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[ ©. Unesdemisheure avec Fred! 
ÿ Aston: # ; cs 


26 jours de la semaine. 


RAA RS 


Le Le” Carnet du promeneur., À 


+ + Réflexions à la mi-temps. % 


IBRIR +: 
la « terreur » des Yougoslayes 


Le gardien de l'équipe de Franée, « Abdou » 
Ibrir est remarquable sur les#balles hautes, 
Mais il sait aussi plonger adroitement lorsque 

le besoin s'en fait sentir (on le, constate sur . 
notre photo). Dimanche, à Colombes, nous le 
3 yerroñs une euxième fois contre les Yougo= 
slaves qui furent, à Belgrade, très  imptés- 

. sionnés par son compostement 


lnmiTAltbout 710-802 ; 


e (Lille) Luciano (Nice 


dou 
hampio 
our Fran 


te). 
nnaf 


titulaire en- 


André Strapp 


équipe de France 
27 septembre . dernier, 
mais il jn'y a ençore jamais joué, A 
Belgrade il était blessé, Dimanche, à Sète, | 
il a démonffé que so fenoû tenait 11" 
a beaucoup” plu & M. Rigal: Devont la | 
Yougoslavie; à Colombes, il sera l'inter 
E gauche de l'équipe tricolore 


depuis. le mardi, 


Bordeaux accomplit l'éxploit du jour 
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TOUCRES... et RETOI 


“ LES MALHEURS DE EEDUC. 


Se 

Durant son voyage Paris-Turin, le néo-Véni- 
tien Leduc eut tous -les. malheurs. Tout 
d’abord il faillit manquer son train parce 
qu'un préposé au contrôle des billets ne vou- 
lait pas Le laisser passer, jugeant . sa. valise 
trop volumineuse.. 

Ensuite, au contrôle pe la frontire "à ” Mo- 
dane, à jut fouillé de la téte-aux pieds par 
un douanier français. É 

« Encore un peu, il me mettait tout nu, 


do Lot ec }4 


c! 
de need ‘infortune) après - u 


er mai Dourtant pas une mi- 


PA 
contrôle, celui douaniers. iron, 
du eciné s'aperçut que l'un de 
dde avait sublilisé son #j France 
ve L ». 

comprends que « France Football » soit 
pe méme en Italie et. même par un 
nier, dit-il. Mais celui-ci aurait bien pu | 

me demander si je l'avais lu entièrement ! » 


8 | . VACCARI-GREGOIRE 


Lorsque uelques heures après son arrivée 
‘4 Fur. Un” Ledee y fut rejoint par ses nouveaux 
ipiers vénitiens, il ne manqua pas d’être 
‘fréppé par la. physionomie de lun d'entre ‘ 


‘é 
2% Tiens ! Grégoire... s’écria-t-il.. 
Car l'ailier droit à Venise, Vaccari, est le 
appant du demi international stadiste, 


t ule différence près que Va premier 
‘à cette se ff pr 


à. une téte de moins que le se 

re L’ART DE MENER 
RÉNALE SA ….GONDOLE 
aauv tes ne Fonte. care 


— Et pour pris ? 

— Ving-cine mille S par mois, environ. 

— Hum ! liquait Leduc, je me conten- 
terais de quelque goss. de rs Hs 
g'est possible. 


F8 nouvel aspect ; 
d'une opération nasncisre inté- 


acts cela en évitant de se livrer à de … 


Joiles prodigalités. 
Leduc est un sage. Et qui saura adroite- 
ment mener sa… gondole ! 


COMME ON SE RETROUVE ! 


Les “alert ro ont coutume, après 
éhaque match joué à Highbury, d'offrir une 
tasse de ur à leurs invités. 

Parmi ceux-ci se trouvaient samedi MM. 


ris, venus voir le 

:maien Arsenal-Blackpook en compagnie de 
elques journalistes parisiens 

LEA HE SE Rx bloñd, et “hauts ên 


dit-1 : 

les buts d’Ars: 

Racing, en 1930. Nous avions gagné par _. 
— Je me souviens fort bien moi-même de 


1 lors du premier Arsengl- 


ee match, Pa répondit Marcel Galey : j'étais 
Taitier gauche du "Racing .à cette époque, et... 
je vous ai. marqué le premier but de’ la ren- 
quare. À la quatrième minute. 
on se retrouve ! Sans un instant 
d'héitaion les deur hommes- échangèrent, 
comme il sied, un vigoureux shake-hand.… 


: VIGNAL ET VATEL 


Avant le match Racing-Girondins, Vignal et 
Quenolle eurent l'heureuse surprise de rece- 
voir — à retardement — le cadeau dû aux par- 
ed du match France-Espagne de juin 


. Un cadeau de prix, s’il vous plaît : une 
01 ia cn dont la garde, est en or de 


Vignal manifesta un moment l'intention. de 
glisser.-cette épée dans son bas, en vue d’en 
Jaire RE évidemment, contre les avants 


Réflezion faite, il finit par renoncer à cette 
‘lé Nows nous étonnons qu'il n'ait pas été 
tenté, après la rencontre, de fprendan son 

épée pour se la plonger dans la poitrine, en 
signe de désespoir.  * 

Vatel est tenu à cette extrémité pour 
une livraison de poisson manquée : ne serait- 
ce sé plus indiqué pour un match perdu ? 


>PIQUETTE OÙ BORDEAUX ? 


— tableau noir appendu au mur du ves- 
tlaire du Racing, npuraît dimanche cette ins- 
cription ironique : ’ 

— La « piquette » n’est pas bonne — 

: 1 vaut mieux s'envoyer du «° Bordeaux ». 

L'intention était, bonne. Mais contraints de 
gouer,à dix pendant toute la seconde mi- 
temp$, les Racingmen durent, bon gré; mal 
gré, Tenonter au bordeaux. Et finalement, 
Gallice et ses camarades le: 

« piquette ». + 


second 
lez 


je me inomme preddy, et je gardats 3 


Sète-Marseille que"#j'ai dirigé 


SU; D 
sa 


et Emmenagg@ “pardrentAls 
ri pour Paris, en claquant 4 
à avance. : 

ë des Se à qui savent ste 
aSCON.. ue le trio d’afja- 
ta, pr au. domtiêile de 
vite en rabaitre: : 

- dit l'autre, mais il m'est im- 


s_ recevoir. 
tants plus tard, on pouvait 
da rue trois jeunes gens marcher 
us hagard, et comme accablés 
au. plus profond désespoir. 
QUAND M. ALBERT 
A 


no . SE ILE 
dIslandais est de glacé : c’est 


déride rarement, et se livre 
nn auz fantaisies Jenihères 


ventat à ee fe 
passa entre les tables pour prendre les com- 
mandes. 
IL n'y avait là qu'une petite” facétie banale 
et innocente. Mais de la part de M. Albert, 
cela fit l'effet d'un énorme « canular » d’étu- 


diant. 
pur FAR DE Le Re 


P | € 
tur à 


1 e qua 
l'arréta. Un examen rapide suffit. 
_— Monsieur, dit l'agent: < au Stadiste, ” vous 


manque la plaque minéralogique et la plaque 
d'identité. Montrez-moi votre carie grise. 

— Je ne l'ai pas sur moi... 

— Alors, montrez-moi une carte d'identité. 


aici. 

2 Ah ! Louis Hon ! Eh bien ! croyez-moi. 
au lieu de vous promener en voiture, vous je- 
riez For a de jouer au football, tout simple- 
men 


-UTILISATION 
ee CRC 


91 - e football s'est joué à ( 

che à Colombes entre de Racing et les Giron 
dins sous la direction de M. M ic Cepen- 
dant, sur la ligne de touche, Fr Sdez 
agitait de temps à autre un nas peau 
blanc. Autrement dit, le poste iance 
était tenu par, un arbitre ayan 
ses classes, et le poste insignifiant par un des 
deux meilleurs arbitres français. 

Suivant cette conception originale de l’uti- 
lisation des compétences, il és 
jecter M. Herriot au poste de concierge de 
l’ovélisque. 


ARBITRE OU CHEF DE GARE ? 


Le match Racing-Girondins est terminé. Le 
Lillois Victor Sdez, qui a fait jonction de ju- 
ge de touche a évidemment remarqué comme 
tout le monde que. les joueurs ne se ména- 


geaient , et qu'ainsi l'arbitre avait à inter- 
venir fréquemment. 
— Dans, ce match comme dans celui de 


dernièrement, 
dit M. Sdez, il n'y avait qu'une ressource 
pour l'arbitre : faire le chef de gare. 


LA PRIME INATTENDUE 


ee 
Dehaye, président du Racing est en re- 
Latons d'affaires avec un M. Varvat, qui bu 
lui-même Ru es “Far hee supporter des Pin 
M. Varvat régla par que 
une pers de 1 Dehaye, en majorant par ere 
reur de 2.000 francs la somme due. 

M. Dehaye signala l'erreur à M. Varvat ge 
grand seigneur, s'oppose ro rte 
remboursement dw trop per 

Se trouvant ainsi dans l'obligation de Fe 
ner une affectation à de 


rancs sans propriétaire, M. Dehaye oies 
de l'offrir en prime au n de plus im- 
personnel au ours du match, Racing-Giron- 
ins. 


Et c'est ainsi 4 Le Maître encaissa di- 
Manche soir 2.000 francs, tandis que ses ca- 
marades tiraient la langue, tristement.…. 


NUEVO LE CONCENTRE 


Une heure et mie avant le match Sète- 
Lille, les joueurs lillois se livraient à de sai- 


Strappe, Lechamtre, Walter, a ve 
jouaient. au billard à l'hôtel ; d’autres 
Jadrejak, Pr t jouaient aux outed une 


nes occupations. Jugez-en : les uns, dont 
jouaient aux cartes ; d'autres, dont Baratte, 
grande place de Sète. 

Seul, Nuevo, dans sa chambre, lisait un ro- 
man et se recueillait : 

« Concentration nécessaire », nous déclara- 
t-il sévèrement. 

Et les autres, él ? 


RE UE | PUBLICITÉ GRATUITE... 


à terminer & 


question d'af-” 


. montagne d 


agent, bien entendu, s'avança Dour mettre 

Fe à son trafic clandestin. Mais t bien 
-, quinaud, car l'injirmte, menacé d'étle jeté au 
cachot, jeta ses béquilles à terre Lt s'en- 


. a à si La allure qu'en quelques instants 


- une moto. Mais si le petit.aîlier droit de Rôu- 


Igor et quelques autres, on n'y a bas vu 
+080" et sans doute, n'est-on pas. près: de 


me 
au milieu -des tombes... » 
Que lépreuve sportive 
conduise à agro À re 
à dire : cest son 
même. Mais qu’elle entraine 
l'élimination de 
Peau rrents, jusq …. 
- dernier, nOUS ne pouvons 
souscrire, Herbert S 
ui-même #ien Fa pas 
nt. Et dans la vie courante, 
la sélection n'est pas aussi 
oureuse. Si les 
d lite se tiennent. aux pre- 
mières les autres. ne 
sent 
recodrs : ils obtiennent un 
fautéuil d'orchestre ou, au 
pis-aller, un strapontin, 


nppone le tes tant au Cham- 
nnat de la. League au* 
HE de la Coupe d’An- 
Les 

la fin de 1a490° minuté 
ie deux é A es n'a- 
re rien DRteuE de déci- 


-1), s’en retournèrent. 
ET PRE pour tout de 
bon. None el 


les - fussent 
hors d'état je continuer la 
lutte, mais le règlement ne 
[ré oyait pas de prolon À 
nm. En effet, comme 
Camipes professionnélles ne 
peuvent ment être 
écontraintes de se livrer en 
pleine semaine un eombat 
FH finish, le règlement du. 
ty Shield comporte des 
ah 4 uniques en leur 
genre. pe 
Ainsi, le trophée revenant 
au .vainqueur sera confié six 
mois aux Wolves, et six mois 
au club de Portsmouth. Un, 
} traitement tout aus ET 
) > AUX 


le Football Club de Sochaux 
de décerner le titre - 
e -vice-champion de Franee 


du Championnat profession- 


Fe 
Rien n'interait a'aineurs 


. d'envisager 
| heurs. ee 
üs “ n’est pas assez; il em faut 


règlements impitoyables qui + Let à où cing. De la sorte, 
ne veulent qu'un vainqueur. débat sera élarsl, les jmiet- 


VOUS N'ETES QUE DES JALOUX 
Les Lillois ont eu maîlle à partir, sur le 


l'E de Président gs et 


terrain, avec | F. 

‘après le f “us 4 For é 
En tous cr griefs DosSIbLES : et ima- la rencontre. À 
nables_: 

— D'abord, ils joûent irrégulièrement, di- — J'ai ave 
sait mere ENS TR "marguables : 
— de plus, ils vous injurient, ajoutail 
Beratte. 
— Leur terrain ne vaut rien, ses un 
autre. vais état. 


tre semaine, est meilleur qu'eux, 

— Et leurs moustiques ! Je suis recouvert, : 
de eloques, confiait Sommerlynek. 

Entendant toutes ces récriminations, un Sé- 
tois jeta en passant : 

— Vous n'êtes que des jaloux, ‘Et ce ‘ciel 
bleu, qu'est-ce que vous en faites ? Parce 
que vous ne l'avez pas, vous nous ‘critiques. 
Nous,pour le ciel bleu; nous passons sur toùüt : 
‘le reste ! 


VENGEANCE ‘’ouena 4 
> ———————— le terrain du 
+ MONTPELLIERAINE _ouios 


Un très petit nombre de spectateurs mont- 
peilliérains avait fait dimanche le déplacement 
de Sète pour sister à la rencontre Sète- 

£ Se TaTes supporters du S.0.M. H nous. 
jou cette se tion 
femmes et les Énsantx ne” sont pas 


cause du carnaval ‘organisé aujour- 
à Montpellier à:l'occasion de l'Exposi-: 


* retourne 


” mateh COR 


bd 


fi “internationale du Vin. 


« Quant au» hommes, c'est plus compliqué : 
ils réprochenttauz Sétois de g'être pas venus 
assez nombreux assister au 
_lier-Sète. Alors, its sebvengent. » 


$ Les s$ 
- ec ELLY ROUSS 
ASE RER NTÉ EN 2 rasé de près, 
ET LA DISCIPEINE  %* Ÿ. 
Le nouvel entraîneur sétois Elly _Rouss 
entend imposer à ses hommes une discipline 


de jer. Entre autres choses, il exige d'eux 
qu'une jois par semaine, ils soient au rendez- 
vous qu'il leur donne, 6 heures du matin, 
afin de re A - 4 petit . trot, le tour de la 


Vendredi dernier: il y eut un Matte £ 
ARRET OR: Aussitôt, sançgtion : 500 francs” 

‘ame 

Un beau sujet de conférence pour de club 
des frites. 


ñol, 
. Francais A gl ipêcha M.E d’arbi- 
Ÿ = S 
. UN MIRACLE Ag PR | mans d'ar 


“ 


Le 9 octobre dernier, à gd | d'un stade 
viennois, un agent de police du rue y 
infirme qui tentait de pénétfer sans.carte 
colère, l’infirme brisa sur le sol üne de ses 


îilles, après quo, l'agent dewpolice, com- 


match. 
+. 


Fate 
Boumezrap, 


1 luia 
sur .le 


pdtissant, le reconüuisit à domicile en. le sou- 
tenant de son mieux, 

Or,"huit jours plus tard," à la mipe "porte 
du même stade, où devait se jouenñ metch 
Autriche-Hongrie, l'infirme vendait “des tic- 
kets « à la sauvette » lorsque survint, l'agent 
se l'avait secouru précédemment. | 


“ver” ra 
meilleure. 


nombreux 


ae 


s 17 crainte de la prison. avait Jai 


racle.’ 
Le SINGIER LE MOTARD 
Comme bien d'autres footballers.. Singier. à 


est ‘réputé pour Sa rapidité sur: ter- 

rains de jeu, il ne risque aucune. contraven- % 
‘ | pour excès de vitesse quand il ée. À saut 
ne + ville. sur sa: moto ! ù 

Les mauvaises . langues prétendent dé tel 
de ‘ses camarades ayant. pris place un jour » 
sur le tand-sad, ne commettra pas: gerte me, 
prüdence une seconde fois. 

Si, cependant l'on y &:vu- déjà Bourg De... 


l'y voir 1 à A , ? 1 
© — A quoi bon d’ailleurs ! dit le wetit Nord- à CONSULTATIONS, 
Ajricain qut n'avait jusqu alors peur qe ER * — Activité débordante, constr 


sauf de voyager en avion ! geudi der, 
Lennaert, el moi sommes partis à pi 

méme ps ‘que. Singier (à moto} pour he 
même destination située à 800 mètres du 
point de dénart. Or, nous les piétons, nous _.. 
“étions es premiers au rendez-vous! Alors 7% - 


\ 


ut" 


"à la distribution 1} 


ndamnés sans . 


C’est dans eet esprit que ‘'; 


au club quest elassé second 
nef. Lo, e fet, puisqu'il n° , 


tié du public lui fait touj 


"Dürui que’ la baguette- 
véritable Chef d'orchestre, Et les chorales se 
. mirent en branle mais elles ne purent Suftire. 


. soir un Anglais typique, blond 


ET ‘souffre de 

à être un vrai 

fraction du charvoi lui PNeE 
pidement 


On dit que la carrière d 
débouchés. ais 
. n'avait pensé à RE 


ovisé? je vus confie -un pets 
térieur + pe mon équipe." * 


3 


donc aux vice-pr 
tant de suppléants 
te de Men onghie 


a ere ni me | 
à 


sujets LA 


bien : sûr 


Cela ' donnera, K 
ée de géné 


rance, 

P3 uissance, au seul ga 
ee sante, n'interdit de. la 
confi exemple, un 
mois et demi à Fe des 


* Victor. Denis, ; 


Lucien Hé : 


le grand chef Fr es français 


ce moi deux juges de touch 


ils apportent jusqu'à leu gr 


peaux ! Cela peut paraître bizarre, maïs c'est 
presque indispensable tant les autres — ceux 
“qui nous:sont fournis parfois — - sont en ma- 


Signalons-le 
disait Nuevo. . juges de touch 
un petit drapeau blanc danseur valise, es 
pellent MM. Boucawit et Bondon. 


DARUI CHEF D'ORCHESTRE 


a ————————_—_——_— 
ôn sait que Darui, excellent capitaine. est 

un remarquable antmateur. Depuis qu'il est 

devenu entraineur, 


oUre la postérité les. deux 
remarquables, qui em 


accepté ‘une autre 


celle de Fa d'orchestre. 


gardien roubaisien pénètre: sur 
stade Amédée-Prouvost, une par- 
rs fête : mous 


rler®des « populaires » ete vers 
yoette m jrs fraction du public que. Darui se 


plus volontiers lLor. it el 


2 qe. ses BE ma ont besoin FE airs à ve ge A 


mi-lenps du 
ù# ne manquait 
» ressembler à. .un 


7 -Marseille, 


LE BARON. PARTOUT 


C'est un | arbitre änglais du mom de Evuns 
rnier Monipel- ; qui dirigea, à ya dir jours, à Vienne, le‘mateh 
Aüutriche-Hongrie. 

rtifs. Viennois qui 


s'attendaient à - 
de poil, et 
constatèrent, 


non sans Po à à 
Evans était œussi brun qu'un 


et pue en outre La barbiche des 


trer à merveille, et dessuïbre le jeu de très 
Le public ®émerveillé, Ph sa sa- 

. disjaction en appelant M. 
"Uberall », c'est-à-dire le Baron Partout. 
M. Evans est sans doute le 
au monde que” le public ennoblit en cours de 


Evans Baron 


emier arbitre 


: 2 UN ORIGINAL 


d'avoir ‘trouvé un club à entraîner, 


l'ancien joueur professionnek de 


Colmar ei fa ne. devenu entraîneur fédé- 


n'été offert un emploi à la sur- 
carreau, mais A Nord-Africain, 
inaction à Sanvignes,. tieni 
meur, ‘et ail peñse que lez- 
de retrou- 
tique la 


Pentraineur Dire de 
ju nul 


PrREN a 


Asgreite 4. srgsûche Monsieur le 


Là 


-avait-un cachet très. 


Battu par Lille, rene du Racing . 


 l'entraineur Arondi Gérard 
- trouve cependant les Lillois plus vulnérables 


"EST tout à fait in extremis 
( . que les Girondins ont gagné. 


leur match contre le Racing 
(4-3), puisqu'ils ont marqué 
le «but vainqueur au cours de la 


dernière minute de jeu, sur une 
“action subtile de- Libar qui 


leur 
vaut ainsi de conserver leur 2° 
place ‘au classement et de mainte- 
nir leur distance avec Lille, 


Et pourtant le début de ce match 
ne leur avait guére été favorable, 
Car’au bout d’un quart d'heure de 
jeu, ils étaient menés par le Racing, 
par deux buts réussis par Quenolle 
et Gabet. Celui-ci obtint son but 
sur-.un- talonnage de Wadoux qui 
argentin. 

En vérité, cette équipe girondine 
paraît ‘bien lente à se mettre en 
train, Nous l'avions vue à Lille, 
subir la loi de l'adversaire avec 
une .docilité qui allait jusqu'à la 
résignation. Et puis soudain elle se 


…. réveilla -et c'est elle alors-qui fit la 


loi en deuxième mi-temps, au point 


que les Lillois avaient pu dire alors: 


que Bordeaux était le plus difficile 
des adversaires qu'ils avaient ren- 
contrés à ce moment. Depuis lors 
ils ont probablement changé d'avis 
(voyez Racing). Et c'est precisé- 
ment ce Racing qui s’inclina di- 
manche devant les Girondins. Là 
encore AJous assistâmes à la réaction 
girondine. Il ést vraiment typique 
que cette équipe ait arraché la vic- 
toire après avoir été submergée 
pendant une demi-heure. Déjà a la 
mi-temps de Harder et Rodriguez 
avaient combk le handicap. 


La seconde mi-temps. assez dé- 
plaisante d'ailleurs, fut en géneral 
à l'avantage des Girondins qui ne 
désarmèrent pas et qui, par leur 
action: incisive, troublèrent la dé: 
fense du Racing. Quenolle, Méri- 
gnac et Libar façonnèrent le score 
en deuxième mi-temps. 


DO 


Pad, constaté certaines analo- 
gies entre le match contre Lille et 
celui contre le Racing, en dépit 
d'une marque nettement différente 
du point de vue girondin (2-4 à 
Lille et 4-3 à (Colombes), nous 
avons demandé à l'entraineur gi- 
rondin Gérard ce qu'il pensait de 
ces deux adversaires, et quel était 
celui qu'il estimait le plus difficile 
à réduire. Sa réponse est assez cu- 
rieuse : 

«Les Lillois, dit-11, ont une équi- 
pe composée d'un ensemble de 
meilleurs techniciens. Elle procède 
d'une manière toute différente de 
celle du Racing. Chez elle l'offensive 
est compacte et elle s'ébranie pro- 
gressivement. Le jeu latéral y 
prend une assez grande place ; les 
demis coll-'sorent étroitement avec 
l'attaque, Elle déblaye le terrain 
et samène en position de tir après 
avoir sayamment et mathématique- 
ment épuisé les ressources de la 
défense adverse. 

« Au Racing, au contraire, l’atta- 
que: se déclenche plus rapidement 
et se prononce en profondeur. En 
très peu de temps la balle parcourt 
la longueur du terrain. Cela sur- 


Prend, mais n'épuise pas. Et cepen- 


dant je préfère rencontrer Lille 


Dynamique ! 


Le talentueux ailier De Harder 
(Bordeaux) après avoir épaulé 
Vignal. (Racing): et lui avoir fait 
lôcher la balle, envoie cette der- 
nière. dans les filets parisiens 


- cing: En. 


que le Racing. Voici pourquoi 

par le fait même qu'il procède en 
profondeur, le Racing trouve ses 
joueurs echelonnés sur le terrain, 
de sorte que la contre-attaque ren- 
contre sur son chemin des barrages 
successifs À: Lille, au contraire, 
du fait que l'attaque est plus mas- 
sivé et: plus compacte, ‘la contre- 
attaque l'adversaire a le champ 
plus libre. Techniquement, les Lil- 
lois sont plus redoutables; tactique- 
ment, je crains davantage le Ra- 
somme. pour résumer 
schématiquement ma pensée, je 
crois que les Lillois se rapprochent 
davantage de la manière écossa'se, 
tandis que le Racing a plus d'affi- 
nité avec le.jeu des Anglais. » 


Sans doute ces remarques de | en- 
traîneur Gérard ne s’appliquent- 


.elles pas exactement au modèle de 


dimanche Elles semblent. d'ailleurs 
infirmées par. les résultats. Elles 
présentent cependant ün intérêt au 
point de vue général. Elles ont 
leur valeur lorsqu'on cherche à dé- 


Gudmundsson et De Ha rder 
influencent-ils Racing et Bordeaux ? 


, INFLUENCE des joueurs étran- : 


gers, dans nos équipes est-elle 

prépondérante ? Non  seule- 

ment dans les résultats que cel- 
les-ci obtiennent, mais aussi, et sur- 
tout, sur .… facture du jeu par élles 
produit ? 

Nous avons tenté de résoudre ce 
problème au cours du match joue 
d manche à Colombes par Les for- 
mations du Racing Club de Paris 
et des Girondins, qui se termina 
comme l'on sait par la victoire de 
justesse du onze bordelais, 

Mais quels sont les étranÿers des 
Girondins .? « Le Hollandais au crà- 
ne chauve De Harder, et le Luzem- 
bourgeois Libar, allez-vous me. ré- 
pondre. » À quoi je répliquerai 
« Pensez-vous qu'il convienne de 
considérer comme inopérants dans 
la manière de jouer d'une équipe de 
football française des joueurs com- 
Mérignac (ne en Nouvelle-Calédonie), 
Garriga, Mustapha, M'Barek, tous Les 
trois Nord-Africains, dont le tempé- 
rament est sañs doute plus éloigné 
de celui des Français de la métro- 
pole que Celui de Libar par exem- 
pile, dont la ville natale n’est éloi- 
gnée que «Le quelques kilomètres de 
notre Lorraine, dont elle pourrait 
faire partie ? » 

Non. n'est-ce pas ? Mais les braves 
garçons que sont. Mérignac, Garriga, 
M'Barek et Mustapha ont la qualité 
de Français et nous ne retiendrons 
pour solutionner notre « pensum » 
que De Harder et l'Islandais Gud- 
mundsson 


De Harder le dynamique 


De ' Hardèr nouveau venu dans 
l’équipe bordelaise, puisque la sai- 
son dernière il jouait dans une for- 
mation hollandaise, et fit même par- 
tie de l'équipe nationale, n'a 
peut-être pas encore imposé ‘à ses 
partenaires une manière de jouer 
qui lui est particulière. Il n'y par- 
viendra sans doute jamais, car il 
lui faudra toujours compter avec le 
tempérament des quatre joueurs ci- 
tés ci-dessus qui ne sévanouiront 
pas d'un<coup de baguette magique. 


couvrir dans les équipes un style, 
une manière, une personnalité pt 


“Des hommes au sang chaud 


Cela dit, il. nous faudra regret- 


ter que le match de dimanche aît 
été émaillé d'un trop grand nombre 
d'irrégularités, surtout de la part 
des défenseurs ‘borïdelars où les 
Mustapha. Mérignac. 
M'Barek furent souvent pénalisés 
par un arbitre, M. Richét, dont la 
tâche fut ainsi rendue difficile, Ces 
manières sont contagieuses et ga- 
gnèrent certains joueurs du Racing 
qui. comme Nikitiset Gudmundsson 
ont mis à leur actif quelques actes 
regrettables. On dit que les joueurs 
de couleur ou de derni-couleur qui 
figurent dans le onze bordelais ont 
le sang chaud, qu'ils sont des im- 
pulsifs, qu'ils manquent de contrôle 
sur eux-mêmes. C'est peut-être une 
explication : ce -ne saurait être 
une excuse, : : 


Maurice PEFFERKORN. 


Demandez à Jean Bastien, de Mar- 
seille I1, ce qu'il en pense. ?. 

Mais le jeu de De Harder réussit 
— qu'il le veuille ou non, là n'est 
pas là question — à faire en sorte 
que suivant les événements, ses par- 
tenaires sont entraînés par lui à 
opérer d'une certaine façon, parce 
qu'il est pour eux le point d'abou- 
tissement de leurs efforts à ces mo- 
ments. 

On a pu remarquer dimanche à 
Colombes que De ‘Harder utilisait 
principalement deur manières 
d'amorcer ses attaques. 


1° Se tenir sur la touche avec le 
bclion et tel Matthews chercher à 
s'échapper le long de la ligne en 
utilisant des dribblings courts com- 
pliqués de feintes de corps, et 
ayant réussi terminer son action 
par un centre tiré au cordeau et 
adressé à son intérieur gauche — 
car dimanche De-Harder ailier gau- 
che naturel jouait ailier droit 1! 

2° Ses partenaires conduisant le 
jeu au centre en suivant le sens 
longitudinal du terrain, De: Harder 
quittait résolument son aile et se 
portait loin en avant du possesseur 
du ballon en suivant le même axe, 
et la balle lui était adressée entre 
les défenseurs du camp opposé 

Dans le premier cas, De Harder 
cherchait à faire marquer ses par- 
tenaires qu'il avait essayé de dé- 
marquer en attirant à lui le plus 
d'adversaires possibles. Dans le se- 
cond il tentait lui-même de mar- 
quer en utilisant le travail prépa- 
ratoire de ceux-ci auquel il parti- 
cipait par son placement. De Har- 
der influence donc le jeu de son 
équipe, mais par intermittence seu- 
lement. Par contre, le joueur hollun- 
dais n’a pas l'air d'être géné par le 
jeu puissant, sobre et pratiqué sur 
un rythme soutenu par la ca ie 
de ses équipiers. 


Gudmundsson l érticdoxe 


Autant De Harder -afjectionne les 
feintes astucieuses, les crochets ha- 
biles et les courses souvent inutiles, 


. autant Albert Gudmundsson paraît 


Garriga et 


* 


$ 


le meilleur atta- 
quant du Racing 
a. n'a pu cette fois avoir le dessus 
“À sur son - adversaire bordelais 

” M'Barek 5? 


Quenolle, 


s'appliquer à ne pas déroger à la 
règle qu'il doit connaître à fond des 
gestes classiques, 

De Harder tombe, roule, saute, 
rebondit et repart sans dire mot 
ni avoir l'air de ramasser ses mem- 
bres pour les meitre dans un sac. 
Gudmundsson, lui, tombe rarement, 
ne démarre qu'à bon escient, évité 
les chocs qui semblent:tous.. le mar- 
quer por la vie, se plaint et im- 
plore la sensibilité de l'arbitre, puis 
fait une passe impeccable d'une ex- 
trème. finesse en donnant l'impres- 
sion d’être un dilettante du football 
qui n'est pas seulement là uT ga- 
gner le match qu'il dispute, mais 
aussi pour prendre du plaisir à jouer 
au football. 

Dé Harder, on le sent, adore mar- 
quer des buts. Gudmundsson ne 
donne pas l'impression d'avoir le 
méme goût pour battre le portier ad+ 
verse, On-a pu s'en apercevoir en- 
core dimanche où à quelques mètres 
de Depoorter et en excellente posi- 
tion de shot il passa à Moreel qui 
shoota à côté. 

Eh bien ! sans pouvoir affirmer 
que le jeu de Gudmundsson a im- 
primé sa manière personnelle au jeu 
du Racing Club de Paris, om peut 
bien avancer que le onze des pin- 
gouins d'aujourd'hui pratique - un 
football qui convient au joueur -is- 
landais. Or, souvenons-nous de la 
finale de la Coupe de France 1949, 
enlevée de haute lutte le Ra- 
ing — qui triompha brillamment 
— pratiquait un football très diffé- 
rent. Mais ceci dit,. il faut ajouter 
que Gudmundsson, dont. la forme 
s'améliore c’est certain, a joué un 
bon match dimanche, et qu'il n'est 
pas impossible qu'il fasse une ex- 
c_-‘lente saison s'il assimile son ‘jeu 
à celui de ses camarädes — ‘quand 
l'équipe du Racing ‘sera ‘complète, 


Lucien GAMBLIN. 


Les 7 buts de Colombes 


13 MINUTE : Gudmundsson passe à 
Quenolle qui, profitant d'une hésita- 
tion Voisembert-Garriga, tire sur un 
poteau. Moreel survient et marque. 


2 


16 MINUTE : Gabet s'échappe, évite 
Depoorter et obtient le deuxième but 
du Racing. 


De Harder Shoote, Vi- 
gnal plonge et lâche sa balle ‘reprise 
par Rodriguez, 


—— 
24 MINUTE : 


a 
: Sur un centre de Mey- 
arrête :mais lâche sa 
De Harder 


4 MINUTE 
nien Vignal 
balle sur une charge. 
égalise pour Bordeaux, 

pp 


50° MINUTE : Quenolle, de 25 mètres, 
marque du gauche imparablement. 


——ÿ# ——— 6 ———— 

83: MINUTE : Corner. Mustapha, avan- 
cé, shoote dans les jambes de Gril- 
lon qui détourne dans ses filets. 


7 


88 MINUTE : Gallice sert Rodriguez 
qui donne à Libar. C'est le quatrième 
but bordelais. 


AT PE pe vvci à DRE | RCE tas" 


#" 


N pourrait présenter les matches que doit jouer 
c dimenche l'équipe lilloise sous ba forme 
Re: 

Etant donné la supériorité individuelle et. col- 

lective du LOSC sur sen adversaire &u jour; ” 
Etant donné un certain nombre @e conditions varia- 
Dies . l'adversaire, ie terrain, le publie, le temps qu'il 
feit, l'arbitre, æic.; 7 UE 
Comment s'adapter à ces conditions de telle sorte 


que . 

1° le match soit enlevé; 

-2* qu'il le soit auœ moindres frais. . 

On sait queh ce début de saison des Lillois résolvent 
leur problème hebdomadaire avec une cON- 
certante. Sauf bien entendu, quand l'exarninateur s 
petle le RC Paris 

Contre Sète (2-4), la démonstration jut un modèle 
@u genre. Nous ne croyons pas qu'une équipe EN 
MEME TEMPS faire preuve &'une supéri 
économser ses forces en vue des batailles jutures. A 
aucun instant le LOSC me parut, au stade Bisset, en 
danger d'être tenu en échec Et toujours, cependant, il 
joua en-dedans de son action 


9 sur 10 de moyenne 


Comment done les Lillois ont-ils su, en ce dimanche 
lumineux et chaud, résoudre en une heure et demie 
Leur blème hebdomadaire d'adaptation ? 

_1° En ne mésestimant pas l'attaque sétoise, dont l'inef- 
ficacité est bien connue, mais qui, sur son terrain räpé, 
est capable d'exploits si on la « laisse jo! ». 

Les demis “ages : A Sommeriyneck avaient pour 
consigne de ne se mé jamais à l'attaque. C'est donc 
cinq hommes résolus et puissants légère cava- 
po nai vit se dresser contre elle de façon perma- 

ente. 


D'innombrables offensives méridionales se brisèrent 


LE L.O.S.C. TOUJOURS TR 
 SETE vit encore d'espoir 


buts, et de faire jouer Vandooren en pointe, et queique- 
jois meme Strappe. Cela réussit à tous coups, et cela 
eut l'avantage supplémentaire ‘d'empécher les demis 
sétois Arribi et Galibert de soutenir, comme il l'avait 
prévu. leur attaque. 

De l'excellent ouvrage en attaque : 10 sur 10. 


3" En n'essayant pas, sur un so] fertile en faux re- 

bonds, de construire un football de grande facture, 
On 1 dire que les phases de football uppliqué. lié, 

furent dues aux Sétois pius qu'auxz Lillois. Ceux-ci 


com nt davantage sur leur et leur « ins- 
ti » que sur leur sens au footvai « téché ». Tout 


jué sacrifié au résuitat. 
Pour le réalisme : 9 sur 16. 


A Sète rien de perdu 


Que pouvaient opposer des Sétois à cette triple Supé- 
riorité ? 


1: COTE DEFENSIF, un Pons remarquable, courageux 1 


adroit, sobre, péchant seuiement, dors du deurième but 
par excès de confiance; un Foix très énergique, luttant 
sans cesse, mais i aurait dû, quand il vit Baratte se 
replier, prendre Vandooren en Chasse; un Mihoubi mal 
inspiré d'abord, s'améliorant sans cesse; un Renko 
beaucoup moins heureuz Que @'habitude. 

Les demis donnèrent un précieux secours aux arrières, 
et c'est Arribi qui, en fin match, sto “sur sa ligne 
de but, un tir Va ren. Au total: 7 sur 10. 


2 COTE OFFENSIF, du style, des moyens, mais peu 
de perçant et encore moins de puissance. Ujlæki eut de 
vons moments mais parut manquer de confiance en lui 
ei en ses marades. Fontaine et Friedrich firent un 


travail considérable mais vain: Robisco et Lucia, au . 


ailes, ne furent presque jamais dangereux. 
» En bref : 5 sur 10. 


contre ce bloc sans l'entamer. 


Ce ne fut’pas toujours du côté lillois très brillant ni 
très. régulier, mais ce fut solide et efficace. 

Première question : la défense : 8 sur 10, 

2° En « promenant » les défenseurs sétois d’un côté 
à l'autre de la touche, én les mettant hors de position, 

nt sans Cesse de nouveaux problèmes. 

Baratte, par exemple, fut considéré par le publie com- 
me le plus médiocre attaquant de Lille. C'est que 
Baratte, au lieu de jouer en pointe et de chercher le 
<hemin du but, comprit que son intérét était d'attirer 


en leu 


x « Et. ce ni, nous disait Elly Rouss, l'entraîneur 
sétois, après le match, si nous avions joué nos ières 
rencontres comme aujourd'hui, nous des aurions nées 


sans réserve. 


son redoutable garde du corps, Pierre Foix, loin de ses 


A LENS, LE NANCÉIEN BOTTOLLIER 


_ fut doublement malheureux 


(Lens-Nancy, 2-1) dont le dé- 
nouement fut longtemps indé- 
eis. Nancy, épouvantall du début de 
saison, présentait ses vedettes : Fa- 
vre, Deladerrière et Bronee. Lens, 
pour sa part, faisait renvrer quelques 
joueurs chevronnés tels que Siklo, 
Ourdeuillie et Pachurka qui tinrent 
honorablement leur place. 
Lens débuta avee le vent et ce 


Des chiffres 


AMAIS depuis le 21 août il n'y 

avait eu en division 1 wn en- 

sembie de scores aussi serrés, 

puisqu'il ny a qu'une seule et- 
-ception (6-2). 

Les quatre leaders ont gagné, 
dont deux, Lille et Bordeaux, 
jouaient à l’intérieur. Un iroistème 
elub fut victorieuz en déplacement, 
Rennes, qui wour la première jois 
depuis toujours a obtenu les deux 
points à Strasbourg (3-2) après 6 
défaites et un match nul. Voici du 
nouveau ! Quant à Roubaix qui 
recevant Marseille. a oué le match 
nul (1 à 1), il a réalisé la perfor- 


ENS, — Le stade Bollaert fut 
| ie témoin d'un match acharné 


mance de jouer neuf fois sans con-. 


naître la défaite. 

Par contre, tous les autres résul- 
tats semblent logiques et conformes 
à ceux obtenus dans le passé. Ainsi 
Bordeaux est venu battre le RC Pa- 
ris à Colombes (4-3). En sir ren- 
ectres entré ces deux clubs, les 
Parisiens ne l'ont emporté’ qu'en 


1943 et ne comptent au total que* 


11 buts contre 14 ,jaux Bordelais. ! 
A Teulouse, Montpellier a succom- 
bé de 3 buts à 1 C'est sa neuvième 
défaite consécutivement à Toulouse. 
“Depuis 1939. il n'y a rien à faire 
contre les Toulousains. À noter que 
Montpellier n'a pas ‘encore obtenu 
un seul point en déplacement. 

Chez lui, Sochaux a réalisé le gros 
seore de la journée (6-2) devant 
Saint-Etienne. La saison écoulée, le 
résultat avait été 6 à 0. Donc. gran- 
de ressemblance. À Nice. les aiq/ons 
ont fait match mul avec Reims (1-1), 
-après un autre match nul (2-2) la 
saison écoulée, venant à la suite de 
trois défaites de Reims à Nice. 
Donc, rien de nouveau.eette fois en- 
©oTe ! 

Metz recevait le Stade Français 
pour la quatrième: fois et pour. la 
quatrième fois le Stade n'est nas 
Battu (1-1). alors qu'à Sète les Lil- 
ois gaonent de 2 à 0. Le temps n'est 
plus où les Métairies étaient pour 
les Daunhins un Heu de victoires 
contre les Nordistes «qui, arant 1939. 

“ont jamais gœgné. C’est la 3° 


. viétoire de Lille en 12 matches. 


Quant à la vietoire de Lens sur 
Nancy (2-1). elle annaraît logiaue, 
n'ayant gagné qu'une seule 


Fency 
Jos -à Lens. 
Géo DUHAMEL. 


France Football 4 


n'en past cela qui empécha Deéla- 


dertière d'ouvrir le score à la 3° mi- 
nute, en faveur ‘de Nancy. Les Len- 
sois, choqués d'une pareille audace, 
mirent alors Favre à l'ouvrage et 
bientôt Marjewski, sur une passe as- 
tucieuse de Louis, lavait laffront. 


Après cela, malgré leur supériorité, 
les Nerdistes ne purent marquer de 
nouveau et la mi-temps fut sifflée 
sur le score 1-1, 


A la reprise, Nancy sembla se con- 
tenter du match nul et l'avant een- 
tre Bronee jouait très en retrait. Il 
fallut attendre ia 60° minute pour 
gu'iskierka, à moins de cinq mètres 
du but, reprenne une balle lâchée 
per Favre. Un défenseur arrivé pré- 
cipitamment au secours. ne put s'em- 
pêeher d'arrêter de la main la Balle 
qui franchissait Ia ligne de but. 
Anesi profita de cette occasion pour 
faire ses débuts officiels parmi les 
buteurs. 


Le jeu se stabilisa ensuite. Après 
quelques essais malheureux des 
avants lensois, Ben Brahim fit fré- 
mir les spectateurs en expédiant ja 
balle sur la barre horizontale aw 
tt de Duffuler. 


Naney domina ensuite, puis Bot- 
tollier quitta le terrain à la suite 
d'une rencontre avec Dehon. La jeu- 
ne vedette nancéienne a donc été 
doublement malheureuse. 

: À R. LUTZE. 


- 


au lieu de les perdre. » 

C'est, ma joi, jort 
deux Nord-Africains 
centre avant, donne au onze sétois la solidité défensive 
et, l'efficacité offensive qui lui Ponge 2 D rien n'est 
désespéré chez les « dauphins » auxquels Georges Bayrou 
a décidé, ces jowrs-ci, d'apporier à nouveau SON CONCOUTS 


sible. Et si l'incorporation des 
‘Jid et Hamani, un arrière et un 


Jacques FERRAN. 


C'EST UNE 
qui éblouit les Nicois… 


ICE. — Que les Rémois aient 
* mérité de ramener un point ge 


leur déplacement à Nice (1-1), 
voilà qui n'est pas douteux car 


les champions de France firent 
preuve tout au long des 90 minutes 
d'un match joué sous le signe de 
la vitesse, d'une technique remar- 
quable. 

Et pourtant c'est d'une façon “e- 
lativement heureuse que Reims eb- 
tint, grâce à Meano, le but de he ri 
lisation. Voici d'ailleurs dans quetles 
conditions : 5 e 

A la 62: minute de jeu, Germain 


. s'apprétant à dégager, Appel heurta 


du pied la cuisse du gardien niçois 
qui s'effondra et fut dans l'impossi- 
bilité de se débarrasser rapidement 
de la balle. L'arbitre M. Delasalle. 
au lieu d'accorder le coup france qui 
s'imposait en la circonstance, fit 
jouer une « chandelle » à la jiimite 
des 17 mètres niçois. Cette action 
fut suivie pee Meano qui, ranattu 
au centre, hérita d'une magnifique 

venue de la gauche. Il con- 
trôla du droit et tira violemment 
du gauche dans un coin des buts 
de Germain qui ne pouvait gue 
s'avouer battu. 

Reims obtenait ainsi le match 
nul, car l'équipe niçoise qui avait 
repris le jeu en trombe au début 
de la deuxième mi-temps était par- 
venue à conclure à la 50° minute 

son extrême gauche Ben Tifour, 
equel se libérant de l'emprise de 
son garde de corps Jacowski, avait 
filé sur la. droite, puis s'était ra- 
battu vers le centre pour venir bat- 
tre Paul Sinibaldi d'un tir à ras de 
terre. , 

Nice avait même marqué un se- 
cond but par Skocen déviant à la 
56‘ minute un centre-shot de Gal- 
lard. Mais ce point avait été refusé 

r M. Delasalle, Skocen ayant 
chargé, parait-il, Paul Sinibaldi 


avant que ce dernier ne fût en pos- 
session du ballon. 


traîineur de Nice, Emile Veinante 


Aiglons, Luciono. Ne viennent- 
.is pos de se distinguer contre 
Socheux et Reims après une série 


CHANDELLE 


Lorsque les deux équipes se trou- 
vèrent à égalité, le jeu jusque-là -ex- 
trémement plaisant, surtout de la 
part des Champenois, s'anima tant 
et tant que les choses faillirent se 
gäter. M. Delasalle se vit contraint 
de distribuer force coups francs, pas 
toujours à bon escient d'ailleurs. 

On vit alors deux vedettes, Lu- 
ciano «du côté niçois «et Prouff 
les Rémois, er des actions offen- 
sives du meilleur Style Mais tout 
cela fut vain car Meano tira sur la 
barre; Appel en fit de même de peu 
au-dessus, et Carré et Skocen 1ten- 
tèrent leurs chances sans pouvoir 
conclure. 

De cette rencontræ intéressante, et 
en tout Cas la meilleure jouée au 
stade du Ray depuis je début de ia 
saison, il convient de retenir. en 
dehors de Prouff et -Meano déjà ci- 
tés, l’excellente partie jouée r la 
défense rémoise et le match fourni 
dans l'équipe de Nice par Germain, 
Firoud et Ben Tifour, ce dernier 
étant absoluement remarquable du- 
rant le premier quart d'heure de la 
deuxième mi-temps. 


Jean HELTEY. 


ROGER CARRÉ 


a le cœur lourd 


LE. — C'est à Belgrede même 
que Roger Corré eura perdu se 
Place dans le onze de Frenee. 
Une entorse, bénigne ou premier 


H n'en pensoit pes moins 

vainqueurs à Sète, 
à sa place perdue dons cette équipe 
notionele qu'il voit victorieuse con- 
tre les Yougoslaves. 

Mais il ne faisait oucune diffi- 
cuité pour reconnaître lo perspica- 
cité, la prudence justifiée de son en- 
troineur : e 
« Vraiment, il était préférable que 


Veinante et Luciano 
lis ont retrouvé le sourire, len- 


(à gauche) et le capitaine des 


de défaites retentissantes ? 
(Photo Nocenti.) 


LE PETIT LUTIN BRETON MINCI 
a terrassé le Goliath Woehl 


aisaciens, qui doivent au mira- 

cle de Coimar d'avoir pu se 

maintenir en Division Natio- 
male, ne tiennent nullement à se 
retrouver dans la situation de la 
saison dernière 


Sr — Les dirigeants 


LE PUBLIC MESSIN (en or) 


a fêté BAILLOT et. COLONNA 


ETZ. — Le publie messin est 

vraiment un public en or. Hor- 

mis quelque vingt énergumè- 

nes qui sifflent tous les quinze 
jours les locaux à leur entrée sur le 
stade de l’île Saint-Symphorien, évi- 
demment. Qu'en en juge : malgré sa 
défaite à Reims, le onze à a Croix 
de Lorraine a quand même réussi à 
amener près de 7.000 personnes au 
stade municipal. ? 

De méchantes lansnes vons diront 
qu'une partie des Messins vient voir 
jouer le onze adverse et que 1 auire, 
trop passionnée, attend que l'agneau 
dévore le loup. 


Quoi qu'il en soit, les spectateurs 
de Metz 4à part… voir plus haut) 
sont des connaisseurs pour Îa plu- 
part, et la facon dont le jeune Co- 
lopme fut applaudi en première mi- 


temps sur une tentative et Cisowski 


et en seeonde sur un dur shot de 
près de Baillot, démontre que l'ex- 
Montpeliérain a tout simplement 


- émerveillé le publie pourtant diffi- 


cile de l'ile SaintSymphorien. Celui- 
ci était venu. voir les rois de Beilgra- 
de : Hon, Baiüllot et Ranzoni. Si les 
deux premiers l'ont satisfait, le 
troisième j'a un peu déçu, 


Marcel ROYER. 


PLLLLE] 
se e So 
à 
à « 
Dry 


FOOTBALLEURS... adeptez la 


“Vedette 


BOUBUR” 


Aussi comme il est nécessaire 4e 
prévoir pour bien gouverner, ils 
s'inquiètent de l'avenir et exami- 
nent en ce moment déjà les remè- 
des à apporter aux points faibles de 
leur équipe. C'est ue le recrute- 
ment de nouveauz et bons éléments 
n'est 4 aisé. Ils le savent pour en 
faire l'erpérience en ce moment et 
üs se demandent comment ds vont 
pouvoir utilement réagir, Leur dé- 
faite de dimanche contre Rennes 
2-3) n'a md contribué à calmer 

rs. appréhensions, ls portent bien 
beaucoup d'intérêt aux jeunes, mais 
leur formation est longue, alors 
qu'ils auraient besoin de concours 
efficaces et immédiats. Œuvre de 
longue haleine d'un côté et urgence 
de l'autre. 

A présent c'est le jeu ag vi le de 


téo a encore considérablement démvi- 
nué la solidité de leurs lignes arriè- 
re pour lesquelles les amateurs me 
sont encore au point. On les 
maintiendrait volontiers duns l'équi- 
pe si l'on ne courait pes le risque 

seconde division. 


bourgeois. 

Contre les Rennais les Strasbour- 
geois menaient 2-0 à la 47° minute 
du jeu. « C'est alors que nous avons 
commis une erreur stratégique, nous 
disait M. Joseph nt président 


RCS. Malgré le temps qui restait à 
jouer, nous œurions dû renforeer no- 
tre défense au détriment de l'atta- 
que et nous aurions pu obtenir un 
meilleur résultat, » L'entraîneur Ni- 
colas ne semble pas très content, lui 
non plus. 

Ce match, til voulait le gagner 
et s'était organisé en conséguence en 


jouant surtout l'offensive. Si les 
avants strasbourgeois ont . prouvé 
qu'üs pouvaient marquer quand 
leurs ejjorts élaient bien appuyés 
p.r leurs demis, les défenseurs, par 
contre, ont -déçu généralement, tant 
ils se laissèrent manœutrer par les 
avants rennais, dont le grand mérite 
aura été de ne lâcher pied 
maigré deux buts de retard. 


Le eandidat international Woehl 
n'a pas été heureux dans son exhi- 
bition. 11 a joué contracté et par 
cela même il n'a pas journi son jeu 
habitwel. 

C'est le petit mais combien eff 
cace joueur breton, Minci, qui s'oc- 
cupa de Woehl. Entre les deux il y 
a une telle différence de taille et 
de poids que l'Alsacien en fut mai 
à Vaise durant toute la rencontre 
tant il craignait de le renverser 
chaque fois qu'il lui disputait da 
balle. Tandis qu'à Rennes, Grumel- 
lon en. particulier et Guérin accom- 

issaient leur tâche sans démériter 

é au contraire ainsi que tous 
leurs camarades, 


Henri TRAEN. 
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urtois apporte savérité à Sochaux | 


À Toulouse : le talent 


… Cuissard rappelle qu'il est toujours là || À Montpellier: le courage 


n devrait faire partie du mobilier 


dre, qu'il à toujours le regard orienté 


; CE fédéral au mème titre que ceux que vers la porte de sortie. Seuiement ULQUSE. — Depuis que Montpeltier et Toulouse jouent en Division natie- 

De notre cnvere spécial l'on considére dsl at comme cette porte 1! ne fait riew pour ls etre EM rs rappelle qu'ils y ent accédé en même temps, — 
à Montbéliard indiscutabies. Le Breton & fait con- pousser. D'aiiieuis Paul Wartes. son ground toulousain n'a jemaeis été fovorabe aux Héraultais qui durent 
tre Sochaux. dans des conditions entraineur, est là pour la bioquer toujours s'incliner : 2-1 en 46-47, 4-2 en 47-48, 4-1 en 48-49. Cette 


ILA un an à peine, Antoine 

Cuissard était considéré com- 

-me le candidat inamoviblie à 

trois paces (arriére central, 

demt et inter) dans l'équipe de 

France. Puis un jour on ne l'a pas 

sélectionné. Et aujourd'hui il est ou- 
biité. Déjà ! 

Que s'est-il flassé ? 

Nous pensons que les sélection- 
neurs on simp.ement neglige d'aller 
faire un tour à Saint-Etienne au 
moment OpporlLun, Car nous n'irons 
pas supposer qu'ils ont systémati- 
quement rayé de la liste des possi- 
bles un homme de la classe de Cuis- 
sard et un autre de la valeur d'Hu- 
guet. 

Quoi qu'ii en soit. les trois 
« curieux » de la FFF se sont trom- 


particulièrement défavorables pour 
lui, une exhibition de tout premier 


.ordre. Nous l'avons vu à cinq mètres 


de ses propres buts intercepter une 
passe de Courtois à Humpal (le out 
paraissait imparable) et se trouver 
quelques secondes après du côté op- 
posé du terrain pour lancer Ailpsteg 
dans le trou. 

L'intervention défensive avait été 
faite avec autant d'autorité que le 


- geste offensif 


Les joueurs ne courent pas les rues 
qui peuvent renverser une situation 
avec une pareille aisance. AR 


.Sechaux, l'équipe qui joue 
On a dit de Pironti qu'il avait droit 
à une rente perpétuelle de la part 


de l'OGC Nice L'an dernier ce So- 
Chalien de Nice marqua contre son 


si besoin est. 


Courtois assure qu'it récupére 


- moins bien qu'à l'époque de sa gran- 


de forme. il y a une douzaine d'an- 
nées de Cela Mais comme L sen- 
traine plus souvent et plus ration- 
nellement, il ne s'aperçoit même pas 
que ses accus se rechargent auto- 
matiquement 

Quiconque retrouverait - Courtois 
aprés l'avoi: perdu de vue avant le 
guerre, serait enclin à Crier au mi- 
racle. car l'homme s'est nffiné et sa 
grande classe est devenue encore 
plus perceptible. On pourrait croire 
à une seconde jeunesse, où encore à 
une jeunesse éternelle. 

Dans l'opposition du jeune Dececco 
et de l'ancien Courtois, c'est le Sté- 
phanois qui æ& le plus souffert et pas 
seulement en raison de son !nfério- 


année encore, ils n'auront pas failli 
par 3-1. 

; Dès le début. du match d'aitleurs, on sentit que cette tradition pesait sur 
leurs épaules cas, d'entrée, ils prirent une pasition nettement défensive, comme 
s'ils n'avaient en vue que le match nut. 

Toulouse merque ncanmoins, ce qui contraignit les. Mentpelliérains. à reviser 
leur politique, Un but récompense leurs efforts offensifs et sembla leur êter la 
hontise de perdre, car is accepterent cranement ia lutte. 
| Démaret fut à l'origine de la défaite da ses couteurs. HN arrête une balie 
sons danger et qui montait en ligne de but. Poblome. opportuniste, la lui 
subtitisa et le plaça dens les filets de Bykadoratf. # 


Les Montpelliérains n'étaient pas encore remus de leur surprise qu'un troi- 
sième but faisait vibrer les filets juste au moment où M. Gaerram Sifflait le 
repos. ’ 
Le retour aux vestiaires fut oregeux. Un dirigeant montpelliérein ne 
trouve rien de mieux que de reprocher véhémentement cette faute à Démaret. 

Les joueurs du SOM ne s'en re heureusement pas outre. mesure, 
cor leur deuxième mi-temps fut re que leur première. M fout dire que 
Toulouse ne força guère sen talent, ce qui lui valut quelques coups de sifflet de 
son public qui s'était déplacé nombreux matgré la caneurrence de Stade Tou. 
lousain-Castres en rugby (le record de recette de l'année a été battu avec 
1.298.000 francs). - 

En détinitive, M s'est tiré à bon compte de la confrontation. Les 
Somistes ont opéré avec cœur, à l'image de leur demi Salvage qui, bien que 
blessé ou genou, voulut obsolument tenie 5a place et dut, pour cela, recourir 


à la tradition, puisqu'ils ont été beitss 


camp — à Nice — le premier but lité technique. : lb Eu ge SAUTET 
A l'heure actueile — comme hier, du match Le 16 oetobre i! à fait de Leg" 2 
et sans doute comme demain — même et provoqué — en partie — Fernand ALBARET. 


Cuissard a sa place 


pans le onze na- 
tioaal. 


Robert MEURISS 
sortit à temps 
de l’infirmerie 


OUBAIX. — CORT-Marseille : 1-1. 


Les buteurs ont fait de moins 
bonnes  affairës dimanche, au 
stade Amédée-Prouvost, que lors 
d'un précedent match Roubaix:Marseille 
(1-10), au cours duquel l'OM battit son 
record d'efficacite.. dans le Nord. 
Roubaix venait de jouer une neuvième 
rencontre  consecutivement sans être 
battu. Mais s'il est des résultats nuls, 
(sur terrain adverse) qui valent des vic- 
toires, certains matches nuls à domicile 


l'effondrement du Onze doubiste. 
L'affaire a fait tant de bruit que 
les responsables du FC Sochaux n'ont 
pas aligné leur arriêre central contre 
Saint-Etienne (6-2), non pas qu'ils 
n'aient pas confiance en lui, mais 
parce qu'ils craignaient ne réaction 
un peu trop bruyante du public. 

Les Sochaliens ont effacé diman- 
che la déconvenue au'ils provoqué- 
rent chez leurs supporters huit jours 
auparavant Très à l'aise devant une 
formation au mavauame re'ärhé ils 
out tiré le maximum de l'espace que 
leur laissaient les défenseurs adver- 
ses. 

Conrad Ross qui était venu de Pa- 
ris en ami, nous confia ap'és la ren- 


: contre : é 


« J'ai pris un vif plaisir à voir 
jouer Sochaux. C'est là vraiment 
une éauipe aui connait son football 
et peut soutenir Ina comparaison 
avec les meilleures formations étran- 
gères. » 


valent... des défaites. Seconde ou éternelle 
Celui de dimanche (1-1) est certes : 
équitable. Mais même si Roubaix se Jeunesse 


montra plus dangereux dans ses entre- 
prises plus directes que celles de l'ad- 
versaire, Wagner peut faire son « mea 
culpa» de n'avoir pas su marquer six 
minutes avant la fin un but qui parais- 
sait imparable. 

intelligemment lancé par Georges Dard, 
le centre avant marseillais arrivait seul 
à quelques mètres devont Darui. Quel 
besoin éprouva-t-il de faire ou moins 
trois pas de trop, de s'approcher, s'ap- 
procher encore. jusqu'à se faire bous- 
cuter ét prendre le balle par Delepaut ? 

Robert Meuriss l'ertilleur, sorti juste 
à temps de l'infirmerie, obtint légalisa- 


Roger Courtois nous à franche- 
ment surpris, non pas que nous 
ayons pensé avant la rencont:e qu'il 
ne brillerait pas, mais parce qu'il a 
dépassé de très loin ce qu'on était en 
droit d'attendre de lui. 

Songez qu'à 37 ans passés, l’ex- 
avant centre international s'est per- 
mis de ridiculiser la défense Stépha- 
noise et de marquer trois buts et de 
trois façons différentes. 

L'an dernier, Courtois nous avait 


Puissance et déeision 
Mérignac, l'arrière bordelais, n'a 
pos fait de détail dimanche à 


gp : ; | ait : ; F 5 | X S 
tien d'un shot à 35 mètres qui surprit k « Colombes contre le Racing. R > LL N 

tout le monde sauf. le shooteur qui, « J'en suis à ma derniè’e saison. Voyez ovec quelle fouaue à 

ovaencé dons le comp adverse, avait eu l'an prochain je m'occuperai de mes Y q ÿ gu | : \ 

le temps de demander à de | affaires. » frappe sur lo balle, à la grande 

lui laisser la balle «parce qu'it avait Aujourd'hui: cet homme étonnant déception de Quenolle, l'avont 


- Marcel LEVEAUX. * 


est tout prêt à répéter la même 
chose. On s l'impression, à l'enten- 


centre du RCP 


E promeneur (parisien) avait 
mis dimanche son impermea- 
L ble. 

Le ciel roulait des nuages 
gris, menacants, qui laissérent ‘tom- 
ber quatre gouttes, pas plus, Sur le 
cowp de 14 heures. 

Be terrains lourds, point. Sauf à 
Roubaix. Et encore ! 

Mais une température extraordi- 
mairement douce à Sète, beau temps 
à Toulouse et chaud soleil à Nice où 
l'on battit des records. 

H est vrai qu'au stade dw Ray 


Il à surtout vu Prévost et Le- 
chantre. 

Pas de chance ! 

x 

En cette dirième journée les ar- 
bitres ont fait parler d'eux. 

EN MAL. 

M. Kohter, à Sète, accorde un coup 
franc à Lucia alors que celui-ci bien 
que victime d'un croc-en-jambe, se 
trouve seul, bien placé. en possession 
du ballon, devant Angel. { 

Et la règle de l'avantage, M. Koh- 
ler ? 


chaux) et Gomp2 (St-Etienne) drib- 
bient le portier adverse et marquent 
leur but. 

4 Colombes, Gabet les imite. Il 
dribble Depoorter. - 

x 

Mauvaise journée aussi pour les 
avants. 

Farmanian, de Marseille II, béné- 
ficie d'un venalty. 

Il le manque et fait rater la vic- 
toire à son club. 

Cinq minutes. après, il est exclu 
du terrain. 


à la mi-temps 


VEC Lucien Ledue 
le footbalt frança.s 


Sochaux, Mice et enfin 
Fontenay-sous-Bois. Goit 


La comparaison n'a 
rien de désobligeant, Je 


a perdu son profes- 12 ciubs ! Sw:s persuadé que les 
siennet qui avait te Mars ces changements  entraineurs de lootbatt 
plus de personnalité. n'empêchent pas — fort ne perdrasent pas leur 
C'est sans doute à ses heureusement — l'amour temps en allant voir tra- 
origines bhoutennatises du balton. vaitler leurs confrères 
qu'il devait cette çcon- KS de hippiques. S 


naissance instinctive du 
football. 11 était « pre » 
à l'anglaise. c'est-à-dire 
Que le sens pratique 
l'emportait chez lui, dans 
la conduite de sa car- 
rière comme dans l'effi- 
cacité de son jeu. !} sera 
certainement un grand 
entraineur. Pas mainte- 
nant bien entendu. Le- 
duc aime trop le jeu 
pour abandonner |a com- 
pétition. 
X. 


Combien a-t-it fait de 


Alors que nous faisons 
le voyage de Nancy pour 
son dernier match 5œus 
les couteurs du Racing, 
Lucien Leduc me partait 
précisément de ses théo- 
ries… futures en qualité 
d'entraineur. 


— Vous savez avec quoi 
je vais me famitiariser ? 
mous disait-it. Avec le 
métier d'entraîneur up: 
pique. tt! y a un tas 
d'annatations qui sant à 
faire. Existe-t-il vraiment 


Ce méter d'entraineur 
repose dans une grande 
part sur la psychologie. 


Atez deviner que tel 
cheval à horreur de l'en- 
trainement et ne se livre 
que dans l'ambiance des 
courses. Que tel autre 
est mieux sur telle ou 
teite autre distance et 
préfère telle ou telle tao- 
tique. On pourrait éeri- 
re des coionnes avec la 
petite histoire des che- 
vaux de course 


Evidemment, les che- 


A £ j . » A _ une rande difference 4 
se jouait un match entre ressuscités. M. Tordjman, arbitre international, Il n'avait pas manqué son adver- | clubs ? Boulogne, Rou- er re vearling qui Vaux de course ne par 
accorde wn but hors-jeu à Mar- Satre. baix, Sète, Red Star,  iée à l'entrainement ont Pas. C'est peut-être 
de seille : Bouchouk tire un -corner. x Racing. il doit détenir jeune joueur ama- Parce qu'ils parlent que 
A huit jours de France-Yougosla-  Gabsi contrôle. Wagner (en position er spa serons Do Du Loue teur qui fait son cntres ais a vie S'aitre:le à 
vie, deux sélectiomneurs s'étaient dé- de hors-jeu; reprend et marque. re om PT biessé volontaire- Pinot qui joua — si j'ai  ŒaNE un oiub e pre os ? EE ntaineurs ! Mal- 
placés. NE Sur corner, l'immunité contre le men 4 À RE DNS banne mémoire — à la «Au cheval. on apprend gré tes dévaluations le 
M. Barreau était à Strasbourg…  hors-jeu cesse dès que la balle est L'arbitre. M. Flament, s'est montré | VGA saint-Maur, l'ASA, tout d'abord son metier  sitence n'a jamais cessé 
pour voir Woehl. touchée par un joueur du champ. bien large. Bien plus large que | 44 ciuh français, au de orach-solipède. C'est d'être d'or. 
Que pense de l'Alsacien « l'ex- MAIS EN BIEN AUSSI. M. Richet qui, à Colombes, distribua | Reg Star, au CAP, au un apprentissage que ne ‘ : 
unique » ? A Nice Skocen charge Paul Sini- force avertissements : à M'Barek, Racing, au Stade Fran- reçoit pas toujours le Jean ESKENAZI. 
« P'tét ben qu'oui, p'tét ben qu’ baïdi avant que celui-ci ait la balle ‘Mé'ignac Voisembert,. Quenolle et | gais, à Reims, Rennes. futur as du ballon. î 
non ! » et marque Gudmundsson. 
Toujours prudent, Gaston Barreau. M. Delasalle annule le.but niçois. Jean CORNU. 


DENFERT-SPORTS 


30, Place DENFERT-ROCHEREAU 


‘M. Rigal, à Sète, était allé voir 


Strappe surtout et puis Walter, Ba- 
ratte, Dubreueq, Sommerlynck. 


Charge irrégulière. 
x 
A Sochaux, avant le match, Cour- 
tois déclare : 
« Je me sens fatigué, Je me de- 
mande si ça va marcher. » 
Le doyen qui accuse bel et bien 
37 ans, signe 3 buts. ‘ 
x : 
Toujours à Sochaux, Cuissard joue 
l'attaque. I ne s'occupe pas plus de 


DIMANCHE, en Division II 


Première défaite 


de Nîmes ? 


ONZIEME JOURNEE 
“Cannes (4): - Nimes (+). 


*Besançon (2) - Le Mans (12). 
Le Havre (3) - Angers (10). 


TEL.ODÉON 31-91 


PARIS 14° 


ÉO 


Fr POUR-48 7 


MATÉRIEL et 
UIPEMENTS 


s ; “Lyon 15) - Rouen (5). EP ERRAGEENNE PTE F 
RE RS RE TO tr «Te “Troyes (12 - Amiens (5). ACTUELLEMENT sy CAMPING 
d'une vieille pantoufle. ; “Marseille 11 (55 - Monaco (10). AS, : i $ 4 

Les attaquants sochaliens mar- *Valenci:nnes (5} - Ales (13). SPORTS: 


quent 6 buts. 


*Nantes (17) - Toulon (121). 


:SPORTS D'ÉQUIPE 


#4, = ON? x “Béziers (16) - C.A. Paris (18). “} SPORTS. [eMSlA'AN EM Tarif et Catalogue 
& Aus ; gALY «0° : ! = Fi rs GONE À : sur simple demande 
Ples SURES er (é rome journée pour les gardiens “+ Exééution:rapide-aûx: k 
: Pande marque | ŒHGOTE à Sochauz, Jacques (So- France Football 5 couleurs des» C1 ubs: 


_Les Monégasques perdaient une jambe 


dans les dix-huit yards havrais 


9NACO. — Les Normands-ont 
M glané deux points au stade 
y Louis 11, ce qui leur permet 
de rester en contact avec Ni- 
mes. lis l'ont fait grâce à leur tech- 
nique, Seul compartiment dans le- 


quel ils ont battu leurs adversaires, . 


L'arbitre n'était pas 
un Flament... rosse 


(De notre env. sp. à Rouen) 


prenons pas E 

Nous ne -comprenons pour- 

quoi . l'arbitre M. Flament n'o pos’ 

expulsé du terrain M Krebs, auteur de 

deux actes de brutalité caractérisée”: en- 

vers Camberlain au cours du match 
Rouen.Béziers. 


N° ovouons que nous ne com- 


Cor enfin, l'accès du terrain doit être 


interdit à certaines catégories d'incons- 
cients. ‘ 

Pour M Krebs, l'arbitre ne fut pas 
un Flament. rosse ! Il faudra tout de 
même bien -un jour se décider à sévir 

Ou alors, on continuera à. <‘étonner 
de la médiocrité de trop nombreux mat- 
ches professionnels, et. du nombre des 
blessés à la fin de la saxon 

Les brutalités de quelques hommes 
sont d'autant plus fâcheuses qu'elles sut- 


; le capitaine du 
De Besse, F.C. Rouen 
(n° 5). On peut dire pour le 
moins qu'il à une bonne prise 


de balle 


fisent à faire lo mauvaise réputation de 
toute une équipe 
+ Dommage pour Béziers, car cette tor- 
mation ne manque pas de possbilités 

Elle l'a prouvé à Rouen pendant près 
d'une demi-heure, en seconde mi-temps 
Les Biterrois, alors, firent courir leurs 
adversaires dans le vent Et, pourtant, 
les Rouennais avaient trois buts d'avance 
Et, de ce fait ‘ils auraient pu jouer dé- 
contractés. 4 

Ce au manque, à Béziers, c'est un 
trio de pointe réaliste Les dirigeants mé- 
ridionaux le savent bien ls cherchent. 

Les Rouennais, par contre, paraissent 
avoir trouvé eur attaque-mitrailleuse de 
demain Taillis ainsi que les jeunes Su- 
cré, Croquet, ont produit excellente im- 
pression. Fins joueurs, il leur manque un 
peu de finish 

Mais un bon professionnel ne se, fait 
pos en huit jours 

Croquet ?.… Sucré ?.. on en reporlera ! 


Claude MERCADIE, 
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tement de Cannes. 


ment de 
«Us vomprirent que FPadvyersaire n'a- 


car sur tous les autres il y avait 
égalité. 

Le tourbillon frénétique imposé 
par les maritimes n'a pas le moins 
du monde troublé les défenseurs mo- 
négasques .chez qui on régrettait 
l'absence de Claustrat. L'amateur 
Alès eut beau se démener comme un 
diable, il ne le fit pas oublier. Et 
Puis, il y a aussi ce sacré -coup de 
botte du géant Ruminski. Chaque 
Jois que ce portier a la balle, les 
avants normands n'ont qu'à se por- 


. ter dans les dix-huit mètres adverses . 


où-ils sont servis C’est, en outre, 


un Souci de plus pour les défenses 
adverses. ; 


La partie lut correctement. jouée. 


Il y eut bien un petit incident Cailie- 
Habera qui l’interrompit quatre mi- 
nutes durant, mais ce sont là les 
“risques du football n'est-ce pas ? 
Bref, avec tout cela, les Havrais ne 


‘ doivent qu'à une mauvaisé entente 
. Caille-Flack, 


Par Saunier. d'avoir pris ces deux 


habilement. exploitée 
points, tandis que les  Monégasques 
ont, une fois de plus, péché par sté- 
rilité d'attaque. A croire que dans 
les dix-huit mètres, les « rouge et 
blanc » deviennent unijambistes.. 
A signaler également le lever de 
rideau international qui créa l'am- 
biance. Les Minimes monégasques re- 
cevaient les correspondants de Arma 
de Taggia (Arme du Taÿe) qu'en- 
traine l'éx-international Sclavi, qui 
pratiquait au Lazio de Rome ‘ela 


:IMES, — Les sportifs régionaux 
sont désormais déchainés et 
bien qu'ils n'ignoraient. point 


.les dispositions réduites des Athé- 


niens du Nord, hors de leur fief, ils. 
étaient venus én masse an Paré des 
Sports. Le temps était printanier et 
ils avaient la certitude que leurs tu- 


- voris allaient livrer un match facile. 


Mais ils voulaient se convaincre de 
leur forme actuellé, juger de leurs 
possibilités. réalisatrices, les récom- 
peer de leur exploit d'Amiens et 
es voir à l’œuvre avant leur dépla- 
[ Les hommes de 
Tisson n'étaient pas trop enthousias- 
tes avant le match. Un premier but 
concédé après deux minutes seule- 
u confirma leur anxiété, 


vait pas une réputation usurpée et 


ENTRE DEUX SPRINTS 


Nimes a fait roue libre 


se passa fort bien. Les locaux l'em- 
portèrent par 1 à 0 et, à la Jin, fa- 
nions et coupes furent échangés. 
Comme pour les « grands » quoi ! 


æAlex ROCCA. 


CAMPI : « Tant pis ! » 


À NGERS. — L'expérience des di- 


rigeants angevins ? Un succès 
Leur équipe, avec la sûreté de 
. la défens: et la classe des de. 
mis Benatar et Kadmiri, complète 
d'heureuse Taçon l'entrain des avants. 
La question du jour était (dimanche 
face à Troyes) la présence dans les 
ranstrpuens de; Campiglia, qui fit 
les” aux! Jours du S.C.0. #i tit tout 
ce qu'il put : Mais ij fut mal servi et 
Pordié te domina. 
Le svore de 2 buts à © reflète in- 
suffisamment la supériorité angevine 


à Yves RICHARD. 


LES BISONTINS GÈNÉS : 


les Capistes étaient dix 


AVEZ-VOUS ce qui a le plus 
handicapé Besançon, samedi à 
Saint Ouen ? 


« U'est le fait que les Onapistes : 


adoptèrent alors une position de re- 
li. Durant quarante-cing - minutes, 
IS sübirent une pression fort nette, 
se traduisant par. 9 corners et ün 
nouveau but de Firoud, qui orches- 
trait ce feu d'artifice. Si la marque 
ne fut pas plus nette, le responsable 
en est le minuscule gardien Guth 
ui, comme un beau diable, faisait 
ace à tous les assauts, 

En deuxième mi-temps, Nîmes se 
confinait dans l’exhibition.… et, sans 
forcer ses talents, pouvait l'emporter 

r un score confortable. Mais une 
che plus ardue l'attend dimanche, 


‘La confiance des supporters nimois 


a grandi : jes hommés de Firoud sa- 
vent se mettre à la hauteur des cir- 
constances, et leurs ressources, peu 
entamées au cours de ce match, res- 


tent intactes. 
R.-J, GEBELIN, 


. de plus que 


-tent à se demander si 


se virent réduits à dix après cinq 
minutes de jeu 4 

Voilà la constatation la plus cu- 
rieuse que l'on puisse tirer de cette 
rencontre: se trouvant avec un joueur 
leurs adversaires, les 
Bisontins ne surent à aucun moment 
l'utiliser. C'est tout de même vexant 
pour des professionnels ! 


11 est vrai que le match fut marqué 
de fréquentes maladresses qui inci- 
vraimeñt on 
assistäit à une rencontre pro. 


La. plus caractéristique de toutes 
fut le ratage d’un penalty par Chip- 
poni à un instant crucial pour le 
OAP. ! 


Besançon, poür sa part, n'a pas 
fourni l'impression que lon attendait 
d'un second du classement, 

« C'est la plus mauvaise partie que 
nous ayons jouée depuis le début de. 
la saison », constatait l’entraineur 
bisontin Lucien Laurent. 

La victoire de Besançon (32) a tenu 
à bien peu de chose : au penalty 
manqué, à une tête manquée de Ser- 
gent. et à une erreur de Ferrand sur 
le troisième but. 

Elle fut pourtant. méritée, 


Après une nouvelle défaite, le OA 


. Paris paraît en bien mauvaise pos- 


ture. Pourtant, les dirigeants pari- 
siens ont discerné chez leurs joueurs 
une volonté de redressement qui leur 
a rendu confiance en l'avenir. 


«DOUCEMENT, LES... BASSON !...» 
criaient les CANNOIS 


ANNES. — On attendait beau- 
coup de Tapki et de Lushta 
pour améliorer le rendement 
de l'attaque cannoise. On es- 

pérait qu'ils allaient compenser l’ab- 
sence . de Noël Sinibaldi. Cela c'était 
le point de vue des supporters can- 
nois qui espéraient beaucoup en un 
succès azuréen. Car, après tout,, d’a- 
près ce qu'on avait entendu dire, Île 
onze lyonnais ce n'était qu'un Heis- 
serer bien encadré. 


Mais sur le terrain il en fut tout 
autrement. En effet, le fait était 
concluant que s'il y a cinq ans, Heis- 
serer était excellent attaquant, il 
était maintenant un stratège connais- 
sant parfaitement les questions dé- 
fensives. 


En effet, Cannes opérait pendant 
une première mi-temps sans pouvoir 
inquiéter Gorenstein qui n'eut à in- 
tervenir que quatre ou cinq fois. 


Si l'attaque cannoise était frappée 
de stérilité au grand dam de son 
entraineur Tony Marek, il fallait, ce- 
pendant, noter que de son côté le 
quintette offeneif lyonnais se mon- 
trait aussi malhabile, On attendait 
beaucoup de Dupraz et ce fut en fin 
de compte un jeune amateur, Bâsson, 
qui mit à son actif les rares tirs au 
but qu'on enregistra au cours de la 
partie. 


Mais à la mi-temps les choses chan- 
gèrent de face. Oscar Heisserer ve- 
nait d'ordonner le « béton ». 


68, Rue Réaumur - ARC. 77-58 
61, Bd Haussmann - ANJ. 54.99 


MISE EN VENTE PUBLICITAIRE 
EQUIPEMENT COMPLET 
$ ‘ CINQ ARTICLES DE QUALITE 
Chaussures -- Maillot -- Culotte -- Bas -- Protège tibia 


pour 2.500 FRANCS : 
CATALOGUE 49, « 64 pages », franco sur demande 


L'ancien international lui-même se 
repliait et organisait devant les fai- 
bles attaques cannoises un rideau dé- 
fensif qu'il fut difficile de franchir 
par les avants azuréens. Pendant, un 
quart d'heure, Nemeur, lui-même, re- 
nongait à ses gestes et ges oris car 


E-MANS. — De cette rencontre 
Le Mans-Amiens (2-0), jouée 
4 samedi, au stade Léon-Bollée, 
deux faits saillants sont à 
noter : 1° le handicap de la défense 
picarde, par suite du choc qui dès le 
début de la rencontre enleva à Cap- 
part une rtie de ses moyens ; 2° le 
manque de précision chez les avants 
amiénois qui dominèrent le plus sou- 
vent, et d'efficacité chez les avants 
manceaux amputés de leur centre 
avant. Zygmont. 
Cette rencontre, terne dans l’en- 


LES POSITIONS 
: SONT INCHANGEES 
POUR LES PRIMES DE LA 
CONFISERIE “ FEMINA ” 


Après la dixième journée des Champion- 
nats Nationaux de Football, les positions 
sont inchangées pour les primes offertes 
par les bonbons Fémina. 

Par sa victoire à Sète, Lille se main- 
tient confortablement au poste de leader 
de la division nationale. Son succès par 
2 à O0 lui permet également de prendre 
le meilleur au goal average. Mais, dans 
ce domaine, son avance est infime, et 
Bordeaux demeure son concurrent direct. 

En deuxième division, la situation est 
aussi sans changement. Nîmes eomme 
leader et Le Havre avec son goal avérage, 
plus important de 8, peuvent prétendre 
avec Lille être touchés par la géné- 
rosité des bonbons Fémina. 

Cependant, pour l’un et pour l’autre, 
il sera indispensable de cravacher jusqu'à 
la fin décembre s'ils veulent avoir cette 
satisfaction. 


France Football 6 


Oscar venait de réaliser le béton 
idéal. 

Du côté cannois on ne fit rien de 
précis pour tourner la tactique lyon- 
naise et en fin de compte ce mateh 
nul fut sanctionné par la désapproba- 
tion du public azuréen. 


M. Hautot (arbitre) avait des ratés 


semble, surtout du point de vue 
technique, pouvait se terminer sur 
un résultat nul sans l'excellente par- 
tie de la défense mancelle qui dut 
supporter tout le-poids de la quasi 
continuelle pression de l'attaque 
picarde dans laquelle Deléglise se 
montra particulièrement en verve. 
Lharbitre parisien, M. Hautot, lais- 
sa passer trop de fautes et. fut trop 
souvent débordé par les événements 


Er qu'on puisse le créditer d'un 


nm arbitrage. 

Les Nordistes, qui comptent 5 buts 
à leur passif sur les deux dernières 
rencontres sans avoir augmenté leur 
actif, se doivent d'opérer un redres- 
sement s'ils veulent confirmer leur 
impression de début de saison. Ils en 
sont capables. : 

Quant auz Manceaux qui ont su 
profiter de l’occasion qui leur était 
donnée de marquer deux points, ils 
se doivent, dimanche, à Besançon, 
de rejoindre le groupe du milieu. 


A. MAILLARD. 


+ ‘+. (à gauche) aux 
Manzini prises avec Chip- 
poni, le capitaine du CA Paris. 
C'est une phose de CAP-Besan- 
çon gagné par les Bisontins au 
Stade de Paris (2-3) 


TROUPEL EXPLIQUE 
UN PARADOXE 


ARSEILLE. —:4« Aussi para- 

doxal que cela puisse paraitre, 

je suis persuade, nous avouait 

Troupel après le match, que 
nous aurions fait meilleure impres- 
sion si Marseille 11: avait joué tout 
le match au complet. » 


‘Troupel à sans doute: raison et 
explique : 

« .£tar nous n'avons pas su proflt- 
ter de notre avantage - numérique, 
mais. on ne peut demander des mira- 
cles tous les dimanches à une équipe 
moyenne. » $ ; 

L'excellent entraineur toulonnais a 
été cependant satistait d'avoir pu ra- 
mener un point de Marseille. En tou- 
te logique, on doit. reconnaitre - que 
les événements l'ont particulièrement 
servi. : 

Non seulement Marseille 1} ne sut 
pas exploiter un penalty, sans comp- 
ter deux occasions, mais encore il fut 
privé des services de Farmanian: 
(40°), que FParbitre, 
preuve d'autorité, exnuisa à la’ plac 
d'un autre, et de Pironti (65‘) qui, 
claqué, tint sans doute courageuse- 
ment le poste d'avant centre. san$ 
pouvoir cependant être d’une grande 
utilité à son équipe. 


Victor AZAIS. 


Quelle cadence 


à Alès-Nantes ! 


LES, — Après le mateh qu'ils se li 
vrérent, par une magnifique après- 
m'di automnale, sur la splendide 
pelouse du stade de la Prairie, Alès 
et Nantes peuvent tous deux se Ilamen- 
ver de n'avoir pas su faire peñchcer la ba- 
lance de lcur côté à l'un des moments 
cruciaux dont fut émaillée la partie. 


Car, enfin, Nantes ne fut jamais de. 
vancé à la marque, et menait même, 
duüclques minutes avant la fin, par 4 buts 
à 2 ! Mais, de son côté, Alès peut inve- 
quer Ia malchance qui voulut sanction- 
ner par autant de buts les quatre seules 
fautes commises par sa défense tout au 
fong de Ia partie, Celle-ci se déroula sur 
un rythme rapide et vit son intérèt s’ae- 
croître à mesure quelle tendait vers la 
fin, À une cadence rapprochée, 7 buts fu- 
rent inserits en effet au cours de la se- 
conde mi-temps. Tel qui fasait figure de 
vainqueur probable se voyait, peu après, 
devancé sans rémission par son heureux 
rival. É 

Finalement, le sort fut juste qui ren- 
voya dos à dos les deux adversaires, €ar 
si lun mit dans la lutte toute son ar. 
deur juvénile au service d'une technique 
déjà éprouvée, . V'autre sut trouver dans 
sa vieille routine les éléments née ssaires 
pour triompher de toutes les embüûches se. 
mées sur sen chemin, 

Alès : joue. vieux et fatigué, c'est un 
fait. Ses éléments. ont, certes, fat lim- 
possible pour s'imposer, mais il manque 
à cet ensemble la flamme et l'ardeur qui 
animèrent précisément son adversaire du 


jour. 
Maurice LAURENT. 


BRYLCREE 


le fixateur partait LS 


DOIT SON SUCCÈS 


AUX SUCCÈS QU'IE PROCURE 


ROBEL, 25, AV. MATIGNON - PARIS 
Tous les magasins, parfumeries, salons de coiffure. 


aui voulut. sors 2 ! 


Per le capitaine des “* Aiglons nicois 


JEAN LUCIANO _ 
“Nul. n'est prophète 
‘en.SOn pays” 
est uni proverbe périné De 


ICE.“ En matière fe football, 

, comme en bealcoup d’autres, 

il existe de nombreux cas où 

le vigil ariome selon lequel 

« Nul n'est prophète en son pays », 


+ 


Fred Aslon | 


D 


miére liceñce fédérale où Club « rou- 
ge et noiræ commie pWpille et, s'amé- 
liorant chaque saison davantage, gra- 
vil ensuite tous less échelons jus- 

x professionalisme, après avoir 


# 
RED ‘ASTON m'ac! 
un "Sourire soil 


Ha Fe ft 5 él La 27 < # 
majestueusement 
fédactéurs peuvent y 


| s'est révélé rigoureusemént exact. remporté à Paris la fin dun 
{ J'aurais voulu dig il y a toujours —*on le sait Hs du Jeune Fôotba r, en À 
!  fique 203 dans + une exrcepjion pour… confirmer 1938 « 
les règles les mieux établies, up 
appartient à « L! c . £quipier éonsciencieuz s'illen est < 
à | monté: Kai ans le cas ‘présent, l'ercéplion. un Luciano*a déjà*occ 
Ks re qu'on leur pérmet. nous estsfournie par, Jean ‘Luciano, * fat sci de équipe de 28 . 
ajouta-t-il ‘avec un säup- le brillant capitaine dès Aiglons ni- ie ; 


“sauf celuf de gandièn debut. I1 est 
donc véritablement un joueur-protée, 

Aussi quañd Luciano apprit que 
son nom figurait dans La liste des 
vingt-deux joueurs désignés en vue 
» midèement l'habitude “de direten par- du match F rañice-Yougoslavie dw 


lant de WA, qu'il était un joueur 50 Octobre, fl ne fut pas tellement 
confirmé. a ps s . surpris. Car’ au fond, sans "sé oser 


çois. … 
Certes « Lulu ».ne démérita* ja-" 
mis ces dernières années dans les 
ranÿs du Stade Français, puis dans 
ceux du RC Roubaix, et on prit ra- 


conducteur . l'avait omêné à 
souleva le capot, Fred Are penche ; 
examiner.-le moteur. « ne ce qu'il me faudrait... », 
soupira-t-fl. LA 

Je fis mine de m'êt onner. & Comimént, avec 10 cofrière, 
tu n'as pas pu ce à 


Se. ournan slots timent ‘de « Pourtant c'est bien cetie Pa l'avouer : fl lattendaït cette sélec- 
taille ae ui LS or de me Sous les couleurs niçoises, que le tion, 4 ; ù 
chine. là... ÿ Niçois Jean Luciano est en train de Et qui sait. st l’état de santé du 

4 Lans Lé Be conquérir sa véritable consécration. Lillois Roger Carré ne s'améliore pas 

(il R?, en effet, associél Agé maintenant de 28 ans, Lucia- jt si la disposition d'esprit des*sé- 


ces artisans conStiencieux gode Voerge y y du) 
4m 5 bec tant que durera l'artisanat ! 


it aurait fallu 


lectionneurs à son eégard est tou-, : < 
jours adssi favorable, peut-être sera- 


t-il international pour tout de bon. 

Ce serait le rêve de-sa vie, une | 
wie où le football — bien entendu —  , 
des la plis grande place. . 


no n'était pas plus haut" que trois 

pommes lorsqu'il débuta dans le-bal- 

lon rond en participant aw Chaïlen- 
«ge «. Match »*et aux Cha nats = 
scolaires de la Côté d'Azur «dans le 
« PE 2 » de l'écôle communale de 


Pour ler be, Prod né ut mor EE 4 . E À 
n'y.a qu'à l'é fandis qu'il “ È Æ d d |’ hi “si : 
ME Le Tr à ee 7 as Ë£ Une ate dans istoire 

Il nous . na derrière. no 3 Une mo? __à . du f | CAEN 
chiné” en Men capable de deb, LEX ge = u foott al l fra nçais  -: 
papier par jour, donnant à {a fois intes, où me É rr cab : “ 
interrogéant, sans el 7 NET UE A F : N évenement sportif très important est près de s’accomplir à 

C'est einés-que War: Eu bot à [2 Feu anis le: St e cela'le rend à F ee. rance, af rénftdtionnge. Sn lon 62:46 à RAS der 


minutes qu'il ae _—— 


nid: en tom, de PU. + 


et 
é les tout petits, de 9 à 12 ans. ne 


a plus laissé à l'abandon, 


et d'autre part, les chevaux Riquier. Très vite remarqué par les HELTÉEY + 
.. Aion, il choisit le football. é ne dirigeants de l'OGCN, il signa sa pre- * Jean FA 
t il préféra | ter le Mat Rues : 
Question de LA he À F x s ” 


tervieWer. 3%. ii SUP > SOLRRRE comme une terre en jachère : il ser it, cultivé, soigné. rot 
* A la constitut n + cg : Rd à er 0 À d'entrai- |; 
. ë i + LE rer Pa a formation des débutants du premier 
A 37 are, il'se sent ous aphégi: 8 gr Rogre SES Ses suertif « ls entraîneurs" rendent ainsi Hlaciousement à 14 28: 


“ 


malice * 


Mais au fait, je croyais.que tu ne devais plus Courir. » 
On ‘n'oublie pas “du jour äu lendemain lodeur de 


l'embrocation, et le geste 
avec émotion sa valise... 


Us LE 


. « Déjà, ? » 


tant de Hois river d'ouvrir 


5 Ça lui plaisait de pee du Side et. Léon bols 
EF le Ki bièn SE torsqu'il me demanda. avec 


* 


F Et rique nous D core, il nous dit : .. 


» ciété, 


2 


& 
“EE 


DEAR CT ARE 


+ services qui 

s: Le football rançais ne 
tion 

conva 


ont été bénévolement consentis 


e ; il s'appuiera sur ‘Ün 


clubs. 


rendra ne Vu! ses racin 


voulons dire à la Fédération Française de Football, les 


A one la généra= + 


enseignement méthodique, - 
yant, incant, et qui -est tracé dans le numéro de « FRANCE 

OTBALL OFFICIEL », daté du 25 octobre, publié par la. 3,F et *; 

tribué à tous les 

L'initiation remplacera, ou, tout au … corrigera æt éomplé- : 

bois sr il, Présenté sous pédagé- 

vail, 
‘gique, culturel, entrera en seniicAtion ra te te début du mois prochain. 


aspects # 


{ 


2 


Fred Aston né s'en. Caché pas. Il ette: nes T'en 
n'a pas abandonné le football puisqu' iôueë A we es S Le notre ol orateur Aer A rÿ D + Sr ‘ ; 
nebleau. dla3Fàau Tavenit du foot attendons la réussite ainsi:que .: 

Mais lorsqu'il duvre le jéurnal poÿr Li ‘svidément ce + les-heureux stfeus sur l'avenir du football français. is 


PUBLIC: 


: 


DES STADES 


résullat inatiendu, la valeur” 
de certaines équipes dé" Deuxié- 


2 
personnel, si un jouer appro- a 


che, desgbuts vadverses, on le 


me Division “est sensiblemente laisse faire, personne ne suit 


e à celles des jormations 
Première. Lu production du 


poùr appuyer son action: Of à 
même enr qu'il tarde 


é Ensuite lês djrigeanté qu'on 
accuse d'incapacité. 

«En fait, .un, peu plus de 
disciplinesà l'intérieur du cine 
me porterait préjudice à per- 


Havre par exemple m'a 1aise aux le match scit sonne, * j 
FRERES LL ELLE RERER 4% Mara TLLIT RER T ER. MT [EL LEE 
re mas vibes ne = à ue + sé bien meilleute impression terminé. A0 » Manque de ” 3 
. que celles offertes eh ce début conscience -proess nelle. ds 


‘répondre: à cette. ques- 


EQUIPE 1949-50. (lo-" 
cale ou régionale) 2 ». 
“Les lettres nous-sont: 


DERIEUX, séront he, 


grand sang-froid, ne 
Pâte LA Bar. cest Vie 
verse de son Ca: 


rondins, ne re Poe he, de.la ligne. me plaît, 


"le tra 


nn le Hotl 
indéniable que le Hollan- 
‘dais De"Harder à transfor- 


accompli par leur ‘ball français. Ne ‘possède 


La Pod est à mon 


t à 
DE dr Eu te SON 


gra à n'y en d"pas), le 
- cres exhibif: e Ger 


ard doit termi- 


force principale 
LR ag PARTARIEU, 


“Bordeaux .! De ce-.fait, l'équipe 
uxième 


. « Pourtant ya ôin pour 


r Gérard.’ Il est pas l'autorité dé Swiateck.Æ associer un Depoorter avec un 


Darui, mais le fait est que s1 
Depoorter accomplit son travail 


-nors dela -Na 


get 


et saison. Stade y Compris. » 
de > + * 


Au beau temps - 


beau temps de l'équipe du #or- 
cier Benito Diaz ! Mais nd a 
les ,Libar, Gallice, 


progrès, l'on peut dire qu'U rs 


ne ‘nous hangie "plus. qu’! xs 


Alès en crise | 


e. et..de:.très peu sont en condition phy- 


s'installer après deux mois dé. sique, sur le terrain üs 5e 


« Une seule D 4 a ce avec le partenaire, on joue’ 


AC” L'ENTRAINEUR : M. De- 
dien a"toüjours été critiqué 
par la généralilé des sportifs 
ajésiens. Je ne pense pas qu'il 


la formation de l'équipe qu 


là le résultat ‘en eût étér sh 


rement chanñgé:® 


wraient mis Sur la 


au'dvec huit , jouêurs ? œ 
veut, faire des, économies de 
bouts de.chandelles qui se s0t-* 


< Le, Si les jugements.de nos dent soit»par, l'achat onéreut' : à 
Por ns gré y de k E'Fheure. heruëtte P'équtpe rhin Faible de de consciencieusement, d'est sur: | 'ecteurs sut Bordeaux re_| de joueurs soit par un déjict MUMÉTO, Ce Sera . au 
Nous a soie Cr re. ne Cala puisse paraitre [10 tout ,grêce aux avants que le». Pfiètent l'euphârie qui, rè. | ‘sur le recette des matches. ‘tour. des lecteurs des 
dessous, in'extenso, les: ponte” LS -emière Dis encdiss@ cn heu ge mont eneaissé que. |gne en ce début de spi-| : % LE PUBLIC : le public aie. régions de LENS (D. 
jugemérits * dé MM. Parier = ité, duiruoyen matches) Mustaphaet M ra 2 siénl toujour. son dans la copitalé#gi- | sie est le même que gartout vision l} .et d'AMIENS - 
Raymond, AP de .ce, décision sont\les atouts rignac sont rapides, certes, * Les avants éla car Rrongme ceux de nes |. sieurs Certes, 18 aime voir (Di ll) d fa-* 
majeurs «du quintette oj- mais commettent de gros ©" Possession du ballon, l'équi- | teurs d'Alès sont moins er Dr cquife-fénion met ivision 11) de soula- 
gp À 4 n Bor-. Jen fensif et les Duts marqués ses erreurs tactiques el pe série ne Frans ORNE 45.04 legiotife,: plus critiques, gagner sûre perd, qu'elle périe 9e leur cœur, de dire 
eaux, ‘ét Jean ‘DE-' sont généralement d’excel- leurs “‘dégagements sont faire jouer les s en défen- |pius sévères ce qu'ils sent, 
RI UX d'Alès sur A De CA T; en général trop aériens. œsé et les Varés Buiots des - M. Jean DERIEUX as- Vu moins æn « beauté ». Je De En | L 
F Di ue d'Alès ju- … nuit pas eRcepé ® dvanti visiteurs ne sont qué ‘ | Sure‘qu'Alès traversé une] Crais que si céla devait conit- DIen ou en mal, de 
ympiq} Mes, | arder et Go Quant aur der gouls, des contre-attaques vite stop- iôde de crise morale nuer, le publie bouderait « La leur équipe favorite, de 
Fée 5 gs A rt poids: ne ne fois déjaut, ni Depoorter ni Villenave, pées.» gs * Prairie » et se diélpereit sä-. louer. ses qualités, dé 
sidérés comme plus es Libar, ne m'ont convaincu : ce ES tra ye LS “JOUEURS: : : gciaqi. "2009 aners NT. 7 critiquer ses défauts, 
ju- Aieu et autres peuvent Put sont deux honnêtes gar- k “ » 4 
gomplets, les plus ju ter à urmes égales avec les diens, sans plus : et Pen | lement l'O.A. possède one bel.  . de suggérer éventuel- 
dicieux. : ‘plus robustes défenseurs. connais qui LAgioené em +. Le Havre: mieux ie a ce re rs ge É É “lement des remèdes. 
Nous publions éga-: Jusqu'à ce jour, les meil- Tement. regretter d’avoir , ‘que le St See dr PETE OCSE Les boucs. : Que ‘leurs réponses 
; .leurs avants ont été à mon laissé filer Ibrir à Toulou. cès ‘grands garçons ax moyens : z 
lement : quelques. au- nie et dans l'ordre de mé- se pour uelques malheu- ‘: M. PÉUMEAU, Éneng: ‘ ‘énormés ne forment pas un émissaires (30 à 40 lignes maxi-" 
tres points de vue de ;ite”. Ken . De Härder, Teux Dilels de mille. en ‘ürofile pour comparer le fout, c'està-dire une équipe. % ; mum) nous parviennent 
lecteug . qui apportent Meynieu, Libar, Persillon. ‘de certains clubs de Divi-  .« Tout d'abord. il semble - M. REZEGAT, d'Alés, “tig. AVANT SAMEDI 
fo t E: conclusion, et à côn- sion 1 gtite Division 11. qu'il n'ya aucune ‘camarade- matise les ressontiments du. | in, 
à tre enquête une Voisembert èt Rodrigues qiti se meubler U@ . | pordeau nouveau promu .TIé entre eux. On y distingie Publis a ien et propose un ART ES E à 
note. jstegsentes "te ns, Re is Sont ar les réserves son de Seconde ge "per. des clans. simple remède : : Dans ‘quinze, jours 
MM:- "ANDRES # asbourg.. mas ils Ont. très maigres (pour ri met de faire trébucher les té. « Depuis le début de saison: « Ce public déçu dans son ce sera au tour des lec- 


-emour-propre a ‘toui de sifite 
trouvé les, boucs 


ANGERS. Qu'ils y 
nés gratuitement spour 25 {La = à e est re re mers res pr Lee Les DURQUEUT Cnampionnat. à la deuxième  frainent, aucune détente, au- « Toüt d'äbord Ventraïneur, : : 
six mols à « FRANCE sine). je Le g eoe peur ee Goute “enteber st did Place "s outsider sérieux. cun réflexe, aucune .entente à qui l'on reproche de n'avoir, Pensent dès - .aujour- 
FOOTBALL: ». - : En dethis Le ‘capitaine si: ‘pe. de De de Frahce Ù avoune autorité sur les joueurs. d’hui. Lx hi 


éssaires ,:. 


Un infer, s.v.p. 
Quittant pe plan morai pour 
pied sur un vian ma- 


« . prendre 

7 : du « Sortier D ‘soit # e d'assurer la ta, tériel, M. RENARD, d'Aiès, 
; SUN M. PETETIN, un Bordelais : Che 0 a confiée: "Mers éorit : ° 

, Ps mul qui habite Paris mais suit de { sertble La Ci. y & Longrsqs | «I manque ssurtout aans 

près les évolutions des Giron- entre lui etlessjoueurs. J'ai pu l'atlaque alésienne un inter de 
LR FR er. ne nt x pe Ce À Sr à 

L re : L 
Bordeaux n’est pas quable distributeur cl d'un Les.avants «Nous Yogiol: robenns eu: Rotbet & curait ue he 


naires. » 
« 17 


En 


Note optimiste 


L] « 
““ D. . Voici x jugement M. .nerveux et jouant trop sou- «Harder. Kargu ont node _ 

Moigrés ‘le peu dé Piment ANDRES. (Men vent dangereusement. ads Sue” CON Guns nos cœfrs les Mateo Ur: poule Le and a ‘Role: nvsir hit," sui must, 
temps. aie nos lecteurs 7° : est RE Phi “€ Les amateurs de puts, eux, M#berea, ArnaudeauetNemeur. . semble qu'ils manquent sd'au- %%% critiques, M. BROUILCET, 
de BORDEAUX et y Les Fésuita sultats. 5 obtenue TR nu. L fout doivent étre satisfaits “2buts He ne peiner De- forité. Ce manque de sévérité pr lance cette note opti- 
d'ALES. ‘avaient, Pour. l’excellente esse des Gi. est infatigable. G au contre 0.en quatre matches à , Porter et@Villenaue, en gros Le, Lngre souvent l'indis 4 # 


« Maigré cela, “nous voyons 


, LE 


Dans notfe. brochain 


teurs: ‘de . LÉLE et 


enûte «4 p moi ’à l'ar- de h titre d'exemple, «74 l'avenir ‘de l'Olympique. Aié- 
tion : M NE Pénelsent qui qu aile ride De à laquelle Led 1 pour sôn 9'a7d yOal. Ah ! comme nou sé “védette récente ver sien sous un jour favorable : “ 
| €. QUE PENSEZ: ment les indéoi rüis sur sa fin efficacité et .en premiére pleur ra notre Ibrir Que fre. Fi s Têtes enflées » “" jour “ou l'autre, les 
VOUS DE* VO ‘on£e borde Vis, n HS ms 48-49 comme un aË- fRoubaiz pour la meltleuroi dé. -. : NOUS .@ F'ynz Fr él réfléoht Pourquoi ne foueurs, l'entraineur, les dérés 
VOTRE mesurent pas à sa "valèur Phenttque espoir”du' f00t- jensé. çais de, a Métropole” débutèn dans la ge tition Jecants… voudront agir. » 


© Paul NICOLAS vous parle : 


des “cas” RANZONI, CUISSARD, ; 
 HUGUET, STRAPPE, FIROUD, 
- WOEHE, LUCIANO... 


Et acriaride au pablic PA 
de soutenir “son” | équipe. 


Nu - 
= Tr & 


Paul Nicolas qui,’aux. côtés'le Gaston Barreau et de Jean Rigal, assume la tâche 
de sélectionneur de l’équipe de France, a bien voulu, pour les*lecteurs de FRANCE 
FOOTBALL, nous faire part de ses pensées, de si intentions futures, de ses espoirs 
dans les destinées de nôtre football et de notre onze national, 11 explique quelques 
points ayant prêté à controverse, notamment en ce qui concerne la sélection ou 
l'éviction de certains joueurs. Nos lecteurs auront ainsi la primeur et l'exclusivité 
de certaines déclarations importantes. 


. 


« Monsieur Paul Nicolas,la France spor- 
Bive fc. entière a vibré en.apprénant"ou * 
en suivant à ‘la radio le magnifique » 
exploit. obtenu par nos dootballeurs à Bel- 
grade. Majs ceci n ’a pas empêché les cri- 
tiques de faire leur travail -en estimant et 
en é rivant que les onze de France aligné 
A sPeigréte n'était pas le sméilleur possi- 

. Qu'en pensez-vous ? 

— L'idée dominante dans la formation. 
de l'équipe de Frange a été d'aligner les 
homes paraissan, dans la meilleure for- 


giement se dispäter un jeudi, L trésore- 
riéécannoisé n'a pas besoin gu'on lui en- 
lève sa meilleure, recette. LeComité de Sé- 
leotion demandera donc à la F.F.F. et au 
Groupemënt qu'aucun match de Champion- 
nat ne soit prévu la saison prochaine, le 
jour d’un, match international ce qui nous 
permettra de ne plus éliminé? d'autorité les 
ressortissants de la Deuxième Dipision® 

« Nous poufrons alors faire jouer non 
plus deux équipes de France le même jour, 
mais trois 


me physique et morale au jour |. 638 ne - Pres 
“eux footballeurs de valeur égale, le .Co- a d 
milé de Sélection a préféré prendre celui, LUCIANO, WOEHL EMI 


Ystrappe“êt à leur remplacement” événtuel, 
eil est possible oue nous fassions appel à 


$ 1 « On a critiqué las Lugiano et Woehl. . 
À RANZONI | sélecti n de Ranzoni! Le — Si le miracle attendu à “spéré par 
comm inter droit. les sportis français se produisait, »c’est-à- 
dire si nous nou. qualifüions pour aWer à 


“ ® Rio de, 


donnant le plus de garantie, désirant lé 
“plus porter le maillot national. 


habrue que le 9 octobre, c'était l'fomme 
lé. plus en forme, 
au moral le plus 


Janeiro, 
quel #plan de “tra- 


élevé et é'ant le vail_envisafe z 
Aus apte à appnli- ous " 
quer les ed L 

données L'AVENIR 
Prouff, le” capitai . 

Hu onze tricolore, — Vous m'en*de- 


mandez trop. ‘I 
n'est pas encôre op- 
portun de parler de 


dont ôn ne dira ja- ,°# 
mais assez que dans 
le résultat de #Bel- 


grade il est pour cela. Toutefois, je 
une large part, se “reux vous dire que 
montrant, un “très j'ai déjà pensé au 
grand capitaine, a prochain France- 
.particulièrement ap- Tchécoslovaquie du 
précié le travaih in- ” 13 novembre. J'ai 
grat du  stadiste. ds og de- 
Prouff ei Ranzoni. mander, Comité 
se sont admirable, . dé Sélectioh, que ce 
ment compris el "complétés, et A Cu là “match étifiona serve de banc d'essai 
l'important. d Pour cêrlains éléments välant l'équip& na- 
. . «tionale"et qui n'ont été jusqu'à présent que 

CUISSARD, HUGUET « On a d' éternels rémiplaçants ou des équipiers B... 
« critiqué ILny a vraiment gu'à l’œuvre qu'on peut 

également ger; et.ma foi le résultat de Frances 


les 
RER passe au second plan de 
mes préoccupations. Car ilme faut pas ou- 
sblier quefsi nouséallions à Rio, ce ne se- 
fait pas avec onze joueurs, mais avec une 
vingtaine 1 
— Du match de dimanche prochain core 


k non- sélection" de Cuïssard “æt Huguet. 
À l'époque du match de, Belgrade, ils 
h'élaient passen condition suffisante : de- 
puis nous les avons suivis directemènt ou 
indirectement. Cüis$ard est étincelant par 
Moments. Mais ce dont nous avonS bésoin 


C'est d'hommes tenant non seulement tre la” Yougoslavie. que Toulez-vous en 
90 minutes, mais 180 ! Pour Huguet, cest &. dire > . s 
L'atse Nous n'avons pas le” droit de « : : 
ucher à une défense qui, à Belgrade, n'a : : PurÉ Æ e* 
Pas. fait de faute. Ün homme comgmê Mar- ENCOURAGEMENTS suis cer- 


tain”que 

les ôtres se battyont de tout*leur cœur»1l 

faction. Alors ? n'y a pas si longuemps notre Qualification 

* * en#Coupe du Monde apparaïssait comm 

«-Cela ne vêut pas une"tâche PR Dr à Nous sommes 

D 'STRAPPE dire que’ nôus né ‘mo- dans la'bonne voie. Et c’est pour cela que 

. difierons- pas lé, onzé * * jé voudrais ici m'adresser au grand pu- 

qui - L'esb'si bien comporté à Belgrade. Le bic. A Belgrade, les actions bonnes ou 

Cas de Carrè, par exemple, noûs inguiète. mauvaises de l’équipe de. France ‘ont été 

Mênie rétabli, le Lillois ne-donnera pas tou- suivies: dans un silence de mort. Cela les 

tes garanties car il lui manquera le rythme a aidés? Les nôtres ont eu pour eux le 
indispensable. De même pour Strappe qui Silènce de la foule. ’ 

relève de blessure, et demeure le titulaire, e« Le voudrais qu’à Colombes le public les 

‘comme inter gauche. Rigal a élé. le soir encourage. S'il doit les siffler, car ilen a 

jouer contré Sète: Pour être retenugil ui. Je, droit,#qu'il fftende la fin du match. 

faudra tenir tout le match sans ralentisse- à À 


‘che, notamment, 


n’a jamais connu une 
telle condition. Et 


£rey nous a, donné satis- 


français 
chance, 


laisse les” -nôtrés courir un 


cœur. généreux. De cela ie suis certain que 
les nôtres en auront à revehdre. Qu'ils 
rééditent leur maich de Belgrade, qu'ils 
jouent de la même façon, moralement. 
techniquement et tactiquement. Et lé ntira- 
cle de France s’accomplira. » 


(Recuéïlli par René COTTEAUX.), 


. 


ment et sans.traîner la jambe. 
— Si Carré est indisponible, si Strapne 
ñe donne pas scisaction, que pensez-vous" 
faire FALL . tion, de toute léur attention, de leurs nerfs 
: ” « igtacts pour tenir devant un onze yougô- 
— Ici, i’aborderai un slave- meilleur .qnes 
sujet qui engage l’ave-- ‘ individuellement. Notre. infériorité peutset 
RE RE + : nir." À mon avis, le doït être compensée par la volonté de cha- 
meilleur - demi gauche actuël, que j'aime- 
Tais voir à l'essai joue en Deuxième Divi- 
sion. Il s’agit, vous l'avez peut-être de- 
piné, de Firoud. de Nimes. Or, le 30 octo- 
bre, son club dispute .un match capital 
contre Cannes. Si nous retenions Firoyd 
son cluo demanderait la remise du. match 
æ: Cennes ne serait pas d'accord, on s’en 
Woute, car Cannes-Nimes devrait automati- 


#e *“hallon passait 


Mais pendant 90 minutes que-le public. 
& IIS ont-besoin:de tonte eur coÉatihes 3 
ous, ne. l’oublions pas, ‘ 


cun, par, l’ardeur, Je ieu ‘d’équipè et'un ‘ 


Sila YOUGOSLAVIE ; 


Fr e.elle a jou 


Es n’est pré es 
tompé que 1à 
nosties sur 21#%freofenhtr 
lombes sont rl 


vain. Une coibti, 
renouvelée vingt 
ntre Baratte et B 
s Yougoslaves 
, opposer, par 
à de leur : sys 
purs l'arrière 


fu ù Se Qt “Te 
ski L, et le grand Bobek, rate 
ditatif Mitith®&t “les coups 


pied placés, de” ‘l'arfièré “Stank 
vitéh. 


_ Mais le f@m d'artifice, en ‘dépit 


e française, 
? plus -complé 
nversant sa f 


Sauthé Tcholiteh 
laver Billot, qui 
| MW ascendant 
Chr Barattel 
tué Te but d’ 


NS elle : , 


u nee 

bars et aussi de la valeur 4ech° S 
nique. Elle avait dominé jusqu'à 
se jouer parfois des hôtres : le 
élégamment d'un 
“équipier yougoslave à un éccond, 
püis à un ee voire à un 


> 


Il est difficile de” dissocier dons la tâché qui leur est deman dée les onze hommes de l’équipe de France 
né angereux adversaire, la Youg 

Nous vous présentons doc ici quatre hommes sur is - onze, mais en indiquant sens plus qu'ils cons 
inattend e, ow peuthabitueller aux spectateurs, notre portier, notre arrière 
droite : Ibrir (1) Buvant* «; pour le. photographe » un verre rempli au tonneld 
voiture, un” drôle ns (!); Horstte. 43), rêveur à la lecture de-L'EQUIP 


Voici donc de gauche“à 


à Belgrade : : 


hain 


Jules- 


oue à Colombes ET 


D PT 2. a. mie 


a . 
: 


4 


sm + 


22 ps *, 
upe d u Mon 
Ip 
Le rs é L 
16 nations disputeront au Bréfil, sdu 29 PS 16 a Too! 
Rimet pe " 


* 


la phase Je de la Coupe 


. Monde). «< © : 
ion. … l'avant : Tomäsevit® per” moment® au Ces 16 nations, dour se qua' 'ifief, ont à giouer pd matches Ft mt Évions de ces matches 
ar parti anaaé Es : à M ont eu lieu, d'autres seront joués prochainement. 6 cs 
ison l'aile Er déons ed er à +: "Ÿ : ; ù 2, à . is 
oi. Dani Les modifie L Le tableäu ci-dessous vous | péfmetitra i MR PA TTE per. 
Ilut,  étranget de 8 ausé, de* ne Pas pondre F7 ds à 
209 noinpéiffs 6 #S Ra listen os: . lSDe connaître lEs Mésultats déjà gbtenus : » PE. e e "rs. 
aus 1914 et É rande désilläsionÿ#o lave 2° De porter vous-même les résultats à venir dons les lignes*blonches FC découpe cg: 
ème Êlle aura peut-être à tend à tre la liste. des pays qualifiés. ® ” Li: . RE 
cen- # cioire qu'elles a pri : _ - - 
ré à i DUPE ” n He 
Le GROUPES ET MATCHES ES | Quälifiés ét éliminés 
seul - ns Ds 2. ? - = “ +. "+ à - 
wait \ 4 E 3 Le. h LE 27 li A à « & . 
Le fous Ÿ 1: Europe et Proche-Orient (& qua Wen à k È ge 
Bail- et! nous + ? * pe ” 
Let quie- sd :#20 ovembre 1949 (Ankaraj* 1 SR OR Dit Eliminé : s 
LEL depuis F RE D ” ‘ . 4 ; L ° 
UT ne “Autriche : é Eliminé in ‘ 
r date d h le L , JE 
vou = jouent Pr QUES d'y en re er NS ME") Qui 
ez eux: manchés : aller-rejour.) … 
et s\ fassion- ts 9: + ‘e . is 
afin ! . . s. . 
ati: Va oMgoslavie-Israël : ,6-0 - 21° août 49 (Étlarode), à or : x rs à 
résil Mél. Yougoslavie Er * 2-5 - 18 sept. 49 (Tef Aviv)” Eliminé#= Israël Ÿ 
Re goslavie-France”: ll - ,9 oct. 249 (Relgrade) rod 
On. nce-Yougoslavie : . - 30 oct. "49 Fr a Eliminé : 
gt e à » 9 : - 
s de Û ? * FAT 
bE * match ? je F é Qualitié , 
e 
Suisse-Luxembour RTE 2 - * + FA (Zur. NT TE Eliminé : Luxembourg 
= Ac. Luxembourg-Suisse “ 7 3 :- "18 sept. 49: tLurembour, «... | Quolifé "SUISSE : 
s. ; ee Te €” > 4 - Forfait : Belgique . n 
| £ ù. 
L af C2 * 
at ir “Eire-Finlonde : 2 O0 - 8%ept. 49 sms o ë :: ? p 
CITCH 5 = Finlande-Eire, : 1-1 - 9 oct. 49 (H Sinki}” $ .E'iminé : Finlande : 
(8) x FE El Suède-Eire : - 1.- 2 juin 2 (Stockholm) » F Pl se 
TCHAIKOVSÉY, "ss ge Eire-Suède : + ee à - (r49 , A es Eliminé : “4 he 
(4 » Se à mette RES ets Qualifié :, : 2 ee 
re é : : [2 Lg 
nc ss Æ 2-8 à 1“ oct. 49 (Belfost). . nc Ps , ' 
als; f 01:4-15 oct. 49 4Carditf) à * * [1 (aualifié) 
ne sr - Ji ] e : * Tr : s C 
es TTCH | Ecosse-Golles + =. P'hov. 49 (Glasgow) 2e is 2: (qualifié): 
7% ; SX Are x - ; " . à à ni M 
KOVSKY. PI Angletérre-lrlonde : * * - T6 nov. 49% (Manchester) 2 3, (dim 
(1)) = den * Jeur carrière Golles-IHande : .", * = 8 mars 50 (Chrdiff) ; 4" "+ + (élimine) 
touche : MM. Vogt, Schurëh (Suisse diale ! . Ecosse *Angleterre. A Ne 15 avril 20 Glasgow) à ‘ 
é * 
à L 
Le = » = 5 e " 
LS Espogne-Portugal : = Fu à ee Eliminé : 1 
: “ > 
ë a. Portugal-Espagne re . * #(Lisbonne).... Qualifié : 
- 3° motch? ‘ é y 4 
e- . # . , . L 0 
= . LL . Le À eu e - 
= Aie . 
;8» | tolie, tenont, Le à d'office, .............%..4:.....% | Qualifté : ITAËIE 
FR D he. à nier. “> < >: . ÿ i 
« _ - - . LA 
| te ” re + Le fer . g s ï 
Il. Amérique Centrale et dû Nofd (2 qualifiés) | ù 
à * + e . . ss 4 * 
exique-U:6.A. : - 4 on, ASE NET PNA RS DUT lea . Ke 
RS va 2-0 - 11 es A. ns Lace RE à CRT 1*. MEXIQUE. (qual:fié) 
U.S.A.-Cuba 121 - 14; sep A9 MTS ess er | à cas 
U.S.A.-Mexique : 2-6,- 18 sept. TS ER M Tee 0 5 6 NUE 2 UIS.A. (qualifié) 
» RSS. : 225% 21e sept, "49... 2%... sets. 8 3 Cuba (éliminé 
À ar éxique : 03" 27 sept” 49: PA SP ER A | uba (éliminé) 
< A F ‘ 


qui doit affronter; dlsonche; à Côlonibes, pour + , Coupe | dé Mondé, son 
lavie. . 
tuent des boses solides de notre équipe. Vous reconnaîtréx, dons une attitude 
central, nofre avant centre et notre ailier droit. # 

es vin accompagnant partout l'équipe de Toulouse Ÿ Hon (2) LT volant de sa 
; Baillot (4) chez.lui, tenant sa petite Elisabeth sur les genoux. . 


* 


Qualifié : BRESIL 
: # MA : 


Birmanie et 
Philippines 
Qua'ifié : INDE (?) 


Forfait : 
* (L'Inde reste seule qualifiée dans ce groupe, mais il faut attendre que À qe 
sa participation soit confirmée.) 


AULES-RIMET 


24 


ét ce C. Amérique em e quali ifiés) “# 
. ro z F 5 x : &” Fe F 
k 2e + Vrugusy… me s y Lg (qualifié): 
J n Le 4 . ; 
mé |. Pérou * ” (qualifié): 
r Æ à . a! à 
à #08 Equoteuf : Li - 4 = he y {éliminé}. 
«° ge “Paraguoy +. e a AU. sé (éliminé) : 
5 (Les atches de ce groupe seront joués en mars 195Q à Montevidée ) . # he 2 E 
%e , ; : # + à æ re sd 
CRE * pu ine . s 1e . è (qualifié) 
PS LÉ 4 . 
. DE Chili . 2° \ (qualifié) 
pa 8 ee » . æ Le , 4 
NO « + Bolivie LE | 3° *. (éliminé) -: 


L 
- X. 


a DU MONDE 


L TORÉSLANE € ESTLELLE nm GORMUE ancien portier ee. 


sur le point de participer |: 
à une Coupe internationale ? 


R UXELLES, — Avant guerre, 
l'Un peige avait un entrai# 


Pere ar s’& pesait Jack 

A 2 Ex Lg _ oué À Arsenal et 

U match Autriche-Hongrie disputé w'autre dititanche à vi nne, et comptant tr it € ue le système 

pour la Coupe Internationale (Autriche, 8h 1e Tch que, italie *| « WM », dès 1936. On gardait de lui 

et Suisse), l’on remarqua beaucoup la présapes de personnalités du foot- Ds d'un parfait gentleman. 

ball. étranger, MM. *Mauro, vice-président ‘Ia Fédération 1talie # tait brides “or og itaire et com- 

Bauwens, président de ia nouvelle Fédération atiemande. Eicher, ex-prési pot se l'a u révolution- 
de la Fédération suisse, ere Secrétaire général, de la F aties fe qu'un précurseur. 

yougoslave. » |- be: Pndye rirent les maÿches 

La présence de M. Mauro sexpi iquesdu fait ‘il est président du Comité internationaux, l’'Ünion Belge s’adres- 

d'organisation de ta Coupe Internati le. Mais, est-ce bien par pur hasard que sa-t-elle & lui. # 


les autres - perennaue ités se trouvaient 1x9 L'on a rend'en tout cas que 
M. Gero, président Cora ge Su du com a tefñu une conférence avec 
MM. Mauro et Anafgjevtch D Des. a à, conclure que ,des modifications dans _ 
l'orgarusation dé la âle on onts été envisagées, il nÿ à qu'un” 
pas qûe l'on franchit! 24 Aa rat 

11 est certain. en effet, LE :+ lus internationäle à = parti 
cipent les équipes de Tohécosloÿaquie et. de Hongrie, n'est pas d’ organi- 


sation commode, étant donné les difficultés + éprouve, de part et d'autre 
ps “déjà fon Nntens dire que ta 


terre en 4949 était sous Es avec 
Crystal Palace. Il déclina l'offre (de-æ 


dre il Lun rentré 


4 à franchir les “réntié quetque ee tal voudrions un. sineur 
our .Internationalé, épr énreuve dur se s'étend ‘sur “trois. “ne _—. Los me. britanniq préférons L | 
fa seconde) ne’pourra se pers qu sst, { -é ér.+ Car oueurs à il 5 
se demande si la conf, bug Ps EE er ap de hote fn = S des a s 10 gr es | 
à l'épreuve et d'organi une pee Le Pare avec ja particpation uês différentes. Il vaufÿ mieux 
de l'Autriche. l'Italie, la Sursse et. la Yougoslavie qe elle. faci ie les contacts e otre ur national ne soit p 
avec l'étranger. * » » | so d'aucuné contingemée 1 3 
Tout se détendant dé vouloir faire intervenir (es ss M ns sn à M. US en UT = 
politique dans cette affaure, l'onvest à penser qu'elles ne sont pas sans J'ai votre affa s'hotme 
influence dans les relations sportives internationales, ne serait-ce Qu'en’ raison "s'appelle Bill le. “4 
des difficuités d'organisation qu'elles, suscitent « irectement. En tout cas. On prit le protégé de M. tes. À 
la présence de M. Andrejevitch, autorise ces suppositions. * >» ux fermés. Re pas À = métiance, À 
Ce qui. étonne. -Buère moi “cest la présence du président dntisbe: Je du noufel eur 
M Sauwens. !f ne fait, de doute pour personne que la Fédération allemande, | n'avait rien ER à 4 


depuis qu'elle est reconstituée. recherche dvidement la reprise des relati 1° Il avait bien été ao 


internationales. Elle sait bien quegces relations ne pourraient être renou sf 1] à Biackbu n £ 
que lorsqu'elle sera agréée par ia FIFA. Et elle ne doute pas que Sa réintégra- n'avait jamais jou 1e 
ton soit prononcée au prochain Congrès dela FIFA. en juin prochain. à Rio | champe». nt (= 
de Janeiro. gner le dribbling, L 

> Déjà des conversations oni étesentamées avec 1a Sdisse peur la conclusion de. tion que a Va 


d'un match Suisse-Allemagne destiné à célébrer, la renarsssance du football 
allemand. La Suisse paraît favorable à cette. manifestation, mais elle attend - 
7 prudemment la déc:sion de ta FIFA. De son:.côté, M. Sauwens n'entend pas 
brusquer les choses. Mars «1 pose des jalons et il se œ li n'a pas été, 
sans doute, sans entrer en conversation avec M.,.Mauro, qur est membre du 
Comité d'orgarusation de la Coupe Jules-Rimet et” qui est | uté à a FIFA. 


jamais quitté ses è : 

Es Æ ments sh err um 
00 Son se: 

F'écait celui de «. Bayaent Re 

ner» de l'armée britan: v <: 


3° Ii ne”parlait. qu'angiais. 


Ce ne sont là, sans doute. que. desy suppositions ; mais elles’ ne ma uent e derna: 
pas de vraisemblance: . e sé nue en dre An ne 
| Enfin, l'on parte auss: . d'un échangé de vues au sujet de, la. ss ridilhes équipe nationale et, de sufcroi 
| de l'Autriche à la Coupe dules-Ramet. On sait que, “pour se uâlifier l'Autriche r, de toutes pièce èces. l’école 
doit battre le vamquezur de la/rencontre préalable Turquie-Syrie. La accord ent entraingurs belges. 1 
dirigeants turcs et autrichiens ne paraît pas se faire facilement sur le mode® É  » 
de cette qualification. Et 1 paraît au surplus que Fa participation autrichien RE 6 É 
n'a pas encôre été officieHement contirmée. Quelque mystère règne encore ore sûr Bill Gornli , souriant, able, 
ce point. - M. P. ‘ 3 bo, enfant, d'une correcti toute 


. 29 octobre: + daie. historique |- 
pour le fooiball. sui 


ENEVE — L football suisse s'ést eau. ii y g 
quelques années, en Gdoptamt 4o loi < Zumbuhl + 
"les transferts, “dans une#impasse, d'ôù 1l gone Fr 
à se sorti. et qui l'a conduit biengbas à”l'échelle ges 
valeurs européénnes. De tr rs succésé Sur des "Britanniques 
avaient créé. de fqux és la réalité se révèle, ge 
toute sa erudité. depuis ientôt une année Défaite sur dé. 


: dar 


et À Pur et simple à la jte ” sortie. Si les deux 


‘clubs ‘et le ioueur sont, d'accord, c'est Lg prime nul n'est, 
ee que des D fe 2e salariés de le Fédération y met- 

leur nez Le -FC CA aux-de-Fonds la ps Fri 
du trop fameux délai d'attente lorsqu'un transfert esté en 
‘ordre et. l'autorisation de* faire. jouer nr ed au lieu 
d'un *ddfis chaquesclub. Ce tnême club demande l'en ent 


trs mais 


faite (maigrés un succès insigmifiant sur onze  joueurss du”. d'an æntraîneur fédéral" non aftaché à un club, careun bon 
Pays de Galles ramassés par-ci et par-là parmi les équpes* _entraineug pourrait _utifément fmettre.ses services à la dispoñi- 
d'outre-Manche) et, malgré, cela qualification pour aller au tion de la Féd: Rédétation non seulement pour {6 préparation de 
Brésr en luitiet 1950 .… * . : l'équipe nationale, mais aussi. pour les juniors 

Comment expliquer un pareil déclin. alors! : 1938 on Ce sont là de bonnes propositions. mous la plus “impor. 
avait. l'impression que le footholi süisse allait pouvoir « tante sera celle du Comité de la Ligue. nationale gent 
‘prendre. se classe de. 19242 Lo faute :mcombe umquement Que lo question de l'envoi d'une équipe suisse au Brésil . 
aux règlements : adoptés par les différentes. assemblées ües considérée. Les motifs sont justes et plousibles :. il est. pres. 
délégués de lo Fédération : jils sont surdnnés, compliqués, Que impossible que d'ici fuin ic Suissé puisse disposer d'une 
antisportits ds ‘orocioment Sgen pes ‘tout - en se prêtont ipe covable de tenir honoroblement : so° place #à° Rio. us 
à toutes sortes -de éombines. is . veulent Mcomutés ages sommés persuodés . que. cette, proposition .sera repoussée, et 
sous-comités en oubliant que lorsqu'on veut toire de l'amoïeu- voici oourquoi : d'abord parce ‘que tous les dirigeants supé- 
risme intégral 1e devoir” est celui de ne toucher : -“eurs tiennent” à aller au il ls ont un seul ordument 
à le liberté personnelle de l'individu Or le ioueur suisse äe em leur faveurs: ta Suisse o res la Coupe Jules-Rimet en 


1954 : elle a’donc un de: de politesse à remplir vis-b-vis 
des Brédiliens et de la FIFA. Ensuite, ce ‘n'est pas la tique 
ñationale qui “détient ta majorité à l'assemblée, mais ce sont 
Le) première ligue et les ligues ir férieures., autrement dit tes 
“ligues” qui donnent qoucun joueur l'équipe nationale 


football n'est pas bre de ses actes tout en étant ou en 
voulant être amateur L 


‘ Une date . : 


Or, le 29 octobre, l'association suissé de footbalié auro U fout aue lo ligue nationale devienne -mdépendante 
une assemblée. générale. RQ genres à Baden Le ‘Lausanne- y é- à : 
Sports demande {abandon tème actuel dest tronferte : « 5 Vicos RIGASSI. 


# Mais Jack Butler, réhtré en Angle- 


ta à 


DEUXIEME DIVISION = $E 
5 « E À L + 
ANGLETERRE entr ms à ds 7 SUIS 
Arsenal 3%  Blackpon .  _® ventry ” : ‘Zuriéh “©. 2  Locarno # ° 
Birmingham, 0 Everton °, 9| Grimshy s Ghestertielg 2 | se :- : 2. :StGui ‘, on 
Botton_ | -!  Miaotesbrouen 2 geeus 1: Srenttord 2. Se 8 Ghaux-de-Fonas 0 
Burniey . 6 .: Manchester 0 * 4 rs Li ttenham » * one @* Young Fellows © 
Chetsea 1 Aston Villa 3 |"Prest © sShettields W 1 |" Beltinzone 3 Bienne” 1 
Derby à  Hudderstielu 2 | Queens Pars 0 en 2 2°] Granges 2 Eugano 1 
Liverpooi. sn @ bp .2 Sheffield U. : adterd, 1 “Chiasso *- e Servetté 4 
Manchester U. 3 Woiverhampton 0 Swantea 5 1 nn z _h Bâké, 13 pts : 2. Locafho, * Lausanne, 
sd ca” : Le. ml ° : West Ham 2: Leiceste n Bellinsone, Servetté. 9 Hs .&  Chiasso, 
West Sromwicn 3 Portsmouth. ©.| #1. Tottenham, 22 pts ,”2*Sheffiel W. | Granges S.; 12 voung 
1. Wolvernampton, 21 pts : 2 Liver. |. Hulk 18 ; 4. Barasiey. IT À 5. msby, | Pellows, Berne, 4 ; 14. St-Güll. 
pool, 19 ::3 Mañchester U..18 : 4. "Arse. | Swansea, ‘West Him. 15 : 8.-Preston, 15 : ; 
Bal, 17 : 5. Portsmouth 15 : 6. Burniey. | 9 Sheffield U., *Chesterlield, 14: : 11. IT ar 
à 4 15 ; 7- Biackpool. Suhderland. 44 , 9 Southampton, 13 :- 12 &BlackbuËn, 13 ; | : 
= West .:Bromwich. 14 . 10. Chelsea. .| 13. Bury, Lüton, 12 ; 15 Leeds: 12 . : sorte, dub dire 
Newcastle Aston Villa, Fuiham, 13 . 14 : à, : ; 
Chariton. 13 : 15. Derby. 12.; 16, Hud , ECOSSE | moral 1% Trieste 1 
dersfield: 12 ; 17 Everton, 11 ; 18 Bol- : : Juventus 1 Venise * 
ton, Manchester C., Middlesbroygh ,10. . | Clyde (] Aberdeen 1 Lucaues -2 Gênes ;, 2 
Dundee 3  Céitic e | Milan 8: Larie - .e 
East Fife 3. St. Mirren 3 | Padoue. 7 
ian * 2 ‘Patriek Th.. e | Patorme ; 
sothermelt 1 Raith a. 1 Se due _s dre pu à 
angers 1 earts 6 L] F 
Sterling , 1 Queen of South . 6 | Sampdoria 3 æeNovare ‘# | 
Third Lanark. © Falkirk Se 3° Fiorenes LES 
1. St. Mirren, Celtic, 9 pts (7 m)*; | Journée du 23 ootobres 
3. Rangers, 8 (4) s# Hibernian) 8 (5) : | Atafänte ‘1 ! Lucquès 1 
5.. Dundee, 8, (6) ; 6. Stirling, 7 (6) : | Florençe | 2 Bologne "8 
7. Falkirt” Civde: T (7): ;-9. East Fife, 6 Gênes 1 ‘Juventus 2 
(5) ; 10. Motherwell, Aberdeen, &@ (17) ; International 2 - Sampdoria e 
2. Third Lanark, 5 (6) : 13. Pagick. 6/| arig © 4 ‘Bari 2 
Nov 1 . Padoue 1 
BELGIQUE mans 6 mnt 2 
é : s patin _: 4 Venise 8 
FC , Liège .2. Lyra ï 1 Rex. ER 3: Milan 2 
Standard 2 :Loüvain de 0 Triesté 1 Côme 1 
pe nr æ. a ue —- “EL Juventus, 15 pts ; 2. Padoue, 12 ; 3. 
=. Gan O1 Ch es 1 International, Turin, 1 Mian,, 
+ pan L gnarierol. - ? | tante, Côme, 10,5 B Sampdotia, Flor 
ee LS rs ASE 11% ‘#9; 10. Bari, Lazjo, Palerme, Trieste, 
Racing Brux Sn run 4 B : MW. Lucdes, 7 ; 15. Novare, 6 : 16. 
Racing - rieur J Gênes, Pro Patria, 5 ; 18. es van Rome, 
# “e TRUE 13 pis à é aa .4 ; 20. Venise, 0. 
chem, ariero ntw Tp, : 
10: "&" La ‘Gantoise; 9 : 7. Liège, 1 ee. ESPAGNE | 
Beerschot, Racing Malines, 6°; 10 Til- SATA EE : x “+ 
leur, Racing Brux., 5 ; 12. Lyra, : ‘Stan- !St-Sebastien 1 :'Valladotid 1 
dard, SC Charleroi, 4; 15. FÇ Bruges, 3. | Oviede ..@ Barcelone © 2. 
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yeux des é 
. printe 


Cm se ue Br ee 3 : 


ne 
de nat se 
: mice et. r 
+ les 6 
ere aestrieht et Ma 
Sete Le dupe sont là 


1, AR on 


fai ‘mais l'int est ose: Ê A 
Des places 


ue. La SAISON, ; 
Contre [ya nr 


Nous ge le 6*novémbre, 


encof 


© pe eyenoord, à te la 
ditio Ile rencontre en Bel- 
Een. D'ores et déjà la ation tte ar- 


he bon train. clubs, quipeuvent 
enûüre dess billet: PA 
demandes. Hi y a 

candidats ; et le s 
que 67.000 spectateurs ® 


plus de 100.00 
Re contient 


* 


tion de lé L. # natio= , 
préparatio e leéquipe in de 
of-, 


= ds 0 
iellement connue que 
vembre. Lil sera bien, sûr À aifhcite 
d es uw mal 
as les délices de l'internazionale 
de Milan. Nous ne 


“joueurs de cette classe en remplace: 
“auf 

s doute, l'équi 
pas beaucoup. de Cette 


ne difrérera 
desla saison 


vo sE (Rott se 
Ho ro LE 


sonts assailliss de’ 


ons pas de 


v 3 La Corogne LE 
Ath. Maurid © . Séville 1 
- Malaga 1, Reaï Madrid 3 
Célta 19 ŸTarragone * 1 
. Espanol 4 Bilbao ., FI 
#,1#Bilbao, Real Madrid 12 pts ; 3 La 
Corogne. Celta, 19 ; 5. Valladolid, Bar- 


geione, Valence, 9 ; ‘Tarragone. + 


ae 


SUEDE 


1. Maimoë, 22 pts ; 2. Jonkopping, 16 ; 


.teborg, 10 ; 7. Kalmar, Norrkoping, 9 ; 9. 
Djurgarden, Degerfors, . une, Gaës, 8: 
TCHECOSLOV AQUI 
|: Bohemians 6  Kinüne LU 2. 
Trrava :: L Armes % (remis) 
Slavia_ À : Feplice RER : 
Zidenice Bratisia | 8. 
Kosies ‘1  Viktoria Pien 1 
Ostrava 1 Sparta 5 

trica ‘14 Ziina LE U 


:nel, 8 ; 10.#Ath. Madrid, 6 . 
à “NORVFÉCÉ 
0 | DEME. FINALE DU CHAMPION T à: | 
Skeld 2 Frederiohstad 0. 
Skeid eee r tinale contre arps-? 


‘3. Aik, Elfsborg. 12 ; 5. Helsingborg, Go: 


= Bratislava, + pts 2. Sparta, 29 ;': 


3 Bahemians, 26 ,; 4. Slavia, Teplice, ° 
L AUTRICHE 

Vienna 3. Steyr 2Î 
. Glognitz 5  Ohberian ns 
clubs: ! 4. Admira ‘2 
PER. LTS ï + 

«Fè Mienns 3 2 


Matches FORTE 28 : 


de 2. 
: BUCAREST, — — - Apanie” dr “ ‘Roumanie 1. 


L 


COPENHAGUE. = Danémark. 3 - Su” 


| tranche). de mere: 


a débuté comme entraineur avec la Belgique 


britémique.. toutefois, à ag 7-4 
eures. 

* Dès le premier entrainement, il 

a PRES Run kee profession. 


La oe a fesse ou: .Pour., le Le 


et -De 


ee 
Ra . Où se demande. re FA Sui- . 


urs de la 
À à 


et des Da 


classe ‘de, Ap- 
nous. US avons 


Mais lei tout le monde pense ces | 


joueurs ont raiso 


pr hs æ de à 
CA ve ni 


hu TT 


ui a À 
FFANSENOUCOSLAVIE | 


Voici les nufñéros dé cifñà gaie 0 sortis" 
au tirage de ia Loteries 
ïi dernier 19 oc : 
1928 : 07.520 - 306 ge 51.348 5646 
.963 - 77.916 - 80.063 + 69.595 + 95.836 
- Les possesseurs .fdes ao 
du footbah français édités par France 
Football æt, les Editions net csv 


portant Ces numéros gaent ‘ ün piles 
nd, qe Roger y d'assister ol 


‘bourse ter. à er pp nca de? 
30 octobre. à. Colombes 

Gagnants habitant ta région pa se 4 à 
-retirer leur billet à. France Football, 19, 
-Fe-Montmartre 23 :a@25 octobre, dernier 
délai. sur préserftation de leur carnet. + 

Gagnants deyprovince : ‘écrire à France | 

Football, avant le 24 ‘octobre, pour ‘ré : 
‘climer leur place en ayant soin’ de faire 


+ 


ei 


contresigner et dater leur lettre par le: 
ls CE 


‘marchand de journaux chez 
auront acheté leur ‘cà er :$ auf, - 
bar le mraire de la localité q “habitent. 


Les gagnants pourront. recevoir,” a leur 


ne D ee billet RE un 
exem; e de « au but » ainsi 
qu'un ekemplairefde « L'Elite du Football | 


Français». édités 2" Editions Paris. 
Vendôme. .. 


. et a, pour: 


_FRANCE-TCHECOSLOVAQUIE 


A l'occasion % ‘France-Yougosiavie,s Ja, 
FFF. à France Foothal d'éditer 


::SONL.: EE rm | officiel. le.seul . vendu au , 


Tous les. : programmes, off iciels, done 
‘numérotés F4 pourront, | perm ps êe ce 
qui les achéteront d'assis 
à .France-Tchécoslovaquie le B 
Uneginvitation (tribune, dfhonneur sn° . 
sera attribuée aux ürs des 
programmes dont les numéros red Le 

. chiffrescorrespondront eux 
ront-au. tirage. de la Loteri sonate 
foot. 


item 


du «mercredi..2 ngvembre 1 
sesseurs des centndiiridrints 


bali fra is. participeront également à 
ce tirage êmes -conditions que: 
précédemm (numéros . de 5. chiffres}: 


-: Les ‘résultats paraïitront dans L'Equipe 
et dans. France M. Ceux qui ne 


Stade de4Caïlombes.sau ,prôfit des ne 
sociales de la Fédér: n Française” de . 
. Football, . .. e” : ® 


possèdent pas encore de carnets" (éd : 


tidh pro - édition amateur) -æ 
es procurer chéz ‘léür marchand de jour- 
maux habituel où, s’il ne les avait pas : 
«à France Football, ‘10, M LA 
- Montmartre, ‘Paris ;, aux 
::Paris- 
Paris. Le Carnet-Calendrier & Pro » 
65: fr. franco 90 fr. Le Carnet-Ca-- 
lendrier «. Amateur » 65 fr, fran- 


| co 90 fr: Les deux 'Carmets-Cal 
drièrs : 130 fr, frahco 165 francs. . 


10 


Re TR 


Editiôns”®, 
Vendôme, 10, place Vendôrie, . 


-— 


+ 


Lar e P 


Le 777 


“- La mélancolie de Rava 


1 
L'arrière ‘international Rava, qui porta le 
maillot des « Azzuri » à trente-trois reprises, 
promene dans Turin une mélancolie très ….au- 
tomnale : , 
- « Je pensais bien faire ma seizième saison 
dans l'équipe première de Juventus, dit-il, 
mais notre entraîneur ‘anglais, M. Carver, en 
a jusqu’à présent décidé autrement Pourtant, 
je n'ai'que trénte-trois ans et me sens encore 
en pleine forme ; je n'ai pas encore l'âme 


d'un réservistè et encore moins célle d'un vé- 
téran….”" 

* Si cette situation devait-durer, et bien qu'il 
me sérait dur de quitter la « Juve .» dont je 
porte les couleurs depuis vingt ans, je préfé- 
rerais être transféré en Italie, ou. en France. 
Car j'ai conscience de ne pas être fini. » 7 


Le Racing avait invité la 
“PNR presse parisienne, rue Eblé, pour 
lui porler de son match annuel 


Nous  n'aimons . 
la « reconnais- . 


contre Arsenal, 
nous. n'avons pas 
sance du ventre » Affaire de goût. 

Pour Racing-Arsenal, nous avons fait une 
exception, car le match est au bénéfice d'une 
belle œuvre: les’ plus -grands invalides de. guerre 
Des informations à recueillir. Et nous avons eu 
le triste rappel de ‘la pénible situation faite 
aux -grands mutilés. » 

Lés porias de la nation, les inutiles, classés 
au point de vue social au dernier rang. 

Pos de sécurité sociale Une caisse de secours 
qui équilibre son budget grâce à Racing-Arsenal 

On.en a honte comme Français, on en est 
fier comme sportif. 


Leduc à + sg Une fin 
de ière. où le « chauve » 
MERCREDI -va ehercher quelques lires. 


: C'est bien son tour. 
Léduc, ‘Pour 


pas cela, car 


nous, c'est une vieille histoire. 
Noùs étions énsemble en 1939 au bastion 58, 
place ‘Bolard Comme on ne fichait rien, pour 
passer le- temps, on jouait ou foofball. ! 
Avec Bartkowick, Morel, Buge et d'autres 
que nous avons oubliés 3 
: Leduc, alors, ne nous. épatait pas. Depuis, il 
o fait son chemin. International, capitaine +riom- 
Phant du RC Paris pertant la Coupe de France 
* autour de. Colombes. LT Ée 
Leduc :: un pur produit du football profes- 
sionnel. Un exemple de travail inlassable. Et un 
bon gars, pas fier ! er : 


Un ‘orticle explosif dans un jour- 
JEUDI nai du soir : « La presse. sportive 
+ suisse condamnée à la brosse à 
s reluire >. 

:1 s'agit d'un arrêt du tribunal de Neuchâtel 
condemnant un journaliste suisse à 20. francs 
(suisses) d'omende pour avoir estimé déficient 
à tous égards-le-travail- (sportif) de l‘entraïineur 
Jaccard du FC cantonal Notre confrère s'élève 
. contre. ce : précédent. qui, condamne la presse 

: sportive suisse à la brosse à reluire 
Nous avons lu les critiques portées . contre 
Jaccard,, Des critiques? Plutôt une attitude _ex- 
trèmement blessante sur le travail d'un entrai- 


neur dont le club aujourd'hui est en tête de son. 


groupe, er 
IH y ,à un ton pour un critique à ne pos 
dépasser. ; pe 
Les « droits » de la presse ne doivent pas 
déposser les limites de la correction. 


* * 5 
4 EDI ; no éprrare vus Ne 
souvenez du gra mi du 

VENDR RC Paris, hrs voir Ga- 


a briel Hanot. 
Les ans n'ont pas de prise sur Gautheroux qui 
nous ‘étonne avec ses 40 ans 


L'ex-Racingmon vient demander des directives. 


pour orienter son initiation des jeunes dans le 
codre du grand travail de prospection entrepris 
por la 3F pour les gosses de 9 à 12 ans. 1 faut 
voir avec quelle foi Gautheroux écoute, se ren- 
seigne, suggère 

Une œuvre gigantesque est entreprise. 

Puisse-t-elle être menée jusqu«ou bout ! 

Nous ourons alors des footballeurs qui frap- 
perent: teur balle du cou-de-pied car c'est là 
le premier thème de l'initiation des jeunes. 

« L'A_ B. C. du football », dit Gabriel Hanot. 

Jusqu'alors, c'était plutôt VX, Y, Z! - 


” Dans un café où nous allons 
SAMEDI chercher un paquet de « gau. 
loises » des exclamations fusent, 


des cris. 

WW y o là tout un petit monde de gosses 
de dix ans s'affairant autour d‘un « football de 
salon ». Plus rien n'existé pour eux que le jeu, 
le désir de faire mieux que le camarade. 

Deux contre deux, par équipe, les gosses 


ont un but: mettre la balle dans la cage plus 
souvent que l'adversaire. 11 faut voir leur belle 
ordeur, leur rivalité. 


ils. se disputent et font tant de bruit que fina- 


lement le patron les met dehors. Îls sauront 
où aller désormais. Et ne pourront qu'y ga- 
aner. 
- Lors de Racing-Bor- 
DJIVP NN Tell deoux, on oo + co- 
ion ». 
Ce qui veut dire 
qu'on à rendu -coups pour coups. 
Qui a commencé ? 
Personne: ne l'avouera. En tout cas, tout le 


monde a continué Le Rocing s'est fait bous- 
culer, son tourbillon a sombré sous le vent de 
folie qui animait les joueurs. 

Tous’ les coups défendus ont été passés en 
revue. + ; 

Pas trop de casse heureusement, sauf peut- 
être pour Gabet dont le genou n'a pas tenu sous 
les ossauts de M’ Barek. On comprend que Bor- 
deaux se montre irrésistible lorsque la machine 
est en marche. 

Qui pourrait tenir devant Gaorriga, Mustapha, 
Merignoc, M’ Borek ? ; 

Comme, à tous grands pécheurs, il leur sera 
beauéoup pardonné. Cor ils viennent de l'enfer 
de la 2* Division. 

Mais le football n'y trouve pas son compte ! 


. René COTTEAUX. 


toutefois les 
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Mais les dirigeants de la Juventus, et sur- 


tout son conseiller technique, l'ex-gardien de’ 


la « Squadra Azzura », Combi, ne veulent 


Das. entendre parler du transfert de Rava…. 


Ce qui laisserait. entendre que tout espoi 
n'est pas perdu pour ce dernier. E 

En attendant, si vous offrez à Rava une 
cigarette, il refuse : He 

« Je ne- fume plus, ditil;<je ne veur pas 
donner un argument de. plus à M. Carver, qui 
die que je manque de souffle et de vi 
esse. » 

Ah ! l'éternel et poignant drame. des grands 
se -que tourmente lé spectre de l'abdica- 
ion. : : ‘ 


* Volante'nous parle du Brésil 


L'Argentin Carlos Volante, qui fit, avant 


guerre, les beaut dimanches de Rénnes, puis. 


de Lille et-enfin du C.A:P.; est installé à Tu- 


- rin depuis quelques mois. Provisoirement, es- 
père-t-il, car le rève de Volante serait de ve- . 


nir entrainer une équipe en France et $'y ins- 
taller. définitivement avec sa femme et ses 
deux jJilles. 

« J'ai quitté votre « merveilleux pays », 
dit-il, après la Coupe du Monde 1938. J'ai 


-tenu le poste de « demi centre », pour le Bré- 


sil, dans une des meilleures équipes de Rio 
de Janeiro, « Flamengo », jusqu'en 1944: 
j'avais alors trente-huit ans. » 

Nous parlant du football et des footballeurs 
brésiliens, Volante nous apprend que, seules 
des vedettes de ‘la Coupe du Monde 1938; 
l'arrière Domingos “et l'avant centre Léonidas 


| sont encore en activité. 
« Ils ne sont plus internationaux, ajouta-t-. - 


il, car ils ont passé le cap de la trentaine. 
Pourtant, des joueurs de cette classé excrp- 
tionnelle, il n'en existe plus guère au Brésil, 
dont l'équipe nationale de la Coupe du Mon- 
de ‘1950, tout en étant de très bonne valeur, 
n'atteindra peut-être pas celle de sa devan- 
cière de 1938. » 


Le football mène à tout 


Enrico Guaita, footballeur sud-américain, 
d'origine italienne, qui fut dix fois interna- 
tiondl italien, lorsqu'il abandonna le football. 
rentra en Argentine Dour se faire une situa- 
tion dans la vie civile. C’est alors qu'il em- 
brassa une: carrière imprévue pour un foot- 
bailleur qui prend sa retraite : il devint ‘gar- 


dien de prison. Si encore il avait préalable- 
ment fonctionné comme arbitre 1! 

Mais il faut croire que c'était pour lui une- 
véritable vocation, car il gravit rapidement . 
les échelons dans sa nouvelle profession. Il 
vient d’être nommé directeur d'un grand mé- 
nitencier. : ‘ 


Et il distribue, dit-on, avec 
coups de pied de réparation 1. 


Quels seront les onze azzuri 


Mrs 


profusion les 


Comment sera constitué la « Squadra 
Azzura » qui ira affronter l'équipe d'Angle- 
terre, le 30 novembre, à Londres ? = 

M. Novo, vice-président de Ja Fédération Ita- 


Vienne, président du Torino et sélectionneur * 


‘unique, est extrêmement. réservé .à ge sujet : 
quel sélectionneur ne Le serait pas, à cinq 
semaines d'un match international ? D'au- 
tant plus que 
M. Novo n'a plus à sa disposition le noyau 
d'internationaux indiscutables que constituait 
naguère la malheureuse équipe de Torino, 
mais un ensemble de bons joueurs parmi les- 
quels.rares sont ceux qui s'imposent irrésisti- 
blement : en: quelque sorte,. la. situation de 
M. Novo est celle. de notre triumvirat… 
. À cinq semaines d'Angleterre-ltalie, voici 
) favoris de l'opinion sportive 
transalpine..…: …. …. , 
But : 
(Juventus), 


Parola (Juventus) ou Tognon 


. à Londres ? 
‘: Football » sommes tous prêts à assumer dès 


epuis la tragédie de Superga, : 


Moro (Torino) ; arrières : Bertucelli 


demis : Anno- 
varzi (Milan), Fattori (Inter)] ; intérieurs !: 
Bassetto (Sampdoria), Capello (Bologne), Mar- 
tino (Juventus) ailiers Eurini (Milan), 
Carapellese (Torino) ; avants centre : Boni- 
werti (Juventus). Lorenzi {inter). 


i 2.800 francs 
pour voir Angleterre-ltalie 


De son côté, la « Football Association » pré- 
pare activement ce match, qui aura lieu à 
Withe Hart Lane, sur le terrain des « Spurs ». 
actuels leaders du Champicnnat de Division 


.11.. C’est là qu'en 1933 (8 décembre), l’équipe 


de France professionnelle joua pour la pre- 
mière fois en Angletèrre ; elle y fut battue 
Par 1-4; 

. Déjà la location fonctionne et les billets s'en- 
lèvent rapidement : même les tickets valant 
2 livres 2, plus 6 shillings de location. soit. 
2.800 francs 1 s 


Carter gifflé 
pour cause de tourbillon 


Le” grand événement de là saison en Angle- 
terre se. situe en Seconde Division. IL réside 
en ce fait. que le club de Hull City, promu de 
la Troisième à la Seconde Division occupe la 
seconde place du classement derrière Totten- 


ham. C'est le fameux Horace Carter, le joueur 
aux cheveux d'argent, qui est le , manager- 
joueur de cette équipe. 

Interrogé sur cette situation exceptionnelle 
du onze qu'il dirige, Carter a déclaré qu’'au- 
cune des équipes qu’il avait rencontrées jus- 
qu'ici en Championnat ne l'avait impres- 


:sionné.:’ + 


Par contre ‘il semble que lui, Carter, . im- 
pressionne ses adversaires. Dans un match ré- 
cent, un arrière opposé lui décocha un coup 
de poing en pleine figure pour la raison qu'il 
était excédé de -voir l'ailier gauche Carter se 
promener entre l'ailier droit et l'intérieur 
droit et troubler ainsi la sage et paisible or- 
donnance de la défense adverse, de cet. in- 
jortuné arrière central en particulier qui ne 
savait plus à quel saint se vouer. 


L'utilisation des compétences 
Fernando Amaral, un technicien du football 


au Portugal, a déclaré récemment que les sé- 
lectionneurs devraient être choisis parmi les 


journalistes, Par définition, dit-il, le journa-, 


liste réunit toutes les conditions pour remplir 
convenablement cet emploi ! Per. définition 
il est amené à analyser les qualités des 
joueurs. il est enthousiaste par vocation, il 
parcourt tout le pays, voit toutes les équipes, 
il est impartial et il possède, en principe, 


‘une indispensable compétence. Ainsi dit ce 


Portugais. où 
En foi de quoi nous déclarons qu'à « France 


demain, si l’on veut; la charge de… sélec- 
tionneur unique. 


Un club qui voit loin 


et grand 


Le club anglais de. Lincoln City, qui est 
tombé de Deutième en Troisième Division, 
cherche à acheter toutes les maisons disponi- 
bles pour loger. ses joueurs, IL bat le rappel 
dans les agences immobilières. IL prétend en 
effet que s'il'avait pu disposer des maisons 
nécessaires, il. aurait pu s'assurer le concours 
de joueurs qui l'auraient empêché de des- 
cendre. ‘ ; 

Mais ces maisons, il aurait fallu les meu- 
bler aussi, sans doute, acheter du linge, des 
batteries de cuisine, des baignoires, etc. 

Où allons-nous, grands dieux 1 


5] TOURNE LA BOULE … 


. (Milan), Beccatini (Gênes) ; 


Les joueurs italiens 


se remettront-ils en grève ? 


L'Association des Footballeurs Italiens 
s'émeut de l'importation des joueurs étraän- 
gers qui prend, d'après eux, des proportions 
inquiétantes, Les clubs ont droit actuellement 
à trois étrangers ; mais ils en réclament un 
quatrième. Et, la Fédération hésite à leur 
donner satisfaction. Elle temporise. Elle vient 
de recevoir une requête de l'Association des 
Joueurs parlant au nom de ses membres, mais 
ausSi au nom de la personnalité du football 
italien. 

«Tous les capitaines d'équipe ont été con- 
sultés, dit-elle ; tous sont hostiles à l’adop- 
tion du projet et sont décidés à s'y opposer 
de quelque façon que ce soit. » : 

De quelque façon que ce soit ! Sous ces 
mots apparaissent un souffle de tempête, une 
menace de grève, sans doute... 


Encore un président journaliste 


Le décès de M. Gustave Lebrun, premier 
vice-président de la Fédération Belge, a eu 
pour effet de nommer à son poste M. Her- 
messe, deuxième vice-président. En remplace- 
ment de M. Hermesse, M. José Crahay a été 
nommé deuxième vice-président. 


M. Crahay était membre du comité exécu- 


tif : cette nomination est donc assez naturel- 
le. Qui est M. Crahay ? C'est un journaliste 
spécialiste du football qui collabore à plu- 


sieurs journaux de Bruxelles et de Liège. Sou- 


vent nous avons eu l’occasion d'apprécier ses 
ue pleines de bon sens et de compé- 
ence. ‘ 

Mais nous faisons un rapprochement avec 
ce qui se passe en France où le président de 
la Fédération, M. Gambardella, est aussi un 
journaliste. Et nous imaginons un banquet 
international franco-belge où ces deux prési- 
dents prendraient la parole. 

Nous les aurions’ particulièrement à l'œù, 
car l'honneur de la presse internationale du 
football pe rs engagé. Nous avons des droits 
suT eut 


Une opinion d’Alec James 
Le brillant footballeur que fut Alec James, 


‘et auquel Arsenal dut une grande part de 


ses succès, déclarait récemment que les 
joueurs d'aujourd'hui n'étaient pas inférieurs 
à ceux d'autrefois. La technique et le contrôle 
de la balle sont aussi bons que jamais. 

Mais, dit Alec James, ces joueurs ne sont 
plus autorisés à jouer au football. On ñne 
s'occupe plus que de détruire et l'on ne- pense 
au Championnat qu'à la montée et à la des- 
cente.. Là est tout le mal.. i E 

Soit. Mais Alec James n'indique pas de re- 
mèdes. Entend-il supprimer la montée et 
descente d'office ? Alors ce sera bien autre 
chose et à la dureté d'aujourd'hui succédcra 
une sse, une tiédeur qui affadiront le 
jootbail et engendreront l'indifférence. : 

La vérité est que l'esprit sportif se perd ! 


Les transférés devront payer 


ee nn leur club 


On sait que l'exode des footballeurs suédois 
émeut l'opinion publique sportive de ce pays. 
Nombreux sont ceux qui réclament une inter- 
vention de la Fifa pour interdire ces trans- 


Jerts. Mais comme il s'agit de jouturs ama- 
teurs, cela paraît difficile, en pratique: 

‘En cette matière, la dernière suggestion 
est la suivante : les joueurs-transférés devront 
verser au club qu’ils abandonnent la moitié 
_ Lo somme qu’ils touchent de leur nouveau 
club. 

L'on parait ignorer en Suède ce que signifie 
l'expression : dessous de table. 


REVUE & & PRESSE ETRANGERE 


L'influence 
de Jimmy Hogan 


L'ancien avant international an- 
glais Charles Buchan, aujour- 
d'hui rédacteur à la « News Chro- 
nicie >», écrit la relation suivante 
du match amical West Ham- 
Celtic à Londres : à 
Il fut pleinement apparent à 

Un‘tot Park, où je vis Celtic, leader 
du Championnat d’Ecosse, battu 


Trompetter, qui porte cependant 


tants de la Football 


Association, 


fait un songe, et ce songe revient 
à sa mémoire presque chaque jour, 
comme le motif pathétique d'une 
Joséphine enrichie, mais épuisée. 
Ben Barek, glorieux pilier des Gau- 
dois au stade de Colombes, fière et 
vieille eonnaissance des footbal- 
leurs « azzuri ». d'Italie, aurait 
l'intention de venir ici, chez nous, 
pour achever dans. une de nos équi- 
pes sa carrière pleine de pittores- 
ques vicissitudes. 

Venez donc, Ben Barek. Vous 
n'êtes pàas du tout trop âgé et no- 


confortablement, 5-2, par West Ham 
de Division II, que Jimmy Hogan, 
manager de Celtic, autrefois à 
Fulham et Aston Villa; a dure- 
ment fait travailler l’équipe. 

Les Ecossais maintinrent le bal- 
lon à fond, eb leurs passes fu- 
rent exactes, mais les conclusions 
extrêmement faibles. Celtic me rap- 
pela une équipe continentale qui 
savait presque tout faire, sauf ob- 
tenir dès buts. É 

Celtic opposa le style du vieux 
temps, académique, aux raids à 
grande allure sur le but, menés par 
la plupart de nos clubs actuels du 
Championnat professionnel. Et les 
méthodes modernes gagnèrent. 
Néanmoins, la foule aima le style 
de Celtic et le proclama un grand 
divertissement. g : 

Toujours l'opposition, bien. con- 
nue en France aussi, entre le foot- 
ball plaisant et le football effi- 
cace. Mais Buchan, en faisant 
l'éloge du bon vieux Jimmy, au- 


rait bien pu rappeler que Hogan, 


fut longtemps entraîneur à Vien- 
ne, et qu'il passa aussi par Île 
RC Paris, et qu'il fut instructeur 
au stage national d'entraîneur 
19947 à Reims. 


La trompette bouchée 


Le récent match Allemagne du 
Sud-Allemagne du Nord (2-2), à 
Munich, donna: lieu à des scènes 
très tumultueuses, à propos d'une 
décision de l'arbitre, contestée par 
un juge de touche, ce qui excita 
les. 40.000 . spectateurs. : 

Le directeur de jeu était. M. 


un nom sonore et éclatant. 11 fut 

mailmené par les joueurs du Sud. 

Après la rencontre, écrit la re- 
vue « 1. 5. K. », de Stuttgart, 

Il reçut au vestiaire la visite du 
politicien bavarois bien connu, Dr 
Josef Muller, qui lui dit textuelle- 
ment : « Mon cher monsieur l’Ar- 
bitre, je viens d'assister au match; 
mais après ce spectacle je voudrais 
vous déclarer qu’il. vaut - encore 
mieux être politicien qu'arbitre, » 

Quant à M. Trompetter, il ré- 
pondit ainsi à une interview du 
journal « Freies Volk >» (Peuple 
libre), de Dusseldorf : 

« J'arbitre depuis vingt ans, mais 
dans les circonstances actuelles je 
renonce à mon jubilé d'argent. L'at- 
titude des spectateurs, comme aus- 
si de maints joueurs, est aujour- 
d'hui plus grossière que jamais. On 
a perdu tout sentiment sportif et 
on veut à tout prix voir son équipe 
gagner. » 

Le D' Bauwens, président de la 
Fédération allemande, interviewé 
par la radio de l'Allemagne du 
Nord-Ouest, à Cologne, conclut 
ainsi sa déclaration : 

« Je crois que l'entraîneur fédé- 
ral Herberger n'aura pas âche 
facile pour constituer une équipe 
nationale homogène, aux yeutr de 
laquelle un comportement exem- 
plaire sur chaque terrain de jeu 
irait de soi. » 


Ici et là-bas 


En Angleterre, une Commission 
Mixte Permanente (Joint Standing 
Committee) composée de représen- 


de la Football League (qui corres- 
pont à notre . Groupement) et de 


l'Union des Joueurs, se réunira 
prochainement, écrit le « Sporting 
Life », pour examiner le plan en 
4 points proposé par l'Union des 
Joueurs à Fintention des profes- 
sionnels : 


1. Bénéfices, sous forme de verse- 


ments ou de matches-bénéjices 
exemptés de taxes ; 
2. Pas de salaires avec limite 


mazimum ; 

3. Contrats d'une durée éven- 
tuelle de plusieurs années, mais 
suivis, à leur expiration, de trans- 
jerts libres ; 

4. Tous les transferts seront ré- 
gis par la Commission Mixte, jus- 
qu’à ce qu'un nouvel accord entre 
en vigueur. 

Vous voyez : les problèmes sont 
les mêmes là-bas qu'ici. Pourquoi, 
encore une fois, ne pas les étudier 
en commun ? 


Le songe de Ben Barek 


Dario Zanasi, dans le quotidien 
sportif italien « Stadio », de Bo- 
logne, relate très Ilyriquement ce 
qu'il appelle le « Songe de Ben 
Barek >» : 

« Qui ne connaît Ben Barek ; 
qui ne connaît, au moins de nom. 
l'athlète à la peau couleur cacao et 
qui, pendant des années et des an- 
nées révolues, avec ses sauts si- 
miesques, a rempli les premières 
pages de « L'Auto », puis. 

« L'Equipe » ? 
A l'heure actuelle, le Marocain a 


tre terre, d'autre .part, est encore 
suffisamment élastique pour scrvir 
de tremplin à vos derniers sauts et 
recueillir l'acrobatique chant du 
cygne d'un Sénégalais à la peau 
huileuse. » Ë 
Ben Barek, à la peau huileuse 
« comme les plumes d'un cygne, 
sans doute », ne pourra certaine- 
ment pas résister à un appel si 
tentateur, à des paroles si incan- 
tatoires. 


MERCREDI. “ 
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LILLE, BORDEAUX, TOULOUSE, SOCHAUX sur leur lancée //0° journée) 
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nicu riguez.' Entre érar r iche! ibar 
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Saunt-Etienne : Jacquin — Huguet. Dececco, Fernandez —|68: 75: Courtois (S); ee spect, |°reux-superionr cn Lehnique et.en ST - ETIENNE . : Cuissard. 
ST-ETIENNE , 2} Cuissard, Domingo. — Ferry. Gomez — Vialleron. Alpsteg, | 31 + Rene, roue a d'un Courtois en grande ferme. [Fernandes Michlomski, 
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RENNES : Cousin, Gru- 


recompensee En 18 minutes ils prirent la mellon, Guérin, Mennequin. 


Rennes : Rouxel — Hennequin. Guérin, Sellin — J. Combot;;Sin CR); 62 Bourell-|4{ 285: t. 
RENNES :.... 3 q gr direction du débat et finirent en vain. 


»| x 
Minci — Batistella, Bouteiller — Taylor, Cousin, Grumel- ik (R); 79". Grumel- 


lon. Entr Pleyer. Arb M. Oliva. lon (R). meer. 
Lens : Duffuler — Kryske, Dehon. Ourdouillie — Siklo, Nanc ideme , 
2 s . à ; y prit rapidement l'avantage Mais 
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NANCY a Nancy : Favre — Ludwiczak, Pleimelding, Cecchini — #4 or fe Nos (L) 7808 spect. [cher le: match nu. Ils échouérent. car| NANCY. :  Deladerrière, 
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nee, Deladerrière. Enir. : Brembilla. Arb. . M. Vincent. contestable 


Metz : Val — Dosda, Goglia, Wahl — Ign Ignace, Linkenheld — 


METZ 1 Hansen. Grabkowiak — Baillot, Cisowski, Battiston. Entr. oo re mn» So Brera A oi 


2 , la partie En seconde mi-temps, les Mes- : : 

à Saggicre. 17: Favre (S); 65° |700.000 fr. |sins eurent certes. l'occasion de gagner Ph :: Baillot, Cisowski, 
STADE-R. S 1 Stade-A.S. : Colonna — Pascual. Hon, Drouet — Arnaudeau,|Battiston (M), 6.409 spect, [le mateh! mais ils furent maladroits et | Battist 1 

us Grégoire — Ranzoni, Laborde — Devaquez, Sésia, Favre, durent se contenter de légalisation de STADE RS. : Collona, Hon 


Entr Riou. Arb. M. Tranchon. Battiston. 


DEUXIÈME. DV 


Nimes. : Dakowskr — Campo. Golirski, Szabo — Firoua, 
MIMES : Moureau — Rossignol. Makar — Henry, Rouvière, Haan. 2’. Haan (N); 35 hi.| Nimes 3 gague très facilement ce match. 
ss... Entr. - Pibarot. srvad (N), 69. Rouvie-:954.875-fr. |5®s éléments s'fmposérent constamment. 


Valenciennes : Guth — Cohen, Blasezyk. Boucly — Guery,re CN): 84  Izidorzyk 1,612 spect, |°*2S « rio de leur gardien Guth, les Va- 
VALENCIEN... 1 Demenez — Equipart, Izgdorzik — Manko, Vrand, Wei-|(V); 85 Henry (N) | É ET RUN st8 more va ent 
chert. Entr. : Tison. Arb, : M. Maitre. | | 


C.A. Paris : Ferrand — Stachinn Boulnoget Chipponi — 
" Si’ Pianté (Br, 49 Dés le deout. je CAP est privé d'Os 
GC.A. PARIS .… 2 Evene Pen Ch: Sergent, Osoro — Brajon, Amelot,, Ainélt TCAPI … 60 208 tpéroné tracturé) Béuélieladt du vent pre CA PARIS : Sergent. 
don: rte + Hi Milani, Joly — Braun, Plan-|Mille (Br 76. Manzi-| pass ES À ge pre rt 0 9520 TE 
BESANÇON .. 3 tier — Planté, Sykora — Manzini, file, Rrhegeer. Entr, ::0 (B); 86 Mouiet (C "7 Criposai Po gr vo ee mate ragga L'ART 
Laurent. Arb. : M. Hartzig. AP), sur penalty. nuj pour son ciub 
Le Havre : Ruminski — Albanesi, Schirsching. Bihel — Beck, , 
: Ludzak — Bersoullé. Stricane — Saunier, Christiansen,| : Le Havre à gagne ce match parce que # 
LE HAVRE .. 1! Habera. Entr :: Bisson. 47: Saunier (H). 394.420 fr. ses moyens techniques étaient nettement POP LILR MERE 
Monaco : Caille — Matthey. Beye. Flak — Alès, Repka — OR CS verbe ge qi er ge Mt 7 SSI LS 
MONACO ..…. Burger, Bialazyk — Payan, Orengo, Miramond. Entr. : licile Mais on ne gagne Das aisément ra ran 
Batmale. Arb. . M. Camp. tous les jours à Monaco ! 


rm Pardisos — Fornetti, Emmanuelli, Lerda — Lu- 
kac. Pons — Nemeur, Tapki — Scolary, Lusta, De Maré- ; 
GANNES ..... 0 6 » ; past mag KL _ : La défense. 


Deux bonnes défenses et deux attaqu » 
ville Enitr : Marek s 652.340 tr. moyennes. Les unes résistérent vs. Vif rt à ne Heisserer la 
tvron  “f Lyon : Gorehstein — Pilette, Grimonpont, Aylagas — Mas- 546 spect. autres. Cannes tira deux fois sur la barre | défense. je 
ss... chia, Azzouz — Heisserer, Basson — Ferrier, Dupraz, . . jeu sauva Gorenstein. , 
Chapuis. Entr. . Heasserer. Arb. : M. Boes,.- » , 


Le Mans, : Thuau — Gendry, Dramez, Docquin — Eaffont, 
Lang — Coic. Pauillot — Le Clech, Corsaletti, Lauer. 


LE MANS .... 2! Entr : Rummelhardt 19 Lauer (M); 26° |273.000 fr Les Seux équipes dominent chacune une |. LE MANS : Coïc: Lauer 
: ; . mi-tem Le Mans supe ‘à < Le , 
MIEN Amiens : Ollivier — Salembier, Bourson, Hérouard — Har-:Powilot (M). 2.122 spect, pr ga PA buts. pen ro fu nehetec DEEE. + RSR Of: IR 
AMIENS ..... duin. Cerf — Proust, Wattebled — Carré, Quaine, Dete-| pendant une bonne période. siennes » 
glise. Entr. . Fourmond. Arb. : Hautot, + à 
Marseille : Villa — Forno. Dergazellan, Luzan — Le à; 
Pironti — Saimzak, Farmanian — Latrille, Mordoch, Can- # Ce match fut: dominé des duel = à 
MARSEILLE I 0! oni Entr. Bastien. 727.108 fr. tieuliers Marseille II perds Pormenias REPRISE be 
Toulon : David — Delépine Gottero. Kolman — Rayon, Sa- 4.340 spect. |'expuisér eu pratiquement Pironti (cia-! OULON : David, Delé- 
TOULON ..... bena — Lamora, Maestronys — Fassone, Bihel, Michel. qué) A neuf, ils obtint le résuitat nul. È 


pine, Gottero, Bihel, 
Entr. : Troupel. Arb. M. Bonel. 


oo, 
Rouen : Da Silva — Plantey, Besse, Leroux — Camberlain, 
Wicart — Taillis, Sucré — Salette, Vecchies, Croquet.,15” Taillis CR); 53 | Les Biterrois, battus mais nullement] ROUEN : Wieart, Taillis, 
ROUEN ...... 3} Entr - Blondel. Le 4 Wicart (R); 35°; Vec- 628520 fr. [iurciemés auraient sans done mieux fut Sucré. Croguet 
Béèners : Ferrière — cudié, Menjou. Benezech — Nehari.lchies {R). 4.981 spect. : u & : ari, 
SELIERS ..…. Girardy — Krebs. Lechner — Delosse. Brusset, Cervel- | 5 Po green bre nn LES php 
ton. Entr. : Benezech. Arb. * M. Fiament. 
LARENES +: Champion — Pacco. Pordié. Venezziano — Bena-; 
tar. Kadmiri — Saupin. Toscanelli — Esteban. Kopa. Tres en’ verve, les Augevins ont fait . ÿ < 
ANGERS ..... 2 Rodionolt. Entr. : C. Cottin 20° et 41”: K (A). 495.006 fr. bon match Lis jouerent vite Pr bem. Drames Mes Sr 
TRÔYES el Troyes : Deniort — Thuasne, Ben Amar. Czapski — Delan- en 4.508 spect. |Froyes fut débordé et ne réagit que très | TROYES : Aucune cita- 
bd: noit. Toris — D'Hondt, Guitoun — Zocca, Campiglia, Wais| - | faiblement. tion. 
lendorf Entr. . Lacoste. Arb. : M. Cassassus: 
7 Alès : Rancher — Mora, Te Tronche — Peynaud, 10° Hi (N); 57": Ro- sl 7 
: Mirouze — Pater. Girgotich — Alpsteg, Rochat. Richar- chat (A): 63": Delporte rencoatre valut surtout par l’indé- F : 
ALES ........ #! Got Entr.. Dedieu. (N); 69.80 (s. pen.) [290.000 fr.  [cision que plans sur le résultat fiaai. |, fs ? More, Richantor 
NANTES « Nantes : Gorius — Devallan, Godet. Subileau — Heil. Gar-|Richardot (A): 70. 72’ [2.300 spect. D LTÉE AU pe «ete 1 ra NANTES : Godet, Deval- 
CA” rec — Kalapos. Kazmierczak. Delporte. Entr. : Gorius.{Kalapos (N); 73’: Alps- de Richardot. F uo penalty lin, Vreken, Kalapos. 
Arb. . M Girème. teg IT (A). = ;" 
! —— —— 
PREMIERE DIVISION | DEUXIEME DIVISION nl b 
! Matches lerrain | Adverse | Buts Maîïches Terrain Adverse Buts Les meïtieurs uteurs… 
Giubs ets sa = _ .: Ciube Pts | — — _ — Division 1 
PA a BËTer BUS ge ARE Beni 7 5 Ve — LG PER R P ROME TEE | © Dix buts: Baratte (Lille) 
— _———|—--| —-—— _— — _ | ———|— ——  — Huit buts: Bottoilier (Nancy), Ur- 
L. Litle..……. 18 19 9. @ 4 0 0 | 5 Q 1 34 12 1. Nimes... 18 10 8 2 O1! 4-1 0 | 4 1 O0 | 23 9  |banski (Toulouses. 
2. Bordeaux 15 16 7 1 2 5 0 0 ui 8 33 13 2. Besançon 16 JR: Ce | 1 3 3 0 CNRS | 20 9 Sept huts : Lechantre (Lille), Jacques 
3 Touivuse. 14 10 6 323 2 4 1 0 3 1 2 27 1 3% Le Havre 15 1:08; 3; L 4 0 90 SORTE M g {Sochaux}. 
4. Soehaux...| 14 00: 9%3 M'ats rt arr cher # 4. Cannes... | 14 | 10 6 °2 2. 5 1 0 | 1 1 3 | x 7 er 2 nt TR OU ed 
éme | 1e [io 5 6 1521040 1 Smet [io 4 à 4/4 11 ons te 10 | Grmeien (Remeh, Sin 
6. Lens... 12 AUD 0,0 5 0 1 l'0 3 20 19 6. Amien 10 10 5 © 5 4 0 2 1 6 3 15 16 (Stade-R.S.), Michlowski (Saint-Etienne). 
1. Retms....… 11 us SN RS | 3:01 1:97 21 14 | Lyon. 10 101714 5". 4 4 0 © 0 2 4 15 : 16 Hoffmann (Strasbourg), M. Lanfranchi 
8. RC Parw | % LODEL À JS moe. la ne LA ‘28 8. Mars. IL PTT. Moss re l'A ae DS 17 UNS cs Le me 
#. Naucy.:..…. 9 IONeeZ | 1.5 LINE 0e 2 0 4 19 - 18 9. Valencien 10 10 5 O0 5 5 0 © 0 0 5 18 29 ina s: Meynieu e ar. 
18. Sirasbourt| 9 À Ps CE Ne | 4 0 2 0 1-3 16 27 10. Angers... 9 10 :3 93:54 3 0 2 0 3 2 14 12 Po renier Do ren à 
11. Saunc-Et….| 8 10235 2,0 1,2 12 1 1 3 | 22 26 11. Monaco. 9 10.8" -8::4:1:48;:2:1 0:1:3 11 16 | (Saint-Etienne). Martv et Poblome (Tou- 
124. Stade-RS.. 8 10-22 2.5 S 3011 0 1 4 IT 2h 12: Alès......:. 8 10. 2 4 4 22:21 0 2 3 16 17 louse) 
1#. Rennes. 8 IR 4 4 10759 1 2 1-3 | 46 - 2 13. Le Mans 8 to 2 RU SLT dE. 4 14 18 É Division Il . 
14. Marseille. | 8 | 10 24 a | 1 2 2 | 1 2 2 | 14 :.23 || 14. Toulon. | 8 | 10 2 4 4 2 11 | 0 :8 8 | 13 19 Dhs! its à SaunierUtLe MEYrON 
18 NICE en 7 10 3 1 6 AT 2 1 O0 4 14 16 15. Troyes... 8 10 2 4 4 L:: 87-21 1:-1:°9 10 16 Neut buts : Vecchies (Rouen). 
16 Montpel! 7 18:08. 1-6 LIANT EE | 0 0 5 16 . 31 16. Béziers 7 19180: T'.29 0 5 0 9; 8:38 8 18 Huit buts: Haau (Nimes). 
#3. Sète... 6 10 ,-2". # *20:f7 20 Loatl co 2 dtlu 18: 27 17. Nantes 6 10.2 @nx6 2 luis Frot. 14 21 Sept buts : Manzini (Besançon), Quai- 
18. Metz. 5 |10 1 3 6 | 0 3 3 | 1 0 3 | 15 33 || 18. OA Paris EL RACE nt DRE 2 ne UE de FORCES CR etre PPT ER 
= Hu __—— RE — — — _ nn = ST EAN onde, CT “En (Lyon). Taskan (Marseille [I) 
Oontrôle 80 180 72 36 72 |! 48 LB 24 1! 24 18 48 356 356 ; Contrôle.!l 180 180 67 46 67 | 50 23 17 17 233 50 | 284 264 


} 


16 hrio de MEUARK| REMETTER n'a pas joué 
_ devant Strasbourg 


coûte à Auchel 
sa couronne 


UCHEL. — C'est devant un 
À public restreint‘ ne comp- 
4 


tant que 2.500 personnes: 


que s'est déroulé ce derby 
dans une ambience relativement 
calme. Bully, déçu ge ses récents 
-insuccès, avait remanié son équi- 
pe et le changement opéré s avéra 
heureux. Durant 90 minutes, il 
s'opposa avec succès aux assauts 
des attaquants locaux et ses con- 
tre-atiaques, menées * à vive 
allure, lui permettent de marquer 
à deux reprises. 

Auchel mettait les bouchées 
doubles au cours de la seconde 
mi-temps. Mais intraitable, Miel- 
czarek stoppait avec bonheur tous 
les shots des Auchellois. Le : goal 
de Bully est d'ailleurs à l'o‘igine 
de la victoire de son équipe. Slo- 
miang avait réussi da pousser 
Mieiczarek et la balle dans les 
eq pour obienir l'égalisation. 

In match nul eut reflété la phy- 
sioninrie de la rencontre. Malheu- 
reusement, une blessure de Fru- 
mhart, en fin de partte. permet- 
tait à Florent de marquer à la 
82* minute le but victorieux. | 


DURIEZ. 


Béthune pense 
au coup double 
DOUAI. — Devant 460 spectateurs. 
dont. 408 Béthunois, la cosrageuse équi- 


pe de Douai s'est défendue avec cou- 
rage devant l'ogre béthunois. 


Herbaux et Dubois furent les éléments | 


les plus en vue 

Les champions de france, toujours 
“Dlus à leur aise devant un adversaire 
supérilur ou de force égate, s'amelio- 
rent à chacune de leurs sorties 


GSLORHAN. 


E THILLOT, — Le RC de Stras- 
bourg qui produisit un jeu 
scientifique par excellence, fut 
: Httéraiement écrasé par une 
équipe ra et volontaire dont 
classe évidente a parlé. Sa supério- 
rité technique s'est affirmée pendant 
art minutes. F À 
‘entrée et squ'à la mi-temps, 
ce fut une dattation Dantate de 
locaux. En effet, Lebœuf, 4 portier 
remplaçant ne fut alerté qu'une sen- 
le fois durant ces 45 minutes. La €a- 
dence du jeu fut excessivement ra- 
ide. Les Vosgiens pratiquèrent un 

u de courtes. Les Alsaciens 
ne doivent qu'à leur 1, ainsi qu'à 
leur défense de n'avoir s eu jeurs 
bois violés plus d'une fois durant ce 
premier time, car le quintette offen- 
sif thillotin mitrailka la me “cc y 
par des tirs nombreux’et violents. 

A ja reprise les Alsaciens voulurent 
“émployer leur tactique « towrbil- 
lon », mais la défense loeale resta 
intraitable et notamment en la per- 
senne de l'arrière central Bernard. 
La domination locale continua et le 
deuxième but fut acquis sur action 

rsoennele de l'avant centre thiho- 
in et marqué par un tir violent 
dont lui seu] a le secret. Les visi- 
teurs se reprirent mais ne furent 
dangereux que deux ou trois fois 
seulement. Cependant ils réduisirent 
le seore en marquant un but sur 
coup france à la 70° minute. 

Ce but eut le don de déchainer 
la cavalerie thillotine, L'avant centre 
local marqua le 3 but à Ii 66 mi- 
nute sur ume longue balle à suivre 
de sen coéquipier Rampozzo. Pris 
l'arrière gauche thillotin Pleva ag- 

rava la marque pour la quatrième 
ois sur passe de Zumbieh] à ja 34 
minute. 

La fin de la partie fut sifflée sur 
le score de 4 à 1 et le résuitat fut 
chaleureusement applaudi. 

Les Thillotins. répétons-le, furent 
et de loin les meilleurs, ar ils pra- 


Le but de LETORT coupa 
les jambes des Montreuillois 


ONTREUIL. — Le stade de 
Montreuil, c'est quelque eho- 
se à part. C'est au jootbal 
ce qu'est le Central pour la 

bore. Su rters bons enfants, fron- 
-éeurs, blagueurs, mais terriblement 
avertis. : 

On attendait le contact avec 
Bruay, qui devait décider de la pla- 
ce de c 

Montreuil a l'habitude de partir 
doucement et definir par un der- 
mier quart d'heure du tonnerre. Mais 
eette fois, bien que jouant contre 
le vent, les ‘Parisiens avaient deux 
buts d'avance au. bout d'un quart 


d'heure! Bilondin avait ouvert le 
seore à la 2* minute, et Philippe. 
d'une tête fort adroite, battu Lejfeb- 
vre une seconde fois sur corner & la 
16° minute. 

Mais à la 23" minute, une passe 
malheureuse de Letort 1 à Mercier 
surprenait le gras parisien qui 
laissait passer la balle sans faire un 
geste. 

Frap: par ce coup du sort, les 
Montreuillois ne retrouvèrent jamais 
leur cadence du début. Ils se massè- 
rent devant leurs buts ne procédant 
plus que par échappées d'un ou deux 
hommes, échappées vouées forcé- 
ment à l'échec. > 

Absolument libres au milieu du 
terrain, Idzak et Duhamel râclaient 
toutes les balles et les envoyaient 
à leurs avants. Mais ceux-ci se révé- 
lèrent d'une inefficacité totale. Au 
point qu'un titi sécria à l'adresse 
du malheureux arrière central pari- 
sien : « Letort, égalise ! » 

Et sur le score de 2 à 1, Montreuil 
battait Bruay. Une heure plus tard, 
nous apprenions que cette victoire 
donnait à Montreuil la première pla- 
ce du Groupe Nord. 


Jean DUMONTIER. 


Les Parisiens 


à l’honneur 
Le leader du groupe nordiste : 
le CA Montreuil. De gauche 
drêite (ci-dessous) : debout 
Mercier, Letort 1, Lecomte, Le- 
tort 11, Lecugy, Mario ; à ge- 
noux : Blondin, Philippe, Traska, 
Roulié, Grazide. Ci-contre : Gra- 
zide, le rapide ‘aïlier gauche 
montreuillois, brüle la politesse 
à l'arrière bruaysien Sciezyk. 


… © 


nr 


tiquèrent un football plus efficace. 
disputant avec eran et ardeur toutes 
les balles démontrant ainsi qu'à 
l'heure actuelle ils sont les meilleurs. 


. G. D. 
PETITE-ROSSELLE 
bien supérieur 

ETFTE-ROSSELLE, — Les avants de 

pointe rosséllois, stériles à Bilanry 
l mas paués: au vif, en firent voir de : 

tomes les eouteurs aux Bragards qui 
enecaissèrent en un seul match autant de 
buts qu'en huit rencontres disputées au- 
paravant. Petite-Rosselle, ajoutons-le, eu : 
censiamment le maich en man et s'avé- 
ra, dans tiouces les lignes, supériéure aux 
visiteurs. D 

Les RossehHois font impression aujour- 
d'hui par leur vitesse d'exécution, A la 
137 mnute, Samuel fait une belle ouver- 
ture au jeune Bruck qui feinte Theve- 
sum et marque le premer but en eoin. 
Dés ee moment, les mneurs sont déchai- 
nés. Le garden visiteur a de ja peine a 
arreter un coup frane de Haag des 30 
mètres. À la 20° minute, Seyrer peree €4 
lobe Thevenin. 4 Ja 30° minute, Samuel 
reprend impaiablement un centre de Sel 
zer et insert le n° 3. 

A la reprise, même image, A la 52 mi 
nmute, Selser brûle sen garde de eorps et 
marque imparab'ement le pont final, 

Les locaux seuffient, ma menant, et 
opèrent un changement dans l'attaque : 
Selzer passe au centre -t Bruek fatigué, 
à l'aële. L'intérêt du match diminwe :. je 
résuhiat est aequs, Petite-Rosseille vivant 
sur son avance, Îles visiteurs ne donnant 
jamais l'impression de pouvoir sauver 


l'honneur, j 
BOULLIUNG. 


HYÈRES A 


En quelques notes. 


NORD Après sept metches sans défaite Auchel, «en qui l'en voyoit déja 
le successeur de Béthune, © subi dimanche son second insuccès -en 


————. |}it LOUrS 

C'est là le fait principal de la 9* journée avec le victoire de l'ASF à Coen 
Un fait d'autont plus important que Fruchart et ses hommes se sont inclines 
chez eux! Cela ne s'était pos produit depuis près de deux ens. Et Bully. 
l'auteur de l'exploit, n'en sere que plus fier ; 

Au fait, n'ovions-nous pos prédit que les Stellistes Bullysiens versotiles 
en diable et. irréductibles controdicteurs, s'acharneraïent sans doute à varmcre 
à l'extérieur pour- compenser les défaites qu'ils subissent (eux aussi) chez eux ? 

La défaite de Bruoy devont Montreuil est bien pus normale Mars la 
victoire de- Béthune sur Deuai e de nouveau prouvé Que les chompiens 1949 
sont toujours loin de leur ferme de l’on pessé. 


SUD Si l'un des premiers Myères, foit match nul, les autres Roanne et 

Annecy, au lieu de profiter de ce demi-échec pour prendre du chomp, 
=  bortogent égolement les pernts de leurs adversaires, permettant oimsi 
un regroupement qui se prolonge. 

Une victime du jour, c'est Le Puy. Son échec à Saint-Raphaël lui a fait 
perdre deux ploces. En effet, Mazamet, vainqueur à l'extérreur, et Revel, aui 
battit chez iui Labestide, le sautent et comptent un point de plus au crase. 
ment. Cependant que, derrière, Vichy, Saint-Raphaël, Scionzier, par leur victoire 
ou leur @atch nul tet celui de Vichy à Reonne est extrêmement sympathique), 
se regroupent à & points, tandis que Loabattide, Riem et Florensac, à nouveou 


battus, ferment le peloten. $ 
OUES série inaccoutumée de foits peu ordinaires. Malgré ses remploçants, 
Angoulême réussit: un ‘excellent maîtch nul à Rennes Les Chêtelle- 
roudais — qui, morquent le pas — devant Orléans, sont maintenont lanterne 
rouge. Les Chamoïs Niortois dispesent de Chartres qui ovait le dimanche pré- 
cédent battu ‘Angoulême, tandis que Tours ne peut rien foire chez les Bres- 
fois. Pons, qui écrose Lorient (6-1), mentre l'ineonsistance des hommes de Lisie- 
roux. ÿ 
De leur côté, les Landois ont eu toutes les peines du monde à se déborras- 
ser de Quimper qui me s'evoua jemais veincu. 


Cette dixième jeurnée des Chompionnats est marquée par une 


EST Strasbourg apparaissait comme la grosse menace evec_ses deux matches 
et ses trois points de retard: Mais Le Thiilot, en retrouvant son secend 
= souffle, & disposé ovec aisance des hommes de Freyermuth et consolidé 
son poste de leoder. 

Saint-Dizier, première défense de Fronce, prend quetre buts à Petite-Roscele. 
Chorbonnier est maître chez sei ! Signa'ons le courageux match nul de Colmor 
à Saint-Louis et surtout la nouvelle défaite de Merlebach. La situation du 
vieux chompion lorrain devient inquiétante. 


PRIS TROIS POINTS 


entre ROANNE et ANNECY 


. NNBEY. — Les Varoiïis, pour qui 
le déplacement d'Annecy était 
le plus périlleux, peuvent s'es- 
timer satisfaits de n'avoir rien 
concédé aux Annecéiens. Les deux ad- 
versaires sen ällèrent done dos à dos 
(1 à 1) à l'issue d'une match, dont le 
niveau ne dépassa pas la moyenne 
généralement admise. 

Et pourtant, lorsque survint Je re- 
pos, les pronosties étaient en faveur 
des joueurs locaux qui, non seule- 
ment menaient par um but marqué 
par lianoir, alors que les bois varois 
étaient vides de tout adversaire, maïs 
encore ‘paree que dleur technique 
s'était montrée supérienre. : 

I] y eut un raidissement de la vo- 


ROANNE n’a pas un 
terrain mascotte 


R’=:" — Le terrain de la Livatte 


ne vaut rien à l'équipe locale. 

Après la défaite d'Hyèresæ les lo- 

caux viennent de concéder un 
point, non sans avoir frôlé la défaite. 
Douze minutes avant la fin, le bilan se 
soldait pour «Roanne par un passif de 
deux buts acquis à La 15° minute par 
Malawska et à la 40° par Lenraire Pen- 
dant ces 80 minutes, les Roannais 
s'étaient fait des politesses notamment 
le Carré magique qui, prenant son temps, 
facilitait le travail de la défense vichys- 
soise en abusant de passes latérales et 
même de passes en retrait. 

Les Vichyssois, ‘pius  opportunistes, 
s'amusèrent de voir les Roannais gâcher 
encore deux occasions de marquer et à. 
ja 4% minute Zaramba en perdit même 
l'équilibre. 12 minutes avant la fin, la 
plaisanterie s'arrêta à la ‘suite d'un but 
de Navarro. Les « Thermos » n'étaient 
alors plus à leur aise car Boudjemma éga- 
lisa. Mais les postiers me purent foreer 
les grilles vichyssoïises et le match nul 
(2-2) sanctionna le débat. 

7 VIVEREUX. 


D sem geee 


lonté des Varois au cours de la re- action offensive avec tant d'acharne- 
prise. Leur technique bénéficia d'une ment que 10 avant la fin, ils reussi- 
entente meilleure, si bien -que ce fu- rent à égaliser à la faveur d'une 
rent eux qui obligèrent les Anneeéiens ‘faiblesse anneeéienne, faiblesse passa- 
à la détense. Cette défense, on pou- gère, mais suffisante pour con-acrer 
vait la croire sans défaut, tant le le + draw ». F-était trop tard pour 
quatuor  Fenillat-Croset-Bonvin-Colaw espérer  qu'Annecy puisse vainere, 
montra de prudenee à la ligne de la L'éeeasion de détrôner le leader vir- 
défense. Pourtant, les Hyèreis, loin tue] était passée. £ 

de baisser les bras, poursnivaient leur * DEPOLLIER, 


LES ATTAQUANTS RENNAIS 


se sont neutralisés eux-mêmes 


ENNES. — Le commandant dans ur mouchoir, devant les buts 
R Eonneville avait, au deérnter 


encombrés d'une bonne douzaine de 
moment, modifié son er joueurs des deux camps, parmi les- 
pour rericontrer  Angou éme, $ rm il était à peu près impossibie 

en  fatsant. permuter Grumellon et trouver le chemin des jiets. 
Péron. d'une part, puis en TeMpla- C'est ainsi que les Bretons qui 
çañt Rico par Le Dren à l'aile jouërent une bonne heure su? le 
gauche, le jeune Sellier prenant la but adverse, ne purent marquer 
place d'inter gauche. Eut-il raison ? . qu'une seule jois, alors qu'en ékar- 
Eut-il tort ? Le résultat de 1 but  gissant le jeu il leur eût été facile 
à 1, qui sanctionna la rencontre, Ge prendre une bonne avance. à la 
semble lui donner tort, puisque les  ÿnarque. Devant l'équipe bretonne 
Bretons, qui partaient nets favoris, nettement supérieure en technique, 
rs a Moi ge er un poini & leurs Ja sn d'Angoulême, très atidé- 
° tique, éblaya souvent au petit 
Nous ne serons pas aussi Catége- a 3-0 mais déblaya: tout de mé- 
riques. Nous crogons en effet Que ne Puis Baldeschi, victime d'une 
la  permutation  Grumellon-PéTOR fracture de la clavicule. ayant aû 
jut “une excellente chose, mais nous quitter le jeu, le onze visiteur prit 
pensons que l'éviction de Rico fut  Conjiance devant les dix Rennais et 
or 5 gg bo H4 TS Sur 008 réussirent & arracher un match nul 
plié EE 4 Pirate et de var s'aiment flatteur pour leurs eou 

lier droit Guillet en faisait autant, # 

les attaquants bretons évoluërent A. TROPRES. 
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Dimanche qui vient. 
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ANICHE A AUSSI UN ABDERRAZAK.. 


mais compte surtout sur ses jeunes 


ILLE. — Le SC d'Aniche a de- 
puis plusieurs saisons orienté 
sa politique vers les Jeunes et 
le but qu'il s'était fixé (pou- 
voir. présenter. une formation essen- 
tiellement anichoise) sera, dés cette 


ænnée.. partiellement atteint En ef- 


fet, chaque dimanche ou presque, le 


Sporting présente en Championuat, 
du Nord de division d'honneur huit 


équipiers formés au club, les trois 
autres étant Anichois depuis 6.ans.… 
Ce trio, composé de Walzack 
(31 ans), gardien de but, Maréchal 
(32 ans). arrière central, et De- 
gosse (31 ans), centre avant, Cons- 


‘‘titue la « vieille garde » qui. re- 


lève quelque peu la moyenne d'âge. 

Autrement dit, celle-ci n'atteindrait 
pas 22.ans ! Les « anciens » appor- 
tent aussi, à une majorité d'ex-ju- 
niors.et à quelques. autres qui le 
sont encore, le poids de leur expé- 
rience Jusqu'à présent, l'assemblage 
n’a pas fait du.tout mauvaise fi- 
gure et il est probable que le Spor- 
ting ne,connaitra plus, en fin de 
saison, les affres de la descente, 
comme ce fut le Cas en mai 1949. 


Les jeunes 


Mais. voyons un peu quels sont 
ces jeunes devenus équipiers pre- 
miers et qui font la fierté de M Ré- 
gnier qui les couve depuis leurs dé- 
buts. 

A l'arrière, Schmit, qui n'a que 
19 ans. Il épaule très efficacement 


NNES. Bien 
dans la. compétition, le Stade 
Quimpérois nous paraît étre 
l'un des clubs les mieux ar- 


més pour faire une belle carrière 
dans le hampionnat de France 
1949-1950." 


Le grand club cornouaillais ne 
rd en effet aucun des éléments qui 
sf permirent, la saison dernière, non 
seulement de remporter le titre de 
champion de l'Ouest, mais encore de 
battre en matches amicaux. les {rois 
clubs bretons du Championnat de 
France. Il a par ailleurs recruté de 
nombreuxz éléments de valeur parmi 
lesquels les frères Louboutin, d'Er- 
Armel,- Hénaff, de la Phalange 
d’'Arvo' Le Gars de la Stella Maris, 
Féon, de Penhars, Hascouët, de Ker- 
jeunteun, Moreau. de l'E.N. de Quim- 
per, et Henriot. 


Nous ne serions nullement surpris 
que l'excellent Philippe soit parfois 
embarrassé pour former son équipe 
càr les Pierre Carion, Le Breton, La- 
zentièc, Bois, Celten, François, Le 
Corre, Disloquer, Gourlaouen, té 
Carriou Taridec, Péron; Pou 
Chacun, Le Goulven et même ss 
veillant n'ont jamais démérité et ont 
la prétention de ne pas céder leur 
placé üäuxz nouvelles recrues sans 
de la certitude d'être barrés par 

es. 

Cette situation doit causer une 
heurèuse émulation qui aboutira 
pour Pierre Philippe à la possibilité 


DECOTTIGNIES 
base du relèvement 
Saint-quentinois 


AIUNT-QUENTIN. — On sait que 

c'est l'ex-Lillois Decottignies qui 

entraine l'Olympique  Saint-Quen- 

tinois après avoir entraîné ses voi- 
sins de Soissons. On dit beaucoup de 
bien du nouvel entraineur et l'on ne 
doit pas avoir tort, bien que Saint- 
Quentin ait perdu ses meilleurs joueurs: 
l'international Gianessi, passé pro au 
CORT, et le gardien Da Silva, qui opère 
à Rouen. Le club cher à M. Dasson- 
ville espère bien faire pendant cette 
deuxième saison de Championnat de 
France amateurs groupe Nord: En effet, 
on note d'excellentes recrues : Serge 
Batteux, de Reims, qui marqua un but 
contre Vernon, international universi- 
taire ; Pierrazzi, de Soissons ; en outre, 
dans les buts, nous trouvons le jeune 
Carpentier, doublé par Lesongeur, qui 
vient de US Verreries de Reims, et 
Dedecker. L'Olympien Paraingaut a fait 
sa rentrée à l'arrière, Si hous tenons 
compte des étrangers, Orlando en par- 
ticulier, l'équipe saint-quentinoise appa- 
raît aussi bonne sur le papier que la 
Saison passée. 


D'ailleurs, une équipe ne vaut pas 
tant par ses vedettes que par l'esprit 
d'équipe qui l'anime et anime chacun 
de ses joueurs. Au surplus, il faut bien 
dire que l’entraîinement est conduit de 
main de maître, culture physique et 
athlétisme. Decottignies ne se contente 
pas d'apprendre à ses joueurs à taper 
dans une balle, mais il leur fait suivre 
un entrainement sportif .et athlétique 
sévère et régulier. Le président a tracé 
le progrämme, l'entraîneur responsable 
le réalise point par point. 


En définitive, l'Olympique peut comp- 
ter sur: Dedecker ou Carpentier — 
Paraingagt, Laporte, Cailleux — Faveur, 
Damäwineg — Vermeulen, Guégain — 
Pieraixi, Monfourny, Rémia. 

GEO. 


PHILIPPE (Quimper) est choyé 


il a trop de joueurs! 


ue débutant . 


Maréchal, déjà nommé, un Maréchal 
qui fut à Orchies le coéquipier de 
Kuta (Nancy) et qui n'a jamais 
voulu passer pro  maigré les nom- 
breuses sollicitations dont il fut 
l'objet, et Pinte (28 ans), Anichois 
de toujours et. néo-ancien ! 

En demis, Dernancourt (20. ans), 
qui effectue son sérvice militaire, 
et Laine (23 ans): ou Micholski "(21 
ans), qui, lui, vient de quitter es 
mée. 

Les _inters ne *“Étalisdnt ‘que 
37 ans à eux deux. A droite, Couvez 
(19 ans), fils de l'entraineur A. 
Couvez, toujours. fidèle au poste, et 
Onecziewitz, autrement appelé Bi- 
ceck (pour simplifier le travail du 
préposé aux feuilles .de se qui 
est lui aussi encore junior Ævec 


18 ans. : : 4 ne 
Son ailier Ginez est, - avec ses. 
17 ans, le benjamin de la troupe 


qui est compiétée par Manet (23: 


ans) ou Servais (21 ans), encore au 
régiment, ou Abderrazak, un jeune 


Algérois venu à la recherche du tra-: 


vail dans le Nord et. qui à trouvé 
un poste d'inter au SCA. : 
« Abdou » a été souffrant et, jus- 
qu'à présent, on ne l'a vu .qu'une 
seule fois en équipe première. 
Après cette énumération, on peut 
dire que la jeunesse de la plupart 
des équipiers du Sporting est pour 
celui-ci une force et une faiblesse. 
Force parce que les jeunes se don- 
nent avec cœur durant 90 minutes, 


constante de mettre sur pied en tou- 
tes occasions un onze en forme par- 


faite. 
André TROPRES. 


LILLE. —, Une fois de plus, le leader 
a changé dans le Nord ! Après Hesdin, 
Boulogne, Viesly, Billy, voici que Oignies 
montre... le bout du nez. Il semble que, 
cette fois, ce soit plus sérieux, car J'an 
dernier, Oignies, une fois en tête, ne 
s'est vu dépasser bar Nœux que trois 
journées--avant la fin. 


e C'est à Hesdin mére: que Oignies a 
acquis son dernier succès. Ij--a/ done 
béaucoup plus de. prix. Cependant, les 
hommes de Dengios ont pas mal de cir- 
constances atténuantes : non seulement 
ils durent s'aligner avec Éinq rempla- 
çants, mais encore durent-ils jouer plus 
d'une ‘heure à dix, Paindavoine s'étant 
brisé la ciavicule. 


e Billy, leader éphémère, s'est incliné 
devant Carvin C'est d'autant plus cu- 
rieux que, jusqu'à présent, les Carvi- 
nois n'avaient pas encore réussi à vain- 
cre., Leur victoire fut cependant très 
normale, car ils dominèrent très nette- 
ment. en première mi-temps surtout 

e En Coupe Thellier, Auberchicourt a 
très bien résisté aux pros lillois (1-2); 
ïj est vrai que ces derniers jouérent. à 
dix durant plus d'une heure, Kerkhove 
étant blessé. 

e Fouquières s’est incliné un peu plus 
nettemént à Valenciennes (1-3), et reste 


toujours sans le moindre succès à son : 


tableau de chasse. Viesiy, enfin. à battu 
Lens (3-1) qui bénéficiait pourtant des 
services de Gouillard, — René .Verkrusse. 

METZ. — Avec sept victoires, sept mat- 
ches, Pifnnes réédite l'exploit de Petite- 
Rosselle la saison dernière et les Luné- 
villois n'ont pas pesé lourd devant les 
hommes de Bilascheck. C'est donc six 


et renversent parfois un résultat 
qui semblait acquis (exemple le 
match nul avec les réserves pros du 
LOSC), faiblesse parce que dans 
leur. désir trés’ compréhensible de 
ménager leur « monture », 
geants anichois effectuent presque 
hebdomaädairement : des : 


: Néanmoins, il ne tait. pas de doute 


que -le SCA est dans la bonne voie.- 
Si, et il-faut. malheureusement: le: 
«craindre pour lui, car c'est toujours : 


le lot des amateurs, les « pros » ne 
viennent pas- trop: puiser dans ses 
rangs, dans un an peut-être, dans 
deux ans sûrement, Aniche  possé- 
dera l'une des meilleures formations 


“nordistes, une formation qui pour- 


rait réussir à le mener au rs 
Rose national. 54 


« L'affaire Stsor » est-résolue. 


Il n'y a pas si longtemps, Aniche 


et Auberchicouït étaient ‘les méil- 


leurs amis du mondé. Il éxistait 


même entre eux (âvant guerre) une 


« entente » qui disputait des mat- 
ches contre les ‘pros. Il y a un an, 


- cette entente sembla devoir renaître, 


mais ‘des difficultés surgirént. 
Aujourd'hui, tout & tourné au vi- 
naigre pour üune quéstion dé joueur. 
Stzor (22 ans), jouait inter à l'USA. 
En fin de saison dernière, il solli- 
cita sa mutation pour le SCA Li ÿ 
eut refus. discussion, comparution 
à la Lizue et, finalement, Stzor 
resta à son club. Tout le monde est 
ainsi content, car M. Régnier a ra- 


-mené « l'affaire » à. de justes pro- 


portions en nous expliquant : 

« Stzoi voulait revenir .chez nous 
pour y retrouver Georges Beaucourt, 
qui revient peu à peu au sport. 
M. Beaucourt, cruellement atteint 
par un deuil, à besoin d'oublier. 
N'est-ce pas naturel qu'il se réfugie 
dans le football ? » 


René VERKRUSSE. 


leader, de Vittel, second, les Vitellois 
ayant affirmé aux dépens de Moyeuvre 
que les lecons de leur ancien entraineur, 
Watrin, n'étaient pas oubliées - 


e Bonne performance à: Stiring à Be 


nod, où les hommes de Birtel ont man- 
qué le coche, mais on soulignera que 
Stiring termina courageusement à dix. 


e Si Sainte-Fontaine est toujours bon 
leader dans .ie groupe I de Promotion, 
grâce à un net succès sur Carling, par 
contre, Homécourt s'est fait rejoindre, 
dans le groupe II, par Eloyen, à la $uite 
de sa défaite devant les amateurs du 
F.C.M. A noter que, sur les douze mat- 
ches joués par les promotionnaires lor- 
rains, sept se sont terminés pat le suc- 
cès des visiteurs Les vainqueürs ont été 
dans l'ordre : Crusnes, Bouligny, Creuiz- 


wald, Sainte-Fontaine, Villeruot; Saint- 
Dié et les amateurs du F.C-N. — -M. 
Royer. 3 

REIMS. — Cette belle journée de 


Championnat en Division d'Honneur du 
Nord-Est a apporté’ la grande surprise 
que l'on attendait déjà depuis Un, mo- 
ment : c’est l'échec de Sedan face à 
Romilly. Depuis longtemps. on se deman- 
dait qui pourrait tomber les Ardennais. 
Les Romillons ont répondu par l'affir- 
mative en réussissant l'exploit de battre 
lés Sedanais par le score de 1-0. 


FRANCE 


les diri-- 


remanie-. : 
ments qui nuisent a l'homogénéité 
de ta formation: +: 


FOOTBALL7/yalités 


--points qui séparent désormais -Piennes, 


À Rouen la photo de M. LEBAS 


remplace les toiles d araignée 


Une leçon. de prise. déclara: avec: 
humour M. Gambardella à l'issue de’ 


cité de la Porte Océane — en 
l'an de grâce 1872 — fut fondé 
‘le premier club de France sous 
les couleurs duquel des générations 


R:" — Sur, les grèves de la 


devaient pratiquer lé jeu du era 


rond. 
Ce club, qui n’a cessé de jouer un 


rôle important dans le concert du. 
football au côté de son vieut rival . h 
et ami : le FC Rouen, c'est le ‘Havre 3 


Athletic Club. -* 


C’est, le passé.….pas st lointain d’ail- 
leurs, 


ment de .bonhomie. l'ont rappelé 


aux « Jeunes » à. l'occasion des fétes : 
organisées. samedi dernier. D Er 


‘Au. printemps qui suivit -immé- 


. diatement-la cessation des hostilités 


de la première guerre mondiale, la 
Ligue de Normandie naquit. 


Les pionniers 

Elle était alors constituée de sept 
élubs : le FC Rouen, le Havre AC, 
‘l'US Quevillaise, le Stade Havwrais, le 
FC Dieppois, lé SM Caen et l'A de 
Malaunay. Ils ont bien le droit d'être 
à l'honneur aujourd'hui, car si nous 
avons vécu la merveilleuse journée 
du 22 octobre 1949 c'est bien grâce 
à ces clubs pionniers et aux diri- 
geants de la première ‘heure: qut ont 
nom : MM. Albert Lebas, président ; 


Desjardins ét Eloi, vice-présidents ;: 


Pareau, secrétai'e ; Carpentier, tré- 
sorier. ; Hervé «ez Prestavoine, mem- 
bres. 


Pour fêter le trentenaire dé la Li- 
gue à l'écusson frappé des deux léo- 
pards, la Fédération Française dé 
Football Association était représen- 
tée par son éminent et éloquent pré- 
sident, M. E. Gambardella. 


Celui-ci a confondu notre conf'ère 
Lucien Gamblin en inaugurant — à 
l'heure firée par le chef du proto- 
cole des footballeurs normands, M. 
Durrubble — les locaux du nouveau 
siège de la. Ligue qui fit des envieux 
et non des moindres, n'est-ce pas, 
M. le président ? 


e À Charleville, les locaux rencon- 
traient Chaumont, équipe en pleine for- 
me, et malgré toute l'ardeur des Caropo- 
litains, ils furent battus (2-4). 

e Pure, réellement peu en forme cette 
Année, n'a pu qu'arracher difficilement, 
et sur son terrain. le match nul aux 
Soissonnais : 2-2, sanctionnant cette ren- 
contre sans éciat 


e On devait suivre avec  interêt le 
match -Vitry-Guise, en raison des per- 
formances des derniers nommés. Ceux-ci 
ont profondément déçu, subissant une 
lourde défaite (8-1) de la part des Vi. 
tryens. C'est la plus grosse marge en- 
registrée en Championnat ce dimanche, 

e L'A.S. Verrerè}, qui n'avait pas en- 
core fait parler d'elle. cette saison. s'est 
signalée en battant Beauvais par 4-1 

e Enfin, Epernay .a gagné son match 
contre: Venette par le score de 3-1. 

e À la suite de cette journée, on peut 
dire que, malgré l'écrasante supériorité 
montrée depuis le début du- Champion- 
nat par les Sedanais, le titre de cham- 
pion n'est pas encore acquis, — Cauchy. 

STRASBOURG. — La Ligue d'Alsace 
fera disputer, le 20 novembre prochain, 
une. dizaine de matches dans différents 
centres des deux départements dù Rhin. 
Des sélections de différentes divisions 
vont se mesurer, d’une part, et, de l’au- 
tre, les formations revrésentatives de ‘cer- 
tairis arrondissements. Le dimanche €0 
novembre Sera, er Alsace, une grande 
journée de propagande, : 


e Le F.C, La Walck, après un début 
de saison fort modeste, semble avoir 
trouvé’ la bonne cadence: Après avoir 
écrasé l'AS. Mulhouse à Mulhouse les 
hommes de Heckel ont battu, l'autre di- 
manche, le Red Star de Strasbourg par 
T à 0..Les « bombardiers » ou encore 
« bottiers » de la Walck ont retrouvé 
leur efficacité de la saison passée, Pour 
le moment, le F.C. La Walck est le can- 
didat n° 1 du Championnat d'Alsace de 
Division d'Honneur. 


e L'A.S. Robertsau à manqué une belle 
occasion, l’autre dimanche, de rattraper 
le leader de la Division I, le F.C. Schilti- 
gheim. Alors qu’on s'attendait à une vic- 
toire facile des « maraïchers », ceux-ci 
ont: fourni une très mauvaise partie et 
ils ont fort justement été battus par la 
volontaire formation de Rountzenheim, 
club d’üne petite commune, naguère en- 
core inconnue dans la vie sportive d'Al 
saäce. Cet insuccès a naturellement ‘servi 
le leader qui était au repos et l'AS. Was- 
selonne qui, ce jour, réussit une grande 
performance en allant vaincre le F.C. 
Soultz à Soultz. 


e La F;A.I. Graffenstaden, un ancien 
(déjà très ancien honorable) mène ac- 
tuellement la danse dans le groupe- sud 
de.la Division I, La F.A.1.G. a hâte de 
revenir au premier: plan du football ré- 
gional. ” 


e Les réserves de l'AS. Robertsau ont 
marqué en trois matches 33 buts et en 
ont encaissé 3. Voilà au moins des atta- 
quants qui savent réaliser... 


e_L'A.S. Altkich, qui s'est déjà dis- 
tinguée la saison dernière dans la Coupe 
d'Alsace, a cette saison également une 
tenue excellente en championnat. LAS A. 
est en tête de la Promotion d'Honneur 
et mérite bien cette place tant enviée, 
Altkirch a mis qu temps pour avoir 
une équipe, digne de. son importance, 
mais à présent, on est bien parti. et le 
« champion de l'Alsace méridionale » 
compte déjà dans l'élite du football ama- 
teur de notre région. 

e Bantzenheim est une toute petite [o- 


les _« Anciens.» avec. infini-. 


la visite qu'il fit.des locaux de la 
Ligue de Normandie. 
En ‘balayant lés toiles: d'araignée 


et en refaisant les peintures des bu-: 


reaux de la Fédération nous serions 
bien inspirés _ de ne pas rester 
à la traine de la 

die. x : 


cace gestion des: collaborateurs du 


 président-fondateur Albert. Lebas et 


du président actif Jean Gorin ont 


pers la, réalisation ‘si envie. de. 


“nl Aécouctébnt 


‘ Trente ans de dévouement, d'in 
lassables efforts, ont eu, en'ce jour 


“béni de saint Romaïin un juste cou- 
ronnement auquel les Argentin. Bal- 


ltuet, Mandie, Michel ‘et Simon, vice- 


présidents. ; Alleaume, Royer, Gast, : 
Roïgnant Giolat. Mestre, Labonde et . 


‘Lecerf, membres. n'ont pas été étran- 


ge-s loin s'en faut, d'ailleurs le pré-: 


Ligue de Paper 


La prudénte. mais ‘combien eff: 


sident Gorin avec beaucoup de tact': 


sut rendre à chacun la part qui lui 
était due dans le succès de l'entre- 
prise 

La Ligue de Normandie qui comp- 
tait en 1919 : 7 clübs, en compte 
aujourd'hui -722 avec un. total. de 
29746 licenciés. 

Nous ne saurions terminer sans 
rappeler les paroles de Jean Gorin 
adressées à M. Albert Lebas : & Afin 
de ne pas être privé un seul instant. 
de votre présence dans cette salle 
qui verra désormais les réunions de 
notre Comité Directeur, 
avons réservé une place qui permet- 
tra aux générations futures de dire 
qu'Albert Lebas, président-fondateur 
de la Ligue de Normandie, fut un 
grand président dont ils devront se 
pénétrer de leremple et, à cette 


intention, votre photographie va re-. 


joindre la place que nous avons. chot- 
sie. » 


Jean RAVEN EL. 


calité du Haut-Rhin, mais le F.C. local 
qui vient de monter en Division EL, & 
engagé quatre équipes en Championnat, 
dont trois équipes de jeunes. Voilà un 
club qui s'assure pour l'avenir, 


« Les vétérans de l'US. Niedercorn - 
- viennent de réussir un exploit peu com- 


mun., Cette “équipe, dont la moyenne 
d'âge est de quarante ans bien tassés, 
avait perdu un match contre Waldhouse 
(Moselle). L'autre dimanche, elle à vou- 
lu prendre sa revanche et comme, après 
90 minutes de jeu, le résultat était nul, 
on décida de jouer les prolongations ré- 
g'ementaires, au cours desquelles. les vé- 
térans alsaciens marquérent trois buts 
sans bavure. — M Lenoir 


ANGERS — Le 18 sentembre dernier, 
l'Olympique de Saumur faisait match nul, 
1 à 1, ave Beauregard, de Laval, pour le 
compte de la Division d'honneur de 
l'Ouest. Mais les Lavalois avaient aligné 
trois joueurs mutés et réclamation avait 
été posée Le « tapis vert » vient de don- 
ner match gané aux Saumurois, qui, de 
ce fait récoltent un point supplémen- 
taire. 

e On aime beaucoup les coupes en 
Maine-et-Loire : quatre épreuves à carac- 
tère éliminatoire occupent bon nombre de 
clubs du département 
l'Ouest d'abord, dont le premier tour se 
jouera le 30 octobre ; la Coupe de l'Anjou 
ensuite. offerte par notre confrère le 
« Courrier de l'Ouest », et puis la Coupe 
De Bodman pour les patronages FS.F.. 
(48 engages) .et la .Coune. Daniel-Rouger, 
pour les clubs U.FOL.E-P. (38 engagés). 
-e M. Jaulin, adjoint au maire d'Angers, 
chargé des sports. a conçu et fait. adopter 
par le Conseil municipal. un projet de 
« Parc des Sports » extrêmement sédui- 
sant Le ministre, en donnant son ap- 
probation, à déclaré qu’il citerait ce stade 
municipal en exemple à toutes les villes 
de France. Héureux. Angevins ! Malheureu- 
sement. faut un certain nombre de 
milliards et ‘a réalisation sera assez lon- 
sue, — Y. Richard. e 


dt 


Maillot jersey . sise 
Culotte ceint. ‘élast. 

Chaussures. 
« Bibert » « Ours » 


Tr. 2.170 fr. - 


Ballons 
« Excelsior » « Tepnerball » 


1.710 fr. + 3.060 fr. 
; e : 
Prix spéciaux pour 
commandes groupées 
.« Facilités de paiement - 


. 580 fr. 
330 ».. 
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Gostel, Flixécourt (Som 
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Î | Apares plusieurs annon- 


Le : ; consécutivement béné- 
avants préférence libres Je « e 
: " k RESTAU- | ficieront des réductions @i- 
= F.C. Dolois (1): 30 nov., terr. advy. ' Re BELFOR RANT après : 5 % poûr cinq an- 
Tél: 760, à Dole. à + “ é He iaue) | « Les GrGoGnEs », FACE pres ‘5 % 
— Laiterie Paris. s. (I)æ 29 oct. s. s. LA SOCIETE LI — LA GARE. La Cuisine soi ï 
. terre PORT 178, que Ge Vaugirard. FICELLERIE ET CORDERIE On demande pour elub du | gnée du Patron. Prix spé- De que ge À 
SEG: 15:31. : Centre-Ouest promot. hon- | ciaux aux Sportifs. (2375) à 3 po % pe 8 Gels Pour 
US. ésarinasé (M): oct. s. s.* ; neur un jougur exerçant nr rome ents écrire 
G 4 f. à lier for LE to gnem 
terr.;,6 nov. terr. adv. Secr., 24 rue profession de T = Hôtel T ï à M. Louis HANOTE, dt 
h - - R meur et un. joueur gin- AE erminus 
Mnttaue Onagires- . : #1 sueur, chaudtonnier, peur (M. Roger, pro- | recteur de la LE e 
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LS ei: SR PSE 

_ Sous les arçädes de la: vid Roma. 

«4 Bn.cet, avant-defnier jeudi d'octobre; le ol" pié- 

moritais “bénéjicie d'un: RER: End estival. 

Dans le vieux Turin baigne de s EE t doux, 
et 


léger, parfumé dë sentêurs d’œille me de 
au Stadio Municipale, j’auräis volondiers %e tomibé 


veste ». + L ® Les « ortigri »4 les faisait ressembler à des jocReys : 
Et ce soir, sous les arcades de la _m euse: VIA, des fholere d'obstacles bién entendu: Car, aussi. ir 
Roma, ‘où le néôn multicolore seins lé: sans réstric- Griffanti que Viola m ‘ont ‘fait üssister à une série de 
tion, | les orchestres dispensent :leu floicflons dans la sduts, posters tibrioles: et vols. vues du meilleur 
nuit tiède. La foule Sattärde aux es deux styles. | ÿ 1# Re 
purs joyaux que sont la plazza San, lazzag” , L # 
7 Castello. Voici le bar Combi, tenu pa > leurdien à wltident* de fau Pr « e 
€ de but de da « squalra azzura » ; ne ar urmpeu heu % =. 
: loin, le barVittoria, roujôurs à l’e de” réal ts. 2 à Modäne incident. d ron. 
rèux Gabetto et Ossolàä.…. ère Un posé uu contrôle. “ de gésecnire dans 
, Partout KA fines rap aux Mfidèles À È er de ét m'interpellé en italien. Je: lui 


tbitent les am * 
Der à la « Cara: 


- terre-ltalie le 30 sembré. à Londres : 59.500 lires, 
Y compris une halté de deux jours_à . ° 
Paris, précise l tenaripn, comme 
pour décider les hésitants, ! "+ 


Les” émotions de Leduc 


Avec Lucien Leduc, nous  6v6- : 
quons les impressions qui furent les" 
siennes, au cours de cêtte prisé -de 
contact avec Île football italien, : 

« Kai eu deux" éofions durant 
de match, me dit-il : la x +-wised 
lorsque, à .la 1% minute sde® jeu, 
j'adressai de la tête une forte balle 
en direction de mes propres buts : 
+ Jert heureusenient, notre. gardien 
‘ était à la parade... inattendue. Ains®. 

; ublic a-t-il pu penser .: « Ce &Z 

rançais, quel maëstro ! » ais” si” DZ 
:Griffanti s'était par mégañde trouvé. :Ÿ 
de FL autçe côté? du but, c'eñg été % 
moins réussi. 

é Ma deuxième émotion ?4 Lors- 
que, vers la fin de las seconde mi- 
temps, je me trouvai sseul devant le 
gardien de la Juventus,” Viola : si ce 
dernier n° avait pas stoppé net uhe balle haute han 
de nos arrières, jegfilaçais mon QAcoup de boule-» LEE 
c'était, l’égatisation. pe! toyez d'ici Leduc: dônnant à 
« Venise son premier Bains du Championnat devant 
leader : ç'eût été un triomphe ! Ce sera pour*l& pro- 
chaine fois »,, conclut Le pRlosdbhiquement. 


Sur sa nouvelle équipe, il est très discret, ; « Tr es- 
père, dit-il seulement, que lorsque nous viendrons ren- 
contrers le Racing à Pari$, lgsgondole vénitiefne vo= 
guera #hr des eaux moins PR ARE RME 4 


‘Impressions fugitives sur: re Pet 49 


Je revis ce métchgusenins- Venise. ( 1-0), au cours 
duquel l'équipe de tête du Championnat italien Me fit 
penser à un boxeur infiniment supérieur, en allonge 
el én science, à son adversaire, mais"qui, à force de 
le brimbaler aux quatre coins du ring sans pouvoir le: 
Jéerire, finit p# se montrer.ñ aussi ea que 
lui ! 
J'ai “aussi Pnsractiai 
ments étrangers dans le football italien tend à en 
émousser le tempérament, la Pbrsonnalité, Les Danois 


et fugitive"remarque, d’ailleurs..+ x 


LA CONQUETE DE L'AMERIQUE 
Lu Ne Nena embollons” pos ! Nous n'en 


‘ommes pe d'au st de Colomb"! 


ue raie maisif d'élé 


Hansen et Praest ne®m' ont spas semblé faire partie* 
intégrante de Lattaque « noire ‘et blanche ». Simple | 


à rie } l'Oécdsion du match Angle- © 


us 


A LI 2 1 

Ce qui éstertain, © est que la & Juve» a été aussi 

cop'eusenient D. HA par son public que le fus: l'autre 

« dimanche, à Belgrade, le dhze de You os ie: 

“Pre. chose a moïns na pas changé > 278 ans le, foot-. 
ball italien, ce sont lés culottes extra-courtes :  : 
en paraissait tout gêné... Et ‘aussi ces petites toques 

«de soie nojre, à 4rès longues visières, dont se coiffent, | 


pi - 


ompr êndre.. que je negcomprends pus. 
Muis il se fâche ‘tout rouge en me montrant la 
Gazetta :dello Sport -dépliée sur mes gendux. Dans un 


ftalièn de plus en plus volubile, je crois saisir qu’il 


« 
ceci est Jouche, et que je «me * paie é= Leer dans unsgrand gempl 
- À Ja source du football ‘ 


estime que tout 
"sa 5 14 vs 
æLui montrant iorisle classement du Championnat , 
d'ltakie, je lui dis : « Moi journaliste calcio. » Et 
Jj'ajoutes $är un ton spi « Juventus : buona 
squadra®, » < é 


#. 

* Le mn. ne rss « Buona squadra », srépo nd 

sen souriant. Et il s’en va. L’incident de fronllee est 

, - 

clos. à = - S ; 
NAar 


‘#". Matiouse, Moat'sen : :" 


‘Londres, samedi qu’il 8st loin, É soleil de Turin! 


* Il pleut à l'aiterrissage, il plew encore trois heures 


* 


sée, la Coupe 


pl tard lorsque®nous arpentons,’ Marcel Galey et * 
. Alain, du RC Paris, Gamblin, Eskenazi, Champagne et 
ce la: chaussée glissante d’Ayenell Road, sur laquelle 
#*lonne, l’imposante façadé principale du lointain stade 
PHiehburr. Conewood Streët, Gillespie Road et au- 
" tres artères latérales vomissent des millie?s et,des mil- 
a ler: de fidèles en impefméables qui, ayant franchien 
% jile indienne un des cent impitoyables tourniquets 
antiresquille, pénètrent gravement, presque Der EE 
ment: dans ce temple du football.’ + 


Nous assistons. à l'arFivée du gros et noir autocar 
«des joueurs de Blackpool. Cinq ceñts fidèles l'entou- 
#8 L2 . 0 Le LS L 


1 Son nouy u maillot. Ledue, É ex- éapitoine du RC. Paris, 


avec lequel ‘il gag ta Saison 


* . À 
" PCR RP 


LE admirateurs, puis grapit à son tour les marc 


AS. 


c’est tout. Et c’eft aussi tout le foot 


é France, joue maintenant à Venise où fi a retrouvé son 
coéquipier Nikolitsh. Voici les deux hommes sous leur nouveau ma 


(2° et 3° A Lu de Macinal Odrentus) ef) * 


DR RE 
rent, brandiss nt des carnets : 'antographes et criant # >: 
€ Matiousé..s Moal’sen:. » £ 2 #0 ue 
Li Matthewss. védetté indifférente à l’homm 

ulaire, grimpe rapidement; sans se “retour 
marches diuttemple : 
‘dans -son sc sburberry », il rbsémbté: à un L 
ployé de bañque qui seraît en retafd à son b 
Mortensen, lui, fait plus, « rigolo: ». an É 
« bonne, bouille v»:toute roÿde de collégien. 
il adresse \une-curieuse ets souriante grimac®.. 


hé: 


sans avoir administré une bourrade ‘amicale à ün 
êéen qui lui ressemble... Le %  2a 
nr 


nd AE 


sd. | Arsenal 1Black Eee Le 


” Nous. 
‘mensés Le 1 conne = 
position idé d'où nous -dominons le terrain. 
‘bonne vingtaine de mètfes : nous pourrons suire'lé 
jeu dans tout son développement. On Ÿ voit : d'aillés rs 5 
‘pârfaitement, de chacun des 65.000 places di rs 
c’est ur stad@ conçu et aména 
le seul football": dé très 
foule déferle en cäscades ” 
jusqu’à trois. mètres : $enlément 1 
nière chaque & 45 ® peine be; ° 
loin des lignes de ect 
cles classique ‘ des grands rassemble 
ments popul ires : où emporte 
des civières ‘quelques pr à 24 
disposés, cependant que ur leg ë 
vert teñdre, l’ orchestresd 1e 
car Arsenal a aussi soñ orchestr 
Z à exétutants dont l'uniforme ressé 
 — = = à à celui de l’Armée o Salut + joué + 
à « Tipperary ss De ®1 Jon ae (Æ 
. l'exhortation rauque dus clai 
* s’échappent des br bruits de cré 


+ Une immense LES salue 
trée des je. Ph : D Pure « ca 
Rlewche, manches lañches » & 
pool, « casaque blañche »#Pas 
"masèurs de balles, point ad ; 
. rublic, aucun ‘Cérémonial 
0 Œ 2e pr, DE 1088 et ee de sui té 


La 
le grand jéu du Jobtball va pus” 


æ; LENS 4 > 

Uné heure quaränte plus tard, Les jouets d de Gi 
pool et d’Arsenal, qui viennent dé jouer un très. rude 3 
rhatch de Championnat dés le meilleur « Yigl 
spirit » (esprit de compétition), quitter 1 la pelo 
en fraterñisant, en se complimentant 4. Ben 417 
pour ainsi dire « bras dessus-bra$ dbssôus ». Le ps & < 
fini, il"y a onze vainqueurs quisont droit à leur pris 
me de deux divres (2 000 .- rancs !) et onze vai 2e 


voici maintenant installés as { 


tble 


Il'ariglais. 
Quant à nous, nous quittons Arsenal, rabis. Aue 
de nous" n’a découvert le football anglais aujoterd’h 
bienfsûr. Mais, sous la grisaille humide d’un same 
londonien, nous avons participé à sa vie propre 
intense, Nous avons vécu un spec cle surpassantr 
loin, en: qualité, en eté de jeu, en plénitud 1- 
piessions, tout ce qu’on peut voir partout ailleurs dans + ] 
l’immeñse domaine du footbal : nous avons été pré 
dre un bain de foothall à sa-source même :; nous Erin À 
vu " nefhatch du Chambionnat d'Angleterre. 
jle ces matches auxquels il conviendrait q as- 
D de ‘temps en temps no$ joueurs actuels et 
futurs. Peut-être comprendraient-îls mieux alo 
qu'est le vrai fotball : son essence, ga technique 
surtout, surlogt, SON ESPRIT. 6 


{= is: LE Bon FAISEUR 


. 
— Et vous obtenez cêtte « coupe | 
monde a > n.1 + 


— Par l'absence de revers à ! 
mancee et e napsiéront mr 


pas- 


